
EN RAISON DE L'ENORME AVANCE DE POMPIDOU

LE P.C. DEMANDE A SES TROUPES DE S'ABSTENIR
ET LE PARTI SOCIALISTE SOUTIENDRA M. POHER

M. Alain POHER
(Téléphoto AP)

La campagne pour le second tour de
l'élection présidentielle a commencé diman-
che soir à 23 heures avant même que tous
les résultats soient connus, lorsque M. Pom-
pidou a lancé ù son concurrent Alain
Poher un appel pour qu 'il se retire de
la compétition et le laisse face à face
avec le candidat communiste Duclos. En
effet, en vertu de la constitution et de la

loi référendaire sur l'élection du président
au suffrage universel direct, il ne peut y
avoir au second tour que deux candidats.

M. Pompidou n'a pas lancé cet appel
aussitôt rejeté, à M. Poher, parce qu'il
craint le succès de ce dernier , mais pour

Inscrits: 29,512,870. Votants: 22,898,669. Suffrages exprimés: 22 ,605,465 soit 77,59%

Voix Pourcentage
POMPIDOU 10,050,804 44,46
POHER 5,262,414 23,31
DUCLOS 4,811,037 21,28
DEFFERRE 1,130,141 5,01
ROCARD 816,410 3,61
DUCATEL 286,410 1,27
KRIVINE 248,249 1,06

Au premier tour de l'élection présidentielle, en 1965, le général De Gaulle
avait obtenu 10,386,734 voix (43,71 %) sur 84,14 % de suffrages exprimés.

démontrer dans les faits l'exactitude de la
doctrine gaullienne selon laquelle il n'y
a que « nous, les gaullistes » et les com -
munistes.

M. Poher, en refusant immédiatement ,
veut surtout démolir cette doctrine en
prouvant qu'il y a une antre issue
au gaullisme que le communisme. Ces!
pourquoi il « se battra jusqu'au bout »
et ne refusera pas les voix communistes
parce que ce sont uniquement pour lui
« des voix françaises ».

M. Poher a refusé de recevoir les gis-
cardiens venus lui faire la même sugges-
tion de retrait pur et simple que M.
Pompidou. II a également éconduit M.
Tixier-Vignancour, leader d'extrême-droite,
qui s'est maintenant rallié à M. Pompidou
tout comme le néo-poujadisie Ducatel.

A l'issue de la réunion du comité cen-
tral du PC, M. Jacques Duclos annonçait
que son parti avait décidé de demander
à ses électeurs de ne pas prendre part au
vote pour le second tour du 15 juin (lire
en dernière page). Le comité exécutif du
parti socialiste, par contre, a décidé de
soutenir la candidature de M. Poher au
second tour. Jean DANÈS

(Lire la suite en dernière page)

POHER : 2me TOUR
PERDU D'AVANCE ?

Coup de semonce
du Conseil fédéral
à la TV romande

A propos d'un «profil» télévisé

De notre correspondant de Berne :
On nia pas oublié le bruit qu 'a fait certaine

émission télévisée, au mois de janvier der-
nier, consacrée à l'apologie de la « contesta-
tion » dans les formes qu'elle avait prise, à
Paris notamment , du rant les journées de mai
1968.

Un conseiller national , M. Barras , conser-
vateur chrétien-social de Fribourg, s'en était
ému et, le 19 mars, avait posé certaines ques-
tions au Conseil fédéral .

POINTS SUR LES «/ >
Ayant rappelé d'abord les principes fixés

par la concession accordée par le Conseil
fédéral à la Société suisse de radiodiffusion
et de télévision, et d'abord le principe de l'ob-
jectivité dans l'information, comme aussi la
règle que les programmes doivent « servir
l'intérêt du pays et renforcer l'union et la
concorde nationale > , le député se demande
s'il est conforme à l'esprit de cet acte offi-
ciel de livrer en pâture à un « commentateur »
étranger — en réalité propagandiste de la
nouvelle foi — des déclarations enregistrées et
de surplus tronquées faites pair des personna-
lités suisses.

Bon nombre de téléspectateurs avaient été
profondément choqués, plus encore par le

• procédé » que par le contenu même de
l'émission.

SANS AMBAGES
Le Conseil fédéral a répondu, hier matin,

d'une mianièire assez sèche. Voici cette réponse :
« Il est exact que la Télévision suisse ro-

mande qui a organisé l'émission de « Profils >
du 17 janvier 1969 avec la participation de
M. Maurice Clavel a donné une forme re-
grettable à cette émission.

» Le Conseil fédéral est d'avis que l'émission
en cause est difficilement compatible avec
l'esprit de la concession accordée à la So-
ciété suisse de radiodiffusion et de télévision.
La société veillera à ce que pareil incident ne
se reproduise plus. D'ailleurs la télévision ro-
mande a fourn i, le 31 mars déjà , aux personnes
participant à l'émission critiquée la possibilité
d'exprimer une fois encore leur point de
vue. »

De cette dernière précision , qui rétablit quel-
que peu l'équilibre, le député fribourgeois ne
pouvait évidemment tenir compte, puisque sa
question date du 19 mars. Sans doute son in-
tervention n'est-elle pas tout à fiait étrangère
au c repentir » qui s'est ainsi manifesté avec
deux mois et demi de retard.

G. P.

LA LUNE
AU BO UT
DU DOIGT

LES RUSSES ESPÈRENT SUIVRE
DE PRÈS IES AMÉRICAINS
Les astronautes américains et leurs
femmes  ont passé , en marge du
Salon de l' aéronauti que et de l'es-
pace au Bourget , quelques heures
joyeuses dans un cabaret parisien.
Notre p hoto montre le colonel Mcdi-
vitt faisant  tourner une « lune » sous
la surveillance de Francis Brun, le
meilleur jongleur du monde. Mme
Mcdivitt , au centre, s'amuse for t

des « exp loits » de son mari.
(Téléphoto AP)

« Si tout va bien , il est possible
que l 'Union soviétique envoie un ou
plusieurs hommes sur la lune avant
la fin de cette année ou au début
de 1970 », a déclaré l'astronaute so-
viétique Alexei Leonov.

Selon l'agence Kyodo, Leonov
s'adressait à un groupe de journa-
listes ja ponais à Moscou, et il a pré-
cisé que les échantillons de sol lu-
naire ramenés par les astronautes
pourraient être exposés dans le pa-
villon soviétique de l'Exposition in-
ternationale qui doit avoir lieu en
1970 à Osaka.

C o n t r a i r e m e n t  au programme
« Apollo » américain, le débarque-
ment lunaire soviétique se ferait à
partir d'une station en orbite autour
de la terre, aurait-il dit .

Les déclarations prêtées à Leonov
sont apparemment en contradiction
avec l'agence officielle Tass, selon
laquelle le programme spatial sovié-
ti que ne prévoirait pour l'instant
que des vols humains en orbite au-
tour de la terre.

C'est l'atome qui détraque le temps !
Les vacances approchent et beaucoup de gens se demandent où aller.

A cause du temps qu'il fait. On voudrait être sûr de trouver un peu de cha-
leur, de ciel bleu et de soleil . Jusqu'à présent, rien ne permet de prédire s'il
fera meilleur en Suisse, en Italie, en Espagne ou aux antipodes. Certains spé-
cialistes de la météo se hasardent tout juste à indiquer que le mois de juillet
sera pluvieux dans l'ensemble, et plutôt frais.

Côté fraîcheur, et même froidure, nous sommes servis. Nous voilà en juin
et il faut se garder encore de ranger les lainages. Le temps paraît cette année
complètement détraqué. Les agriculteurs se plaignent. Les cerisiers, qui crou-
laient sous les fruits l'année dernière, n'en portent presque pas maintenant.

De nombreux lecteurs voudraient bien savoir ce qui se passe. Pour les
uns, les anomalies météorologiques actuelles sont la conséquence de taches
solaires I Pour d'autres, nous traversons un cycle de plusieurs années particu-
lièrement humides et froides, et il n'y a rien à faire pour changer cela.

Tout le monde n'est pas d'accord avec ce raisonnement. Une lectrice pré-
tend qu'il n'y a pas de cycle ni mystère. Pour elle, c'est très simple : « Les
choses nucléaires changent les saisons, développant l'humidité autour de la
terre depuis 1965... »

« Tout ce qui est atomique, affirme-r-elle, est dangereux pour l'atmosphère,
et l'électricité nucléaire déroute les courants réguliers des vents... La bise au
mois de mai, cela n'est pas normal. Chaque fois que des bombes atomiques
ont éclaté, nous avons toujours pu constater deux jours de bise, même en été.
Ce fut particulièrement sensible quand les bombes sautaient dans le Pacifique,
en 1961, 1962 et 1963... »

L'intérêt de ces observations, qui feront peut-être sourire, réside dans le
fait que notre aimable correspondante se dit * fille d'agriculteur ». Elle doit
s'y connaître, mieux que les citadins, en matière de perturbations atmosp hé-
riques. Pourtant, à en croire les vieux de la vieille, nous n'avons plus dans
nos régions les longues périodes de bise d'autrefois.

Il est bien difficile, décidément, de s'y retrouver. D'ailleurs, le temps et
ses caprices, mieux vaut renoncer à les changer. Quant à empêcher les gens
d'en parler...

R. A.

Un enfant grièvement blessé
à Neuchâtel

(Pages neuchâteloises)

UN PREMIER TOUR
RASSURANT

LES IDÉES ET LES FAITS

C

E qui frappe d'abord dan» l'élec-
tion présidentielle de dimanche,
c'est la distance des suffrages

qui sépare M. Pompidou de M. Poher.
Le premier obtient à peu près 45 %
des voix, alors que le second n'en
recueille que 23 %, talonné de près
par le candidat communiste (près de
22 %). Et dire qu'au cours de la
campagne électorale, à un certain
moment, les sondages d'opinion al-
laient jusqu 'à attribuer au président
intérimaire le 39 % I Voilà qui prouve
une fois de plus avec quel scepticisme
il faut accueillir ce genre d'investi-
gations.

Dans ces conditions, si M. Poher
entendait faire œuvre de patriotisme,
il ne lui resterait plus qu'à se retirer.
M. Pompidou l'en a convié en lui rap-
pelant qu'il avait promis d'être le
candidat de tous les Français ; or, il
a complètement échoué sur ce point.
Mais M. Poher s'acharne. Pour satis-
faire des ambitions qui sont nées
subitement vers la fin de sa carrière,
à la faveur des circonstances, peu lui
chaut d'être élu par le parti commu-
niste qui devrait lui accorder massi-
vement ses suffrages — les chiffres le
montrent — pour qu'il accède à
l'Elysée.

Perspectives inquiétantes, dès lors,
pour la France. Celle-ci, avec la disso-
lution, retomberait dans les jeux sté-
riles de la IVe République. Or, I élec-
torat français , en attribuant à l'ancien
premier ministre le même pourcentage
de voix qu'il avait accordé au géné-
ral De Gaulle au premier tour en
1965, a démontré qu'il était satisfait
des institutions de la Ve telle qu'elles
ont été définies en 1958. Ce qu'il
avait condamné le 27 avril, c'était un
excès de pouvoir personnel.

Or, à vues humaines, M. Pompidou
saura trier le bon grain de l'ivraie.
Elle est assez juste cette boutade qui
prétendait qu'en disant non à De
Gaulle le peuple de France avait dit
oui à son ancien chef de gouverne-
ment. C'est que ce dernier avait vu
juste lors des événements de mai.
D'une part, par son esprit social, il
avait présidé aux accords de Grenelle,
mais, d'autre part, il avait maté éner-
giquement la révolution montante. Le
progrès dans l'ordre, l'ouverture dans
la continuité et la stabilité, ce furent
d'ailleurs les « leit-motive » de sa cam-
pagne électorale.

L'autre élément qui se dégage de
ce premier tour de scrutin, c'est l'ef-
fondrement de la gauche non com-
muniste en France. Il est réjouissant ,
certes , que des politiciens aussi dé-
monétisés que MM. Gaston Defferre et
Mendès-France aient mordu la pous-
sière, et cela n'en déplaise au com-
mentateur de la Télévision romande
qui estimait que leur programme était
le plus sérieux de tous ! Mais il est
affligeant, en revanche, que l'efface-
ment du socialisme démocratique se
fasse, outre-Jura, au profit du com-
mun isme, lequel demeure un bloc in-
tangible et, par conséquent , un grand
danger non seulement pour la nation
vo isine, mais pour l'Occident tout
entier. René BRAICHET

(Lire la suite en dernière page)

Scandale au Tour d'Italie

LE BELGE EXCLU POUR DOPAGE
La nouvelle est tombée, brutale : Eddy Merckx, ex-champion du monde et

« grand homme » de ce début de saison a été exclu du Tour d'Italie. Motif : le
Belge s'est dopé. Les analyses sont formelles, la contre-expertise étant venue
renforcer les doutes pouvant subsister. Et pourtant I Coureurs, directeurs spor-
tifs, dirigeants, journalistes parlent de scandale. Du ¦¦ scandale Merckx ». Le
coureur lui-même clame son innocence : « Je ne sais comment cela est arrivé.
Je n'ai rien pris qui puisse me nuire ». Pour l'heure, Merckx mange, sur les
routes d'Italie, son pain noir, lui un habitué de la miche blanche. Merckx dopé,
c'est probablement la porte fermée au Tour de France. De ce drame — drame
parce que l'homme s'appelle Merckx et non « Tartempion » — divers aspects
s'en dégagent. Lire en page 15.

(Téléphoto AP)

Les larmes de Merckx

Un cycliste motorisé tué
en Singine

Belfort : ils emportent un coffre
de 450 kilos
[Page Jura - Fribourg]

Les Nyonnais ont « élu »...
... M. Georges Pompidou

(Page 21)

Collision de trains
près de Martigny : un mort

Trafic de faux billets : les chefs
de la bande courent toujours

(Page 21)

Drame familial à Saint-Gall :
2 blessés

(Lire en dernière page)

L'ACTUALITÉ RÉGIONALE : pages 2, 3, 6, 7, 8,
» et H

LES SPORTS : pages 15 et 17
LE CARNET DU JOUR — LES PROGRAMMES RA-

DIO-TV — LES BOURSES : page 19
L'ACTUALITÉ NATIONALE : page 21
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Repose en paix, chère petite maman.

Monsieur Joseph Bernardi ;
Monsieur Mario Bernardi ;
Monsieur et Madame Nerio Bernardi-Pahud et leurs enfants

Anna et Sandrine, à Saint-Biaise ;
Monsieur et Madame Ghinelli-Vicenso et Germano ;
Monsieur et Madame Geogate Frank , en Californie ;
Monsieur et Madame Mombelli et leurs enfants, à Bienne ;
Monsieur et Madame Nerio Bernardi , leurs enfants et petite-

fille , à Belfort ;
Madame veuve Boda Seconde, ses enfants  et petits-enfants, en

Italie ; ses sœurs Ida , Colomba, Arminia,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le grand chagrin de faire part du décès de

Madame Joseph Bernardi
née Maria FIOCCHI

leur très chère épouse , maman , belle-maman, grand-maman, sœur ,
belle-sœur, tante , marraine, parente et amie, enlevée à leur tendre
affection , dans sa 65me année, après une longue et pénible mala-
die , munie des sacrements de l'Église. ,

Neuchâtel, le 1er juin 1969.
(Trésor 1 a)

J'ai combattu le bon combat ,
J'ai achevé la course,
J'ai gardé la foi.

II Tim. 4:7.

L'ensevelissement, sans suite, aura lieu mercredi 4 juin , à
11 heures, au cimetière de Beauregard.

La messe de requiem sera célébrée en l'église de Notre-Dame,
à 10 heures.

Domici le  mortuaire  : hôp ital  de la Providence.

R. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le Conseil général vote un train de
crédits pour environ 1 million de fr.
La nuit, pas de poésie sur les Nouvelles Rives !

Le Conseil général a tenu hier soir sa séance de juin, sous
Ha présidence de Mme Béate Billeter. De 20 h 15 à 23 h 20, il a
liquidé quinze points inscrits à son ordre du jour, dont un important
solde de motion, interpellations et questions de la précédente séance.
Hier soir, le législatif , au petit trot, a fait table rase, non sans avoir
quelque peu laborieusement surmonté des obstacles qui, de loin,
n'avaient l'air de rien ! Le premier lundi de juillet, on recommencera
à zéro et ce n'est pas un mal. En attendant, hier, le parlement a voté
un nouveau train de crédits pour un million de francs environ.

La demande de crédit de 200,000 fr.
pour aménager les nouvelles rives du lac,
entre les prolongements des rues Desor
et Coulon, a fait naître dans l'assemblée
un long débat centré sur cette question :
faut-il que cette promenade au bord du
lac soit éclairée à giorno parce que le
Conseil communal a respecté le désir du
parlement de faire cet éclairage aux moin-

dres frais ou convint-il, moyennant un sup-
plément de 60,000 fr. de donner à cetti
future zone de verdure un éclairage agréa-
ble et intime ?

Qautre candélabres puissants devant éclai-
rer ces 20,000 m2, c'est une formule peu
satisfaisante à laquelle il faut préférer un
éclairage indirect, déclare d'emblée M. de
Montmollin (lib.).

M. Lucien Allemand (rad.) qualifie de
très bon le plan des services communaux,
mais, ajoute-t-il, pourquoi s'arrête-t-il dans
ses limites devant l'Ecole de commerce et
le rond-point ? Quant au gazon, apparaî-
tra-t-il encore cette année ? N'y a-t-il pas la
possibilité de diminuer le coût des machines
d'entretien ? Quelle sera la part de l'Etat ?
Bref , s'il fau t dire oui au projet , il faut
le considérer comme du provisoire qui
doit tout de même durer jusqu 'à ce que
le tracé de la N5 soit entrepris.

M. Guillod (POP) pose quelques questions
de détail , puis M. René Meylan (soc) se
réjouit , avec moins de réserve, et plus
de confiance que les porte-parole qui se
sont prononcés avant lui , du projet commu-
nal. L'autorité executive, par son travail
rapide et bien fait , a levé le doute que cer-
tains pouvaient avoir sur ses intentions con-
cernant les nouvelles rives.

M. Meylan se demande quand les tra-
vaux pourront commencer et s'interroge
également sur la part de l'Etat. Si en
revanche, il n'a pas de remarques parti-
culières à faire concernant le système
d'éclairage envisagé, il estime par contre
qu'il faut vouer une attention particulière
à la disposition des bancs publics don;,
en reprenant Brassens, il dit toute la poé-
sie.

Mme de Ribaupierre (POP) est résolu-
ment contre le projet. Son coût est trop
élevé alors qu 'il y a tant d'autres choses
à faire en ville dans d'autres domaines plus
utiles...

M. Pingeon (POP) souhaite qu'un petit
centre sportif soit aménagé à l'est.

M. Jean-Claude Duvanel (CC) n'a pas
de peine à convaincre Mme de Ribau-

pierre qu'il n'y a aucun gaspillage et au-
cune inutilité dans ce projet.

L'éclairage avait été conçu, dit-il , aux
moindres frais comme l'avait demandé le
Conseil général. En outre , avec un éclai-
rage assez soutenu , on évitera la fréquen-
tation de cette promenade publique par
des gens de mœurs douteuses.

Le gazon ? S'il pleut pendant plusieurs
jours , nul doute que les terrains seront
inondés puisque le drainage n'a pas été
compris dans le projet.

Les trav aux pourraient débuter dès la
fin de la période référendaire , de toute
manière le Conseil communal , quant à
lui , continuera à travailler au même ryth-
me.

Concernant la part de l'Etat, M. Du-
vanel a informé le Conseil général que
le gouvernement n'avait pas encore répondu
à la demande neuchâteloise.

A M. Kcchli (soc), M. Duvanel fait re-
marquer qu'il s'agit ni plus ni moins que
d'un choix. Ou l'on consacre 20,000 fr.
à cet éclairage simplifié ou l'on en dé-
pense 80,000 pour l'améliorer dans le sens
désiré !

M. de Montmollin (lib) dépose un amen-
dement demandant qu'une somme supplé-
mentaire de 60,000 fr. soit accordée au
Conseil communal pour réaliser un éclai-
rage adéquat et agréable.

M. Martenet (CC) précise bien qu 'il ne
s'agit pas ici de tendre quelques fils en
y accrochant autant de loupiotes, mais que
l'inspectorat fédéral du courant fort a des
exigences bien définies.

Au vote, l'amendement de Montmollin
est repoussé par 17 voix contre 11, et au
vote final , l'arrêté communal est adopté
par 29 voix contre 5 (libérale et radi-
cales).

THÉRAPEUTIQUE DE CHAUSSÉES
Les 737,000 fr. demandés par la com-

mune pour procéder à la réfection d'une
série de chaussées (seize) en mauvais état
et qui ne supporteraient pas le prochain
hiver , n'ont pas été discutés longuement ap-
prouvée que cette somme était par les dif-
férents groupes qui se sont exprimés par
la voix de leurs porte-parole MM. Veillon
(lib), Zahnd (rad), Dubois (POP) qui sou-
haite que l'entretien de certaines routes
d'accès à Neuchâtel soient entretenues sur
un plan interrégional , M. Gendre (soc) qui
informe le Conseil communal que la com-
mune de Peseux est disposée à aider
Neuchâtel à la réfection du chemin des
Carrels.

Au vote, le crédit est adopté par 34
voix sans opposition.

Le projet communal de donner un ca-
ractère polyvalent à une salle du collège
de la Promenade , moyennant une dépense
de 40,000 fr. a vu l'intervention de plu-
sieurs conseillers dont aucun n'a contesté
l'utilité d'une telle solution.

M. Ph. Muller (soc) estime qu 'il y a
là un besoin scolaire à satisfaire. M. Pin-
geon (POP) se dit satisfait de voir qu'à
côté de « certaines pyramides luxueuses », on
fait quelque chose : c'est un premier pas.
M. Wavre (lib) trouve que le crédit de-
mandé est relativement faible pour une
salle polyvalente. Il faut souhaiter que
cette salle serve davantage pour des réu-
nions d'élèves que du corps enseignant I

M. Siegcnthaler (rad) estime en revan-
che que le p rix de cet aménagement est
raisonnable.

M. C. Calame (lib) dit que c'est là une
solution heureuse. En cela, il ne partage
pas l'opinion du porte-parole de son grou-
pe. D'autre part , il demande qu 'une an-
tenne de télévision soit placée afin que
les émissions puissent être captées dans
cette salle.

M. Pli. Mayor (CC) définit exactement
les intentions de l'autorité executive quant
à la destination de cette salle puis l'as-
semblée adopte le crédit par 35 voix sans
opposition.

UN MAL, L'ABSTENTIONNISME
PLUSIEURS REMÈDES A CHOIX

La motion Charles Castella (soc.) de-
mandait au Conseil communal d'envisager,
à l'intention des jeunes gens (et filles)
entre 16 et 20 ans, l'organisation de scru-
tins officieux avan t les véritables scrutins
populaires et les élections, ceci pour lut-
ter contre l'abstentionnisme que, hélas, cha-
que consultation populaire illustre d'une
manière lamentable , surtout en terre ro-
mande !

Un débat nourri et intéressant s'est éta-
bli à ce point de l'ordre du jour , divi-
sant l'assemblée en deux : d'un côté les
partis dits bourgeois, de l'autre la gau-
che et l'extrême-gauche.

M. Knoepfler (lib.) estime cette motion
inapte à constituer un remède de valeur
à l'abstentionnisme. Ce serait une erreur
de politiser la jeunesse entre 16 et 20 ans,
la jeter dans la bagarre politique qui pré-
cède les votations et plus encore les élec-
tions. 11 faut dire non à cette motion,
mais par contre, il faut vouer grand in-
térêt à l'instruction civique scolaire en de-
mandant qu 'elle soit améliorée et rendue
plus vivante et plus attrayante.

M. Zahnd (rad.) est également opposé
à cette motion pour diverses raisons : les
jeunes seraien t utilisés comme agents élec-
toraux , ne seraient pas pris au sérieux
au cas où le résultat de leur vote serait
opposé à celui de leurs aînés, ces consul-
tations officieuses iraient à fin contraire,
enfin l'organisation de ces scrutins des
jeunes entraînerait un surcroît de travail
et de nouvelles dépenses.

Le groupe radical , dit M. Zahnd , pense
qu 'il serait préférable de prendre les jeu-
nes au sérieux et d'organiser spécialement
pour eux des consultations sur des objets
les touchant particulièrement .

La majorité du groupe dira non à la
motion .

Cependant, tout en n 'étant pas d'accord
avec le contenu de celle-ci, mais en ad-
mettant comme valable son idée de base
de chercher à stimuler l'intérêt des jeunes
pour la chose publique, une minorité du
groupe dira < oui » à la motion socialiste,
afin que le Conseil communal entreprenne
une étude favorable à la participation de
la jeunesse à la chose publique dans des
cas concrets.

Après une brève intervention de M.
Koclili (soc), M. Martenet (CC) déclare
sans ambages que la motion est inoppor-
tune , mais que le Conseil communal est
prê t cependant à envisager les choses dans
le sens évoqué par M. Zahnd.

Certes, dit le magistrat communal , des
expériences de scrutin des jeunes ont été
tentées, notamment à Payerne et , plus près
de nous, à Cernier.

A Payerne, une première fois, 36,2 %
des jeunes ont participé à une votation ,
une seconde fois ce pourcentage est tombé
à... 10,3 % ! A Cernier, le taux était de
29,3 % ! Ce qui fit dire à M. Martenet que
l'enthousiasme des jeunes pour les affaires
publiques à caractère politique n'était pas
irrésistible ! 11 n 'y a pas eu besoin d'orga-
niser un service d'ordre devant les locaux
de vote. A la vérité , cette participation est
plutôt décevante.

Ce qui n 'empêche pas le Conseil com-
munal d'estimer nécessaire une réforme de
l'instruction civique et la possibilité de
mettre sur pied des consultations spéciales
sur des sujets qui intéressent directement
la jeunesse.

Le débat s'éternise. Y prennent encore
part MM. Leuba (soc), Pingeon (POP) ,
Castella (soc). Le motionnaire qui se dit
navré des arguments rétrogrades des grou-
pes libéral et radical , Misteli (rad.) , qui
trouve de très mauvais augure la phrase
socialiste disant qu'c au fond, on ne sait pas
où se termine l'instruction publique et où
commence la politique • ! M. R. Meylan
(soc.) déclare que la politisation de la
jeunesse est inévitable. Reste à savoir com-
ment elle se produira I Enfin , M. Zahnd
explique son adhésion à la motion et
M. Knoepfler (lib.) précise encore sa pen-
sée, puis l'assemblée accepte la motion par
23 voix contre 11.

La place faisant défaut , nous reviendrons
demain sur les réponses données par le
Conseil communal à quelques interpella-
tions et questions qui ornaient le menu
de cette très copieuse soirée parlementaire.

G. Mt

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 2 juin

1969. Température : moyenne : 14,2 ; min. :
9,8 ; max. : 17,4. Baromètre : moyenne :
724,0. Vent dominant : direction : nord,
nord-est ; force : modéré à assez fort. Etat
du ciel : couvert à très nuageux ; dès
14 heures, nuageux.
. - . . : ¦ r 1

Niveau du lac 2 juin à 6 h 30 : 429,21
Température de l'eau 13 °

Début d'incendie
COLOMBIER

Un début d'incendie s'est produit hier
en fin de matinée dans un local de la
rue Rosy 2, à Colombier, où des déchets
de cellulose se sont enflammés spontané-
ment. Lees Premiers secours de Neuchâtel
se sont rendus sur place avec un véhicule
mais n'ont pas eu à intervenir , le début
de sinistre ayant été maîtrisé par les em-
ployés de l'entreprise intéressée.

SAINT-BLAISE
Succès de « L'Avenir »

(c) On aura vu dans le compte rendu de la
seizième fête cantonale des chanteurs neu-
châtelois à la Chaux-de-Fonds que le chœur
« l'Avenir » a obtenu un premier prix en
deuxième division.

Ce résultat est une belle récompense pour
les chanteurs qui avaient bien préparé
cette fête. C'est aussi un encouragement
pour le président Jean-Jacques Buret et
pour le directeur, le professeur Roger Som-
mer, qui n'a pas ménagé ses efforts.

Dimanche soir la fanfare l'Helvétia est
allée recevoir les chanteurs à leur retour
de la Chaux-de-Fonds. Et c'est dans l'ami-
tié que se termina cette fête cantonale.

Le Conseil général de Cornaux
adopte les comptes à l'unanimité
(sp) . Le Conseil général de Cornaux s'est
réuni dernièrement dans une salle du col-
lège, en présence de trois conseillers com-
munaux et de radministrateur. Sous la
présidence de M. Meier, l'assemblée, après
la lecture du procès-verbal , donne son ac-
cord pour un transfert de terrains relatif
à la construction d'un trottoir.

MM. Giroud, soc, et Despland, rad.,
sont nommés en qualité de délégués de
l'autori té auprès du Conseil intercommu-
nal du syndicat pour l'assainissement des
eaux de la Châtellenie de Thielle .

MM. Neyroud , président du Conseil
communal et Monard pour la commis-
sion financière, présentent leur rapport des
comptes.

De pertes et profits, nous extrayons les
postes essentiels :

Au débit : intérêts passifs 34,895 fr. 20 ;
frais d'administration 50,740 fr. 20 ; ins-
truction oublique 122,247 fr . 25 ; travaux
publics 66,893 fr. 10.

Au crédit : immeubles productifs 60,845 (r.
70 ; impôts 392,726 fr . 90 ; taxes 26,338 fr. :
service des eaux 20,155 fr . 65 ; service de
l'électricité 56,125 fr. 85.

L'excédent des recettes s'élève à
167,450 fr. 85.

Les postes sont repris successivement ;
lès" "comptes sont finalement adoptés à
l'unanimité.

Le conseil procède à l'élection de son
nouveau bureau. Sont nommés : MM. A.
Bourquin, i.c — momentanément mala-
de —¦ président ; R. Jacot, soc, vice-pré-
sident ; G. Capraro, lib., secrétaire ; H.
Hauert , rad., secrétaire-adjoint ; F. Zemp,
soc, et Jornod, i.c, questeurs.

Le point suivant de l'ordre du jour don-
ne lieu à une discussion entre les diffé-
rents groupes. Il s'agit de fixer le mon-
tant des honoraires, des jetons de présen-
ce et des vacations des membres du Con-
seil communal et des commissions. Des
propositions sont faites. M. Boillat, soc,
trouve exagérée certains chiffres. L'assem-
blée s'exprime par de fréquents votes.

Dans les divers, l'attention est retenue
singulièrement par une question d'intérêt
général. Des représentants de différents par-
tis envisageaient l'érection d'une antenne
collective de télévision. M. Neyroud fait
ressortir l'onérosité d'une telle opération.

On parle encore de réception des jeu-
nes citoyens, de moyens de communica-
tion avec la ville et de décharge publique.

La séance est close à 23 heures. Une
collation est servie aux participants. ;

¦̂ &rri ^̂ ^̂ WMMÉ.l :\

Chaque année , la fabrique de chocolat
Suchard, à Serrières, reçoit plusieurs mil-
liers de visiteurs.

Désireuse de faire plaisir à des handica-
pés physiques et pensant que la découverte
de la fabrication du chocolat serait certai-
nement de nature à les intéresser , elle a
invité les invalides du Centre de réadap-
tation fonctionnelle de Neuchâtel et de
l'atelier d'occupation de l'Association suisse
des invalides à Neuchâtel à venir visiter
ses installations.

Plus de quarante handicapés ont répon-
du à cette invitation . Souriants, détendus ,
ils ont observé avec un vif intérêt toutes
les phases de fabrication et la visite s'est
déroulée sans accrocs, le parcours ayant
été prévu de façon à permettre partout le
passage des chaises roulantes.

Guides et visiteurs se sont déclarés en-
chantés de cette expérience qui sera certes
renouvelée.

Une fabrique
neuchâteloise accueille

des handicapés physiques

Les sapeurs-pompiers de Colombier
ont procédé à leur exercice général
(c) L'exercice général des sapeurs-pompiers
s'est déroulé à la fin de la semaine der-
nière sous le commandement du cap. Ro-
manens.

Le corps s'est divisé en deux groupes.
Le premier avait pour mission d'interve-
nir à la rue Basse numéro. 4 (ferme Philip-
pin). Par fe rmentation , le fourrage s'est
enflammé et s'est propagé verticalement at-
teignant les appartements et perçant le toit.
Le chef d'intervention était le cap. Roma-
nens. L'exercice s'est déroulé d'une façon
parfaite.

Pour le 2me groupe, le feu s'est déclaré
dans le sous-sol de la Banque cantonale
neuchâteloise et une épaisse fumée s'est dé-
gagée et propagée au deuxième plancher.
Les locataires ayant lemr retraite cou-
pée, ils ont été évacués par l'extérieur. Ce
second exercice avait pour commandant le
lt. Gutjahr.

Lors du rassemblement, le directeur de
police et président de la commission du
feu , M. Charles Augsburger , s'est déclaré

satisfait du travail accompli. Des souvenirs
ont été remis aux hommes ayant plusieurs
années d' activité dans le corps , soit : S
ans : Cpl Claude Weissbrodt , match Wueth-
rich Joan , sap. Jean-Pierre Cavin , Vinzen-
sino Gazzani , Charles Leuba , Aldo Morda-
sini , Salvatore Simone. 10 ans : sgtm. Re-
né Fatton , sgt Willy Perroud , cpl Béguin
M ichcil, sp. Claude Dousse, Jean-Pierre
Evard , Didier Philippin , Marced Vuitel, app.
Franz Gerber. 15 ans : cap. Romanens Jac-
ques, plt Fritz Oreiller , plt Roger Huegli ,
sgt Jean-Marie Schmid.

M. R. Strôhhecker et H. L'Hardy, prési-
dent de commune et conseiller communal
ont assisté à cet exercice général ainsi que
MM. Champème et Roulin de la commis-
sion du feu. Etaient également présents ,
MM. Marcel Robert , ancien commandant
du corps, Jean Luy, ancien officier ,
Schreiber , chef des services industriels et
Vauthier , cpl de gendarmerie.

Une collation offerte par le Conseil com-
munal fut appréciée de chacun.

Collision en Mer de Chine:
76 marins portés disparus

WASHINGTON (AFP). — Le destroyer
américain « Frank E. Evans » le porte-
avions australien « Melbourn e » se sont
éperonnés lundi dans la mer de Chine,
à quelque 650 miles marins au sud-ouest
de Manillc,annonce le Pentagone. 76 marins
sont portés disparus.
« Les premières informations en provenance

des lieux de la collision indiquent que
197 survivants du destroyer « Evans » sont
à bord du porte-avions « Melbourne ».
Parmi les survivants 11 y a le capitaine et
son second. L'équipage de l'« Evans » se
composait de 273 hommes d'équipage selon
les dernières informations » a annoncé la
marine américaine.

Le porte-avions a coupe en deux le des-
troyer dont l'étrave a sombré à quelque
1040 km au sud-ouest de Manille.

La partie restante du destroyer a été
assujettie le long du « Melbourne ». La
collision s'est produite mardi ù 16 h 12,
heure des Philippines.

Les deux unités participaient à des ma-
nœuvres navales de l'OTASE baptisées « Sca
Spirit » quand l'accident s'est produit.

Un porte-parole de l'OTASE a annoncé :
Le port d'uttachc de l'« Evans » qui

ju Mgc 2200 tonnes était Long Beach
(Californie). II avait été construit en 1944.

Il n'y a pas eu de victimes à bord du
porte-avions « Melbourne ».

Prévisions du temps. — Nord des alpes,
Valais, Nord et centre des Grisons. — Le
temps sera partiellement ensoleillé. La né-
bulosité, très changeante, sera encore abon-
dante dans les Préalpes orientales et dans
les Alpes. Des averses isolées sont encore
probables, surtout dans l'est du pays.

La température en plaine , comprise en-
tre 6 et 10 degrés la nuit , atteindra 17
à 23 degrés l'après-midi. La tendance à
la bise persiste sur le Plateau. En monta-
gne, les vents du nord demeurent généra-
lement faibles.

Evolution probable pour mercredi et jeu-
di. — Pour toute la Suisse : en majeure
partie ensoleillé. Température en faible haus-
sé. • " 
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Centre de liaison des sociétés féminines

Consultations juridiques
pour les femmes

an restaurant Neuchâtelois, de 17 à 19 b.

US FRAISES
D'ITALIE

PANIER de 1 kg env. ^7 5brut pour net I •

moins ristourne — %J mw

avec timbres Coop
dans tous les magasins 

TROUPE FANTASIO
« ILS ÉTAIENT TOUS MES FILS »
S U P P L É M E N T A I R E

Samedi 7 juin, à la Salle de spec-
tacles du collège du Mail
Location au bar du Théâtre de Poche
(Pommier 9)

AMIS DU MUSÉE
D'ETHNOGRAPHIE

Nous recommandons vivement à nos
membres la conférence donnée par
le Père Immoos, ce soir, à l'Uni-
versité, prélude idéal aux manifes-
tations du Musée.

DEMAIN, 4 juin
R É O U V E R T U R E
du restaurant - tea-room

B E L L E V U E
LES HAUTS-GENEVEYS
Dolly — Jean Weymann

f ' "—A

TOMATES I S

HARICOTS ï QC|
< Bobby > ka [ â H X uV ̂ *P 1

FRAISES | I
Le panier 1 kg ¦'

auxGaurmets

THIELLE

(c) A rentrée ouest de 1 nielle , le long
de la RN 10, on arrachait un saule
pour la pose d'une canalisation , et les
téléphones ont cessé d'appeler . Une
racine tortueuse avait emporté le câble
téléphonique . Quelques abonnés firent
du porte à porte pour savoir ce qui
se passait. Au début de l'après-midi ,
une soixantaine de fils étaient raccor-
dés et la trêve... téléphonique rompue.

Sans téléphone

Madame Madeleine Matthey-Doret et son
fils, à Colombier ,

Monsieur Denis Faivre ;
Madame veuve John Matthey-Doret et

ses enfants :
Monsieur Gilbert Matthey-Doret ,
Monsieur Bernard Matthey-Doret .
Mademoiselle Evelyne Matthey-Doret ;

Monsieur et Madame Robert Matthey-
Doret et leurs enfants, à Sion :

Mademoiselle Chantai Matthey-Doret ,
Mademoiselle Nicole Matthey-Doret,
Monsieur Claude Matthey-Dore t ;

Monsieur Hermann Matthey-Doret , ses
enfants , petits-enf ants et arrière-petits-
enfants , à la Brévine ;

Mademoiselle Eva Matthey-Doret , à la
Brévine ;

Madame veuve Léon Matthey-Doret , à
Peseux ;

Madame Jeanne Gent il , ses enfants et
petits-enfants , à Couvet et à la Brévine ;

les enfants, petits-enfants et arrière-petits-
enfants de feu César Matthey-de-1'Endroit ,
à la Brévine,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de fai re part

du décès de
Monsieur

Arthur MATTHEY-DORET
leur bien-aimé papa , beau-père, grand-papa,
frère , beau-frère, oncle , cousin , parent et
ami, que Dieu a repris à Lui , dans sa
89me année, après une courte maladie.

Le Locle, le 1er juin 1969 .
J'ai combattu le bon combat,
J'ai achevé la course,
J'ai gardé la foi .

II Tim. 4 : 7.
L'inhumation aura lieu mercredi 4 juin ,

à 13 h 45.
Culte à 13 heures , au Temple français.
Domicile mortuaire : rue des Envers 9,

le Locle.
Veuillez penser à l'hôpital du Locle,

c.c.p. 23-1333
Le présent avis tient lieu

de lettre de faire part

La commanderie de Champagne de l'or-
dre des coteaux (section suisse) a le péni-
ble devoir d'annoncer le décès de

Madame

Camilla BERNHARD
Chevalière et épouse du Dr Georges Bernhard ,
ambassadeur de l'ordre pour la Suisse.

Pour les obsèques, consulter l'avis de la
famille.

Madame et Monsieur Jean-Claude Schorpp-
Patthey et leurs enfants ;

Madame et Monsieur François Veyre-
Patthey et leur fils ;

Madame et Monsieur Charles Huguenin-
Ducommun, leurs enfants et petits-enfants,
à la Chaux-de-Fonds et Vaumarcus ;

Madem oiselle Gabrielle Patthey, à Co-
lombier,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Madame

Suzanne DUCOMMUN
leur très chère et regrettée maman , belle-
maman , grand-maman , sœur, belle-sœur,
tante et parente , que Dieu a reprise à Lui,
dans sa 64me année, après une longue
maladie supportée avec courage.

Neuchâtel , le 2 juin 1969.
(Rue de l'Orée 60)

Je suis la résurrection et la vie,
dit Jésus ; celui qui croit en moi
vivra quand même il serait mort.

Jean 11 :28.
L'incinération, sans suite, aura lieu mer-

credi 4 juin.
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.
Domicile mortuaire : hôpital Pourtalès.

Cet avis rient lieu de lettre de faire part

Mademoiselle Hélène Berger , à Cormon-
drèche ;

Monsieur et Madame Samuel Berger-
Stalder , à Areuse , leurs enfants et petits-
enfants ;

Madame et Monsieur Robert Paroz-
Berger , à Cormondrèche , leurs enfants et
petits-enfants ;

Monsieur et Madame Etienne Berger-
Zimmerman n, en voyage de retour de Zam-
bie (Afrique du Sud), leurs enfants et
petits-enfants ,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de

Monsieur Gustave BERGER
ancien missionnaire

leur cher père, beau-père, grand-père,
arrière-grand-père , oncle et parent, que
Dieu a rappelé à Lui , dans sa 95me an-
née, après une courte maladie.

Cormondrèche , le 31 mai 1969.
En vérité , en vérité , je vous le

dis, celui qui croit en moi a la vie
éternelle. Je suis le pain de vie.

Jean 6 : 47.
L'incinération , sans suite, aura lieu à

Neuchâtel , le mardi 3 juin , dans la plus
stricte intimité.

Culte pour la famille à Cormondrèche,
à 14 h 30.
Prière de ne pas faire de visites, et de
ne pas envoyer de fleurs, mais de penser
aux Missions Protestantes, c.c.p. 20 - 4982
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le Collège des anciens de Boudry a le
pénible devoir d'informer la paroisse du
décès de son membre honoraire,

Monsieur Gustave BERGER
ancien missionnaire

dont il garde un souvenir ému et recon-
naissant.

Heureux ses serviteurs que le
Maître trouvera veillant !

Luc 12 : 37.
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Les membres de la Société de la Croix-
Bleue de Boudry ont le chagrin de faire
part du décès de

Monsieur Gustave BERGER
membre actif et honoraire de section pen-
dant de nombreuses années.

Nous lui gardons un souvenir ému et
reconnaissant pour sa grande fidélité à
l'œuvre de la Croix-Bleue.

Le comité.

Le comité du Groupe amical neuchâte-
lois des aveugles fait part à ses membres
et amis du décès de

Madame Ruth HOFER
membre actif de la société, dont ils gar-
deront un bon souvenir .



Une étape importante sur
la voie de l'Ecole romande

L'Ecole romande ? Ça fait bien quin-
ze ans, et même peut-être plus, qu 'on en
parie, et souvent ! Et voilà qu'une étape
importante a été franchie par la décision
de la conférence des chefs des départe-
ments de l'instruction publique de la Suis-
se romande et du Tessin de créer un Ins-
titut romand de recherches et de docu-
mentation pédagogiques et un secrétariat
pour la coordination scolaire romande en
matière d'enseignement primaire et secon-
daire.

Le siège de l'Institut , ainsi que nous
l'avons dit samedi, sera probablement à
Neuchâtel , et le titulaire du secrétariat
sera M. Jean Cavadini , sous-directeur de
l'Ecole supérieure des jeunes filles de la
ville.

UNE TACHE MULTIPLE

La tâche de l'Institut sera d'entrepren-
dre des recherches dans le domaine de
l'enseignement, de l'organisation et de l'ad-
ministration des écoles publiques, en vue
de faire progresser et de coordonner les

efforts communs en matière d'instruction
et d'éducation.

L'Institut élaborera des recommandations
propres à développer les structures de l'éco-
le, les programmes scolaires , les méthodes
et les moyens d'enseignement. II expéri-
mentera les manuels , les ouvrages de mé-
thodologie , le matériel didactique indispen-
sable, et les élaborera en cas de néces-
sité. Il collaborera étroitement avec les
universités et les services de recherche de
la Suisse romande et du Tessin et entre-
tiendra des relations permanentes avec, no-
tamment , le Centre d'information en ma-
tière d'enseignement et d'éducation à Ge-
nève et le Centre de perfectionnement des
professeurs de l'enseignement secondaire à
Lucerne.

Le champ d' activité de l'Institut , englo-
bant tous les niveaux de l' enseignement de-
puis l'école enfantine jusqu 'au passage à
l'université , comprendra les programmes ,
méthodes, moyens et techniques d'ensei-
gnement , les organisations et structures , les
problèmes psychopédagogiques et sociolo-
giques, la planification , les études pros-

pectives, la documentation et l'information .
Le secrétariat coordonnera l'enseignement

primaire et secondaire sur le plan romand.
Quant au budget de l'Institut, il sera d'en-
viron 240 ,000 francs et il est prévu que
les cinq cantons romands ainsi que Berne
acquitteront leur part en proportion de
leurs habitants de langue française.

On ne se cache pas toutes les difficul-
tés qui restent à vaincre, mais cette éta-
pe importante mène en direction d'un but
unanimement souhaité , cette école romande
unifiée. pLJJS DE Ty JTJSQTJ'A

FIN DÉCEMBRE 1970
La conférence des chefs de départe-

ments d'instruction publique a en outre
pris la décision, d'entente avec la direc-
tion des studios de télévision et la com-
mission romande de télévision scolaire , d'in-
terrompre les émissions expérimentales
jusqu 'à fin décembre de l' an prochain.

Un groupe d'étude doit s'atteler à la
définition exacte des relations entre TV
et radio et l'école , sur le plan de l'amé-
lioration et de la coordination , l'équipe-
ment à donner aux écoles.

La ville de Neuchâtel a besoin d'une brigade
permanente d'éducation routière scolaire

— Flûte I J'ai perdu les pédales, ai
zigzagué et touché la bordure I

— J'ai grillé un feu rouge, quel
dommage , sans ça, j' avais la médaille !

— Si, à la place de l'auto, j'avais eu
un vélo, mon classement aurait été
meilleur. Je vais à vélo depuis long-
temps...

Discussion animée hier, au port du
Nid-du-Crô, sous le hangar du CVN,
mis à la disposition des écoles.

La police locale — en l'occurrence
les caporaux Robert Christinat, premier
responsabl e, et André Dubied, son col-
laborateur , à qui se joint ordinaire-
ment un agent de la brigade de la
circulation — y donne chaque jour,
et jusqu 'à jeudi, des leçons théoriques
et pratiques de circulation. Les candi-
dats à la médaille du TCS ou au sim-
ple compliment de leurs moniteurs, sont
les enfants des écoles primaires, toutes
les quatrièmes et les cinquièmes, soit
au total trente-trois classes de 28 à
30 élèves chacune.

Ce n'est pas la fête foraine.
Chacun a son véhicule (auto à péda-

les ou petit vélo) et il s'agit de bien
faire voir que l'on est un garçon ou
une fille de son époque : les signaux
doivent être sus, et le comportement
sur la route, figurée par des balises
jaunes , doit prouver que les leçons
en classe depuis la première année,
ont été 'assimilées définitivement.

Le jardin de circulation (celui-ci ap-
partient à l'Etat qui, par son dépar-
tement de l'instruction publique, le met
à disposition des écoles) est truffé de
signaux et d'autres pièges que les
agents parfois déplacent astucieusement
pour voir îa faculté d'observation des

Quelques remarques et conseils judicieux donnés par le cpl
André Dubied ne seront pas inutiles dans le quart d'heure

qui suivra !
(Avipress-J .-P. Baillod;

La théorie et les signaux sont-ils assimilés ? C'est la condition
première pour passer au stade suivant, le jardin de circulation,

sous la conduite du cpl Robert Christinat.

jeunes ! Feux tricolores, sens interdits ,
passages à piétons , signaux de présé-
lection se succèdent sur toutes les pis-
tes de cette ville en réduction qu'est
ce jardin , à l'achat duquel ont parti-
cipé le TCS, l'ACS et le BPA (Bu-
reau suisse pou r la prévention des ac-
cidents).

Tous les signaux, les plus courants
bien sûr, sont mis en place et celui
ou celle qui ne fait aucune erreur —
comme cette souriante fillette qui ar-
borait avec fierté sa médaille, hier —
peut , sans crainte, se lancer dans le
trafic urbain. Il sait observer et se
préserver de tous les accidents dont
il pourrait être le responsable. N'ou-
blions pas qu'à sept ans déjà , un en-
fan t peut circuler sur la voie publique.
au guidon d'un vélo, le vélomoteur
n 'étant réservé qu 'à ceux de 14 ans.

On devrait pouvoir, dans cette ville
—¦ et dans les autres également — s'oc-
cuper en permanence de l'éducation
routière des jeunes, comme cela se fait
ailleurs.

Aux enfants de première et de deuxiè-
me années seraient enseignées les rè-
gles du parfait piéton avec des leçons
vivantes et des exercices dans les en-
virons immédiats des collèges.

Dès la troisième année, on attaque-
rait le répertoire des signaux et des
règles de base essentielles, puis tou-
jours dans le même esprit, ce serait le
tour des aînés, susceptibles de conduire
un vélomoteur et, plus tard , une moto-
cyclette ou une automobile.

Tel serait le programme idéal d'édu-
cation.

11 faudrait évidemment la présence
permanente d'une petite brigaicle (deux
ou trois agents, de la police locale ou
de la gendarmerie), spécialisée dans ce
genre d'enseignement, afin que le con-
tact avec les écoliers primaires soit
plus long, plus fréquent et, par consé-
quent , plus fructueux. Ses effets n'en
seraient que plus durables, à une épo-
que où le volume de circulation croît
chaque jour , ou presque I

L'évolution des idées politiques de Dante
Une conférence à l'Université de Neuchâtel par M. Giorgio Padoan

Le professeur Giorgio Padoan , dt
l'Université de Padoue , a donné , lundi
après-midi , à l'Université de Neuchâtel ,
une conférence fort intéressante sur le
développement de l'idéologie politique de
Dante. C'est M.  Fasani, professeur de
langue et de littérature italiennes, qui Vin
traduisit en signalant l'importance et la
qualité de ses travaux, sur Dante no-
tammen t ; le professeur Padolan est en
train de publier un nouveau commen-
taire de l'Enfer.

Face aux critiques qui ont voulu voir
en la personne de Dante un esprit cohé-
rent, toujours identique à lui-même, fac e
au romantisme qui a donné du poète
soumis aux coups de la fortune une
image hagiographique, le professeur Pa-
doan se propose de décrire un homme
mouvant , capable de changer , et qui,
en fai t , a changé d' attitude. Souvent ,
Dante se contredit ; ainsi, dans le «r De
vul gari eloquentia », il recommande
l' emploi des dialectes, mais quand il
se met à la « Divine Comédie », il
évite de suivre le conseil qu'il a lui-
même donné. Sur le plan religieux, il
félicite Guida de Montefeltro ele s'être
converti et néanmoins il n'hésite pas à
le reléguer en enfer.

Dante a-t-il été un Gibelin ? Non ,
c'était un Guelfe blanc. Pourquoi le par-
ti guelfe était-il divisé en deux, les
Noirs et les Bancs, et pourquoi Dante
était-il un Blanc ? Parce qu 'il y voyait
une attitude plus tolérante, p lus humai-
ne, p lus proch e (/<¦ la justice. En .fait
l' explication n'est satisfaisante que par-
tiellement. Dante appartenait à la petite
noblesse citadin e, autrefois riche, mais
qui de p lus en plus s'était appauvrie ,
alors que les marchands s'enrichissaient.

En 1300, Dante vit la possibilité de
faire une carrière politique en s'oppo-
sant à la politique d' envahissemen t de la
papauté dans les af faires  de la Tosca-
ne ; devenu prieur , il s'appliqua à pa-
cifier Florence et pour ce faire décida
d' envoyer ' en exil les plus compromis,
autant parmi les chefs noirs que parm i
les blancs, y compris ses propres amis.
C'était une mesure de liante justice, mais
elle était imprudente.

Dante alors f u t  envoyé comme am-
bassadeur à Rome, auprès du pape Bo-
nif ace  VIII .  Ils étaient trois à partir ;
les deux autres sont inconnus. On ra-
conte que Dante qui avait le sentiment
de son importance , aurait dit : « Si je
vais, qui restera ? Et si je reste, qui
ira ? » // était perplexe. Charles de Va-
lois, frère de Philippe le Bel , étant en-
tré par trahison dans Florence, à l'ins-
tigation du pape , les Noirs prirent le
pouvoir et bannirent les Blancs. D 'où
l'exil de Dante.

A cette époque , l'exil était monnaie
courante ; mais en g énéral , après quel-
ques mois, quelques années au plus, le
bannissement était révoqué. C'est pour-
quoi, au début , Dante pensa qu 'il ren-
trerait bientôt à Florence ; mais petit à
petit , l 'espoir diminue, puis disparait ,
et alors Dante en vient à la désillu-
sion la plus amère ; il ne distingue p lus
désormais entre Blancs et Noirs, et il
condamne en bloc la cité, livrée aveu-
glément à la corruption et à la luxure,
oh valeur , et courtoisie ont cessé d'exis-
ter.

Comment Dan te en est-il venu à croi-
re au rôle providentiel ¦ de Vempereur ?
Cest que, en désignant les Romains pour

régner sur les nations, la Pro vidence
entendait .préparer l 'humanité à rece-
voir le christianisme à la faveur  de la
paix romaine. Il y a pour Dante deux
peup les élus : le peuple hébreu et le
peuple romain. Quant à la Rome pon-
tificale , de par la corruption et la si-
monie qui y régnaient , c'était la grande
courtisane annoncée par un passage de
l'Apocalypse.

L' empereur Henri VIII , pour Dante ,
remplit une fonction plus mystique en-
core que politique. Il est le lévrier de
l'Apoca lypse , un fi ls  d'isaïe, un nou-
veau Moïse ; il est même assimilé à
l' agneau de Dieu , et alors que Dante ,
au chan t dixième de l 'Enfer, a félicité
Formata degli Uberti d'avoir défendu
Florence, il enco urage Henri Vil à la
détruire. En réalité, toute la haine de
Dame pour sa patrie ne reflète rien
d' autre qu 'un excès d'amour.

Pour Dante le pouvoir impérial , com-
me le pouvoir papal , descend directe-
ment de Dieu. Etait-ce là, à son épo-
que, une utopie politique, comme nous
le penserions volontiers aujourd 'hui ?
Non , car l' empire existait, il avait ses
armées. Ce que Dante n'a pas compris,
c'est que la formation des Etats natio-
naux constituait un fai t  irréversible, et
que l' empire devrait s'effacer devant
lui.

Ainsi, au cours de cette claire et
brillante leçon, M. Giorgio Padoan a
situé le caractère et les idées de Dante
en son temps, en montrant ce qu 'elles
avaient de juste et d'erroné "Uevàht ïuie
situation changeante, mais qui évoluait
dans le sens contraire aux vœux pas-,
sionnés du poète. P.-L. B.

La protection civile neuchâteloise
a tenu ses assises à Saint-Aubin

L'importante concentration de voitures
qui , dès neuf heures, samedi dernier , en-
vahissait Saint-Aubin , n'était pas, comme
on aurait pu le croire, un quelconque
rallye-automobile. Il s'agissait des partici-
pants à l'assemblée annuelle des chefs lo-
caux de la protection civile neuchâteloise.

La démonstration a été faite que la
salle du Conseil général où était convo-
quée cette assemblée, est plutôt difficile
à trouver et semble n'être pas connue
par l'indigène, incapable de guider ses
hôtes d'un jour à bon port. Après quel-
ques laborieuses recherches, les quelque
t rente chefs locaux parvinrent à se retrou-
ver sans trop de retard , et leur dynami-
que président , John Perret, ouvrit ïa séan-
ce, en saluant la présence des représen-
tants des autori tés cantonales et commu-
nales, tout particulièrement M. Rémy
Scthliiippy, président dlu Conseil d'EtaC,
et M. Walter Kœnig, le < grand patro n »
de la défense civile sur le plan fédéral .

Au cours de la partie administrative,
acte fut pris de la démission de MM.
Huguenin, père et fils. Le président tint
à rendre houimage à William Huguenin
pour tout le dévouement dont il fit preu-
ve au sein du comité. Son remplacement
sera assuré par M. Isenschmidt. Les comp-
tes, faisant l'objet d'un rapport du secré-
taire-caissier, sont adoptés à l'unanimité.

M. Andiré Laubscher, chef cantonal de
la protection civile, dans un bref exposé
parla entre autres du bon travail fait
dans les communes du canton. La pro-
tection civile est maintenant admise et
l'instruction des cadres se poursuit à la
satisfaction de tous, si l'on en juge par
le succès des cours organisés à Sugiez.
1200 personnes par année sont formées
pour les différents secteurs de la protec-
tion civile. M. Laubscher tint tout parti-

culièrement à remercier M. Kœnig à qui
l'on doit beaucoup dans la réalisation de
l'hôpital polyvalent Pourtalès, de même
que dans les possibilités de dialogue avec
la Confédération.

BRILLANT EXPOSÉ
DE M. W. KOENIG

Le programme de cette assemblée se
poursuivit par une causerie fort intéres
santé donnée par M. Walter Kœnig, chef
de la protection civile suisse.

Si, individuellement , les habitants de no-
tre pays ne se sentent pas directement me-
nacés par la guerre, le peuple suisse veut
que ses autorités s'occupent des problèmes
de défense. Les événements récents de
Tchécoslovaquie l'ont prouvé. H suffit d'un
conflit de ci genre pour que l'on s'inter-
roge sur les nécessités de notre système
de défense.

Mais, comme l'a soulevé l'orateur, la
défense civile n 'est pas appelée à fonction-
ner en temps de guerre seulement et on
oublie peut-être trop facilement les dan-
gers que fait courir en temps de paix éga-
lement l'emploi de l'énergie nucléaire. Mal-
gré toutes les assurances données quant à
l'emploi de cette énergie, on ne peut pas
prétendre être à l'abri de tous dangers
de radiation. Pour preuve, il n 'y a qu 'à
citer l'accident survenu à la centrale de
Lucens, accident qui aurait pu avoir des
conséquences catastrophiques ou, dans un
autre ordre d'idées, le larguage accidentel
d'une bombe thermo-nucléaire, comme ce
fut le cas au large des côtes d'Espagne.

La construction de centrales nucléaires
va se généraliser et il faut toujours cal-
culer avec les risques que cela engendre.
Or, en temps de paix , les moyens de
lutte contre les dangers de radiations sont
quasi inexistants en Suisse et un sérieux
effort doit encore être fait dans ce sens,
tant au point de vue matériel qu 'au point
de vue instruction.

En cas de guerre , il faudrait se rendre

De gauche à droite : MM. Koenig, Perret et Laubscher.
(Avipress-R.  Ch.)

à l'évidence : les moyens modernes de
combat seraient employés. Au Conseil gé-
néral de l'Otan , on parle ouvertement de
l'emploi d'armes atomiques tactiques sur
les champs de bataille et , faisant allusion
au livre écrit par le maréchal Montgome-
ry, l'orateur cite : dans une guerre mo-
derne , la destruction d'une ville telle que
l' a été Hambourg, lors de la dernière guer-
re ne se ferait plus et l'on chercherait
plutôt à paralyser un tel centre sans mas-
sacre, par l'emploi de gaz. D'autres exem-
ples encore permettent d'arriver à la con-
clusion que la guerre serait totale et
qu 'elle impliquerait un système de défense
totale, d'où la notion de défense civile.
Pour illustrer d'une façon réaliste la puis-
sance de destruction qui, hél as, ne fait
encore que progresser, M. Kœnig donna
les chiffres édifiants résultant d'une étude
faite dans une université japonaise , chif-
fres se rapportant , si l'on peut dire , à la
« valeur humaine •.

Lors de la guerre 1914-1918 , il fallait
dépenser 2000 dollars pour tuer un hom-
me. Lors de U dernière guerre, ce chif-
fre a été porté à 21,000 dollars alors que
la bombe d'Hiroschima rédu isait cette som-
me à... 3,4 dollars.

Pour conclure son exposé, M. Kœnig
parl a du gros effort financier fait en Suis-
se pour la défense civile et dissocia le
rôle des autorités de la défense civile
par rapport à l'armée. Dans une discus-
sion ouverte qui suivit , l'orateur répondit
aux questions posées par les chefs locaux.
On apprit ainsi que les uniformes ne sont
pas pour domain ; que les effectifs seront

encore longs à combler et , nouvelle ras-
surante , que le matériel dont dispose la
défense civile, peut être utilisé en cas de
nécessité et que l'on étudie en hauts lieux
la synchronisation souhaitée entre les dif-
férents organes de défense, pompiers, so-
ciétés de sauvetage, etc. En terminant , M.
Kœnig tint à relever la grande compré-
hension dont fait preuve le canton en ma-
tière de défense civile félicitant particu-
lièrement M. SchliJppy, responsable de
cette tâche , de son dynamisme.

C'est précisément à M. Rémy Schlâppy,
chef u gouvernement neuchâtelois , qu 'il
appartint de conclure, passant en revue
les problèmes propres au canton et met-
tant l'accent sur les efforts à accomplir
encore en matière de défense civile.

Pour oublier un peu les dangers qui
menacent notre pauvre planète , l'assemblée
se rendit ensuite à l'hôtel Pattus où un
vin d'honneur fut offert par la commune
et où un excellent repas fit constater que ,
dans la défense civile , les chefs locaux se
défendent bien , du moins dans ce domai-
ne... Au cours de ce repas, d'aimables pa-
roles furent échangées entre les représen-
tants des cantons de Vaud et du Valais ,
le représentant du Conseil communal de
Saint-Aubin - Sauges, M. Charles Burgat ,
le président de l'association des chefs lo-
caux , M. Fernand Martin , le chef local
de Saint-Aubin, M. André Antonietti , tout
cela orchestré de main de maître par
M. John Perret , l'infatigable directeur des
débats.

R. Ch.

Peur la littérature de la jeunesse

Nous avons relaté, dans notre édi-
tion de lundi , les débats et les con-
férences qui se sont déroulés lors de
l'assemblée générale de la Ligue suis-
se pour la littérature de jeunesse, te-

nue à l'Ecole normale de Neuchâtel
Voici une partie des délégués qui

ont assisté aux travaux présidés par
Mlle Louise Buntschu que l'on voit
de dos, au premier plan.
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Hier, a 13 h s», Mme Barbara Mes-
serli , de Neuchâtel , circulait au volant
d'une auto-école, route des Goiittcs-
d'Or. M. Blaettler , moniteur de con-
duite , se trouvait à ses côtés. Soudain ,
alors que la voiture se dirigeait vers
Saint-Biaise, un jeune garçon , Fran-
çois Schaer, âgé de 9 ans, s'élança à
travers la route sans prendre garde nu
trafic. II s'est jeté contre le flanc
droit de l'automobile et a été violem-
ment projeté à terre.

A cet endroit , la visibilité est mas-
quée aussi bien pour les conducteurs
que pour les piétons par une tente
de réparations des PTT, installée sur
le trottoir.

L'enfant a été transporté en ambu-
lance ù l'hôpital de la Providence. Il
souffre d'un traumatisme crânien , d'une
fracture de l'huméru s gauche et de
contusions sur tout le corps.

Préstage de plongée
Un préstage de moniteurs de plon-

gée subaquatique s'est déroulé au
cours du dernier week-end à la mai-
son du plongeur de Neuchâtel grou-
pant cinq candidats du Tessin , de
Suisse romande et de France. Ces
candidats  se présenteront à la f in
du mois d'août aux épreuves con-
duisan t  à l'obtention du diplôme de
moniteur. Les épreuves se sont dé-
roulées sous la direction de M, Fran-
çois Claire, instructeur fédéral en
chef de la Fédération suisse des
sports subaquatiques.

Manque de visibilité
aux Gouttes-d'Or
Enfant blessé
grièvement

par une automobile

Pose d'égout
à Vauseyon

En même temps que la pose des
signaux routiers à feux tricolores ,
au rond-point de Vauseyon, les tra-
vaux publics ont procédé au rem-
placement de la conduite d'égout qui
descend la rue des Draizes en direc-
tion de la ville. Des tuyaux de fort
diamètre remplacent ceux qui s'y
trouvaient et dont la capacité d'écou-
lement ne suffisait  plus.

(Avipress - J.-P. Baillod)

TOUR DE VILLE

SAINT-BLAISE

Récemment, une centaine de cadets et
de cadettes de l'est du district se sont re-
trouvés à Saint-Biaise, pour participer au
premier raid du Chasselac. Malgré le mau-
vais temps, de surprenantes performances
ont été accomplies sur le parcours de
six kilomètres et demi. Après trois heures
d'efforts , les cadets et cadettes prirent part
à divers jeux d'équipes.

Un exploit est à signaler : c'est celui du
petit Philippe Bardet , qui , sans broncher ,
parcourut la piste avec une équipe de filles.

Résultats. — Cat. benjamins : 1. Les
Falzards , Saint-Biaise ; 2. Lignières I ; 3.
Lignières II.

Cat. juniors : 1. Les Cariboux , Marin ;
2. Les Daltons , Saint-Biaise ; 3. Ligniè-
res m.

Raid de l'Union cadette

COLOMBIER

(c) Samedi s'est déroulée la traditionnelle
soirée des éclaireurs et éclaireuses de Co-
lombier , sous le thème de « Voyage dans
le temps et l'espace ».

Le programme brillamment exécuté était
quelque peu nouveau. U s'agissait d'incur-
sions dans le passé et dans l'avenir, tels
que les douze travaux d'Hercule (éclai-
reurs), Malbrough (louveteaux), ainsi que
le voyage intersidéral (louveteaux).

Par ailleurs , le défilé de mode 1900 à
l'an 2000 (éclaireuses) et les ballons (pe-
tites ailes) étaient également très représen-
tatifs.

Le public eut aussi le plaisir d'entendre
diverses productions musicales. Quant aux
pièces, particulièrement € La tourn ée Beau-
minet » (pionniers), était d'avant-garde et
pouvait quelque peu surprendre.

La machine à module lunaire était très
bien imaginée et tout, dans cette soirée,
faisait montre d'ingéniosité et de spiritualité.

Soirée scoute



J-FM v
^Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public
da 8 heures à midi et de 13 h 45
à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures et
de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de
ces heures, une permanence est ouverte ,
du dimanche au vendredi soir de 20 h 30
à 0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à
17 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pou r le numéro du lundi, les
grandes annonces doivent parvenir à
notre bureau le vendredi avant 9 heures
et les petites annonces, le vendredi éga-
lement avant 11 heures. Pour le mardi ,
le lundi jusqu 'à 8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mor-
tuaires sont reçus à notre bure au jus-
qu 'à 18 heures ; dès ce moment et i
jusqu'à 23 heures, ils peuvent être glis- j
ses dans la boîte aux lettres du journal
située à la rue Saint-Maurice 4, dans |
le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jus-
qu'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
23 heures, nous n'acceptons plus que
des avis tardifs dont la hauteur est
fixée au maximum à 50 millimètres et |
de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif des abonnements
SUISSE :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
56.— 28.50 14.50 5.50

ÉTRANGER :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
90.— 46.— 24.— 8.50

Espagne, Turquie, Grande-Bretagne,
Yougoslavie et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
95.— 52.— 27.— 10.—

Tarif de la publicité
ANNONCES : 40 c. le mm, min. 25 i
mm. — Annonces locales 30 c, min.
25 mm. — Avis tardifs et réclames
urgentes, Fr. 2.—. Réclames, Fr. 1.35.
Mortuaires, naissances 60 c. — Petites
annonces non commerciales à tarif
réduit 25 c. le mot, min. 10 mots.

Pour les annonces de provenance
extra-cantonale :

Annonces Suisses S. A., « ASSA »
agence de publicité, Aarau , Bâle, Bellin-
zone, Beme, Bienne, Fribourg, Genève,
Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano,

Neuchâtel, Saint-Gall, Schaffhouse,
Sierre, Sion, Winterthour, Zurich

Délais pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi

avant 8 h 30
Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : frais de

port en plus.

1
A VENDRE OU A LOUER

pour raison de santé, dans chef-lieu de Suisse
romande

fabrique de meubles de style
et ébénisterie

en plein essor. Installations modernes. Prix in-
téressant.

Prière d'adresser les offres sous chiffres P
500,958-17 à Publicitas S. A., 3001 Berne.
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A VENDRE
APPARTEMENTS
Yverdon
APPARTEMENTS
DE 3 PIÈCES ET 4 PIÈCES,
tout confort , boxe ; plans à dis-
position.

Yverdon
APPARTEMENTS
DE 5 PIÈCES
avec garage, tout confort.
Fr. 125,000.—.

Neuchâtel
ATTIQUE DE 5 PIÈCES,
vue magnifique, grande ter-
rasse, garage.
Fr. 175,000.—.

VILLAS,
MAISONS DE VACANC ES
Yverdon
PETITE VILLA
en excellent état , 3 pièces + 1
à aménager, bains , petit gara-
ge indépendant.
Fr. 100,000.—.

La Brinaz
VILLA DE 2 LOGEMENTS DE
3 % PIÈCES,
garages, grand jardin.
Fr. 175,000.—.

A 10 minutes de voi-
ture d'Yverdon
JOLIE PROPRIÉTÉ DE 7 PIÈ-
CES,
confort , jardin d'agrément.
Fr. 180,000.—.

Région Orbe
BELLE MAISON DE 10 PIÈ-
CES,
confort.
A verser Fr. 100,000.—.

Région Grandson
VILLA NEUVE DE 5 PIÈCES
grand terrain, vue.
A verser Fr. 70,000.—.

Région Sainte-Croix
IMMEUBLE ANCIEN DE 4 AP-
PARTEMENTS
de 1, 2 et 3 pièces, avec atelier
et remise-dépôt, terrain env.
1000 m2.
Fr. 40,000.—.

Montagny
PETITE VILLA TRÈS PLAI-
SANTE
4 pièces, bains, grand garage
indépendant.
Fr. 125,000.—.

Région Grandsen-Jura
ANCIENNE MAISON DE VA-
CANCES
2 appartements , terrain env.
4000 m2.
Fr. (10,000.— (nécessaire pour
traiter Fr. 35,000.—.)

Mauborget
BELLE MAISON DE VACAN-
CES . .
grand living, 2 chambres,
bains, vue étendue.

Région Sainte-Croix
MAISON JURASSIENNE
3 logements de vacances.
Fr. 123,000.—.

Villars-Burquin
JOLI CHALET DE 4 PIÈCES
vue magnifique , bains, douche,
garage.
Fr. 74,000.—.
CHALET DE VACANCES
1 studio et un appartement de
3 pièces, bains, éventuellement
entièrement meublé.
Fr. 95,000.—.

Région Sainte-Croix
FERME-CHALET RÉNOVÉ
3 chambres , grand terrain.
Fr. 05,000.—.

Bullet
MAGNIFIQUE CHALET
4 pièces, bains , grande terrasse,
terrain de 1000 m2.

COMMERCIAUX
A 10 km d'Yverdon
MAISON AVEC ÉPICERIE
Fr. 75,000.—.

Région Yverdon
CAFÉ-RESTAURANT
AVEC RURAL
A verser Fr. 80,000.—.

Région lémanique
BUFFET DE GARE
Affaire intéressante pour cou-
ple expérimenté.
Yverdon
IMMEUBLE DE 18 APPARTE-
MENTS
confort.
A verser Fr. 400,000.—.

TERRAINS
Villars-Burquin
BELLES PARCELLES D'EN-
VIRON 1000 m2,
entièrement aménagées.
Fr. 12.— à 20.—, suivant em-
placement. Zone de chalets.

Fiez
PARCELLES DE 6903 m2 ET
12,688 m2.
Convient pour toutes cultures.

Yverdon
PARCELLES DE 1000 m2 ET
1200 m2,
entièrement aménagées. Quar-
tier de ville, vue sur le lac.
Fr. 36.— le m2.

Yverdon
TERRAINS INDUSTRIELS
avec et sans voie de raccorde-
ment CFF.

tiMff.fMY M3

(YÎt'. UHIVERSITË DE NEUCHÂTEL
\ \ 9  / Faculté des lettres

Conférence du
R.P. Thomas IMMOSS,

professeur à l'Université de Sophia
(Tokyo),

mardi 3 juin 1969, à 20 h 15, à
l'Aula

Sujet :
NAISSANCE

DU THEATRE JAPONAIS

Le doyen :
Entrée libre L.-E. Roulet

Avec Fr. 50,000.—
vous pouvez achetez à un
client pressé, à 20 km de
Berne et de Neuchâtel , ré-
gion Morat , altitude 500 mè-
tres, à 10 minutes de Berne
par future  autoroute, tran-
quill i té absolue, soleil , accès
facile,

TRÈS BELLE VILLA
RÉCENTE,
TOUT CONFORT
7 pièces, piscine chauffable
80 à 90 m2, surface totale
1500 m2
Prix : Fr. 225.000.—
seulement
grand living de 52 m2 avec cheminée,
cuisine moderne complètement équi-
pée, magnifique salle de bains, jar-
din avec nombreux rosiers. Occasion
vraiment exceptionnelle.

AGENCE IMMOBILIÈRE
CLAUDE BUTTY

ESTAVAYER-LE-LAC
Tél. (037) 63 24 24 |

A Cortaillod, à louer pour le
24 ju in  1969,

UN STUDIO
tout confort , loyer mensuel
175 fr., charges comprises.
Etude Pierre Jung, avocat , à
Neuchâtel. Tél. 5 82 22.

On cherche à louer pour date
à convenir

appartement
ou villa

de 5 à 6 pièces. Surface : 120
à 150 m2. Chauffage, confort.
Région Neuchâtel-Saint-Blaise.
Tél. 7 75 21, interne 245.

Entreprise commerciale de moyenne importance, très bien introduite par des
articles spécialisés de la branche papeterie, cherche pour date à convenir

représentant-voyageur ayant de l'ûiitative
pour visiter les papeteries et les maisons de commerce.

Nous attendons de notre futur collaborateur de la ténacité, de la persévérance
et de la facilité pour le contact aevec la clientèle.
Nous demandons : langue maternelle française

connaissance de l'allemand
le permis de conduire cat. A
domicile à Lausanne ou aux environs

Nous offrons : bon gain , importante compensation pour les frais , prestations
sociales d'avant-garde, place stable.

Les intéressés exerçant une autre activité seront instruits avec soin à leur future
tâcbe.
Nous a t tendons avec plaisir votre offre  à

KAEGI S.A., case postale 276, 8048 Zurich , Hcrmetschloostrasse 77.
Tél. (051) 62 52 11.

|§ CABLES CORTAILLO D
Si vous désirez collaborer à la marche d'une
entreprise moderne, nous engageons pour entrée
immédiate :

1 DÉCOLLETEUR
capable de s'occuper d'une manière indépen-
dan te  de la mise en t ra in  et de la conduite de
décolleteuses TAREX ainsi  que de machines
analogues ;

1 MAGASINIER
1 AIDE-ÉLECTRICIEN
1 MÉCANICIEN D'ENTRETIEN
1 SERRURIER QUALIFIÉ
et plusieurs

OUVRIERS
semi-qualifiés ou non qualifiés , susceptibles
d'être formés et spécialisés sur nos machines
de câblerie ou employés dans nos autres dépar-
tements (magasin , expédition , fonderie, méca-
nique) ;

1 FEMME DE NETTOYAGE
pour une période de 5 semaines dès début août
(2 heures par jour) .

Salaire selon entente et capacités ; excellente
ambiance de travail , caisse de retraite très
avantageuse, installations sportives.
Nous disposons encore de quelques unités dans
le cadre du contingent.

Prière de présenter les offres de service au
Service du personnel , Câbles électriques,
2016 CORTAILLOD (NE). Tél. (038) 6 42 42. •

I EBAUCHES SA (Z5
Département Oscilloquartz I 1
cherche une ^^m^r m̂r

SECRÉTAIRE
de langue maternelle française, pouvant assumer i
la correspondance française et si possible alle-
mande.

S'adresser à Ebauches S.A., département Oscil-
loquartz, Brévards 16, 2001 Neuchâtel, télé-
phone (038) 5 85 01, interne 22.I

JEUNE FILLE
désirant faire l'apprentissage de
nurse ou de jardinière d'enfants ,
aurait l'occasion de travailler chez
éducatrice en attendant l'âge exigé
pour ses études.
Elle aurait à s'occuper de trois
enfants (3 à 5 ans) et de travaux
ménagers (femme de ménage deux
fois par semaine) ; chambre in-
dépendante.
Téléphoner à Neuchâtel au (038)
5 95 29, aux heures des repas.

Fabrique de la place cherche

COUTURIÈRE
à domicile.

BIEDERMANN S.A.,
Rue du Rocher 7.
Tél. 516 31.

I MIGROS
j cherche

pour son Marché de la rue de l'Hô-
pital 12, à Neuchâtel

VENDEUSE
au dépt charcuterie

VENDEUSE
au dépt photo-gramo

Places stables , bonne rémunération,
horaire de travail régulier, semaine
de 46 heures, avantages sociaux d'une
entreprise moderne.

Demander feuille d'inscription au gérant du
magasin ou à la Société Coopérative Migros-
Neuchâtel, dépt du personnel, case postale 228,
2002 Neuchâtel, tél. 3 31 41.

FABRIQUE MARET,
2014 Bôle

cherche pour travail en fabrique, éventuelle-
ment à la demi-journée

ouvrières
Suissesses ou étrangères avec permis C, pour
travaux propres et intéressants.
Tél. (038) 6 20 21.

Hôtel du Chasseur, Enges,
cherche

sommelière
extra et

dame ou
fille de buffet

Tél. (038) 7 71 03.

CHAMBRE
avec pension soignée,
pour ÉTUDIANT ou
EMPLOYÉ sérieux.
Libre immédiatement.
Quartier université.
Tél. 5 75 62.

A toute demanat
de renseignements ,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel .

A VENDRE

chalet de week-end
situé au bord du lac, à la Béroche.
Belle situation, 3 chambres, 1 living-
room, cuisine , douche, W.-C. Hangar i
bateau. Grande terrasse. Port aménagé.
Prix intéressant.
Pour visiter , s'adresser à MULTIFORM
S.A., 2024 Saint-Aubin, tél. (038) 6 71 75.

0U A VENDRE
^4^", à Cortaillod
VISL-ËA en construction
fin de t ravaux début septembre, comprenant 6 pièces ,
garage , dépendances , environ 1000 m2 de terrain , très
belle situation , prix intéressant.
S'adresser à Fiduciaire F. ANKER, Reusière 20,
2024 Saint-Aubin, tél. (038) 6 76 49.

Régie immobilière de la place offre à louer :
.vv <? y- , .. . . .. . i, . . . . . ,- •  ¦ . ¦

liOG-HÛ
Usage : magasin, bureau , dépôt ou atelier.

Situation : quartier est de Neuchâtel, dans
immeuble moderne.

Modalité : 300 fr. par mois, long bail.

Disponible : date à convenir.

Appartement : 3 pièces, tout confort à dispo-
sition, location facultative.

Pour traiter : Gérances & Contentieux S. A.,
place Pury 4 (tél. 5 52 52), Neuchâtel.

I — '

LES RASSES -
SAINTE-CROIX -
BULLET
environ 1200 m2

terrain
à bâtir
vue splendide , té-
léski , piscines, etc.,
1200 m d'altitude.
Tout sur place.
Prix : 16 fr le m2.
Faire offres sous
chiffres P 42-2476 ,
à Publicitas,
1701 Fribourg.

UR GENT
Entreprise de construction
cherche

terrain
pour bâtir un dépôt , à Neucâtel
ou aux environs.
Adresser offres écrites à G B
1393, au bureau du journal.

?*??????????
A vendre

TERRAINS
à la montagne.
Autorisation de cons-
truire . Accès direct
pour voiture.
Tél. (038) 6 77 90.

????????????

A vendre à Por-
talban

TERRAIN
A BATIR
sur falaise et à
proximité du lac.
Faire offres sous
chiffres P 42-2475,
à Publicitas,
1701 Fribourg.

TERRAINS
pour VILLAS
Corcelles.
Ras-«le-Sachet.
Cortaillod.
Le Landeron.
Bôle.
Chez-le-Bart.

Adresser offres
écrites à CF 6003
tiu bureau du
journal.

Fabrique d'Horlogerie
de Saint-Biaise S. A.,
à Saint-Biaise, cherche :

mécanicien - outilleur
y... ,i ¦

;
¦-. .¦,¦ . . - - ¦ ¦  - . - - ¦ ¦ - ¦ ¦

ouvrier et ouvrière
pour montage d'appareils et
travaux sur machines.

Semaine de 5 jours.

Faire offres ou se présenter.

GOGNIAT
9-11, chemin de la Muraille,
Aïre - Genève,
cherche, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

MÉ CANICIENS
Avantages sociaux — Bons
salaires — Ambiance de travail
agréable.

A louer au centre de la ville

2 magnifiques .
studios modernes

un libre dès le 24 jui n, l'autre dès
le 24 juillet. Prix 270 fr. tout compris.

• Faire offres sous chiffres P 21428 N
à Publicitas S.A., 2001 Neuchâtel.

A louer à une seule
personne, à Peseux,
dans un quartier
tranquille , un

studio
meublé
avec laboratoire de
cuisine , salle de bains
avec W.-C, réduit à
la cave et galetas
pour le 24 juin 1969.
Faire offres en indi-
quant la profession
et l'adresse de l'em-
ployeur , à la case
postale 646, à
Neuchâtel.

ÉTUDE CLEBC, NOTAIRES
2, rue Pourtalès - Tél. 514 68

A LOUER tout de suite ou pour
date à convenir,

à la rue des Parcs,

LOCAUX
à l'usage de bureaux, ateliers, etc.
(surface 90 m2). Eventuellement un
studio à disposition. Confort. Chauf-
fage général au mazout.

LA NEUVEVILLE
A louer immédiatement et à
partir du 1er août 1969, au che-
min de la Récille, deux

appartements de 3 1/2 pièces
Loyer mensuel 358 fr., soit
347 fr. plus charges.

Pour le 1er novembre 1969, un

appartement attique de 5 pièces
Loyer mensuel 600 fr. plus
charges.
Pour de plus amples détails ,
s'adresser à :
IMMO BAU AG BERNE,
Belpstrasse 16, 3000 Berne.
Tél. (031) 25 15 22.

A louer à Neuchâtel , rue Emer-de-
Vattel (à proximité de l'avenue des
Alpes), pour le 24 juillet 1969,

APPARTEMENT
DE 4 PIÈCES

Tout confort , vue imprenable.
Loyer mensuel 492 fr . plus charges.
Fiduciaire LEUBA & SCHWARZ
Fbg de l'Hôpital 13, Neuchâtel.
Tél. 5 76 72.

Haute-
Nendaz
Ravissant chalet ,
confort , 7 lits, vue
et tranquillité
merveilleuses.
Tél. (021) 22 46 32.

L'annonce
reflet vivant
du marché

Au-dessus de

Sembrancher
900 m altitude, à '
louer pour les mois
de juin , juillet , août
et septembre , appar-
tement dans chalet ,
4 lits, confort .
Tél. (021) 22 54 20.

BOUDRY
A louer, pour fin
juin ou pour date
à convenir ,

appartement
de 4 pièces
avec tout confort.
Loyer, charges
comprises , 3(15 fr.
Garage à disposi-
tion , 12 francs.
S'adresser à l'étude
Jacques RIBAUX ,
Promenade-Noire fi ,
Neuchâtel.
Tél. 5 40 32.
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ancien nouveau
Transformation de vestons croisés

au prix de 48 fr. 50
Ecluse 10 - Tél. 5 90 17
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HAUTE COIFFURE
ESTHÉTIQUE

Peseux - Tél. 8 74 74

Des spécialistes
aimant les longs cheveux
ainsi que
les coiffures de mariage

Mlle Francine
esthéticienne diplômée se
fera un plaisir de vous con-
seiller

Dépositaire
LANCASTER

SANS SOUCI
RENÉ RAMBAUD

MAYBELLINE - MAVALA

H JB Sn -, JHB B
W m wL Âr^M

MOTOSl Pour l:fn,re,i.e,n de
BBB vos ve'os, velomo-

VELOS I *eurs, motos. Ven-
__JH *e " Ac 'lat ' Répa-

( rations.

G. C0RDEY
Ecluse 47 - 49 - Tél. 5 34 17

HILDENBRAND
FERBLANTERIE

SANITAIRE
«m^BBm\ Sciint-Nicolas 11)
mMSSmWs Tél. 5 66 86

RaiJJO "T TV I Radio, etc.

Télévision 11 Radio-
"HHffl Méiody

Tél. (038) 5 27 22
Rue de Flandres 2 - Neuchâtel

1949 - 1969
Horlogerie - Bijouterie - Réparations

W. STEINER & Fils
Seyon 5 (immeuble boucherie Margot)

Tel 5 74 14 - Neuchâtel



Noiraigue, 6 et 7 juin 1969
A l'occasion de la -lOme fête de l'U.G.V.T.,
retenez vos soirées de vendredi et samedi pro-
chains :

| RIRES ET CHANSONS |
et l'orchestre « Ambiance » de la Chaux-de-Fonds
Une troupe de variétés qu 'il faut  absolument
voir !
Cantine de fête de 500 places - Place du Stand

A louer, au centre du village
de Fleurier, pour une année

APPARTEMENT
de 4 pièces, meublé ou non.
Tél. (038) 9 06 82.

Imprimerie Marcel SCHMIDT,
COUVET cherche

une
employée

pour travaux d'intercalage, de
pliage, de brochage, d'expédition ,
etc.
Travail varié et très propre.
Place stable, salaire intéressant.
Téléphoner au 9 61 57 ou se pré-
senter au bureau ENTRE 17 ET
18 HEURES.
Eventuellement travail à la demi-
journée.

AUTOCARS AELLEN COUVET
Dimanche 8 juin 1969

COURSE SURPRISE AVEC DINER
Prix Fr. 20.— par personne.
Inscriptions - Renseignements :
tél. 9 65 07.

LA PREMIERE COMMUN ON A FLEUR ER

(c) Dimanche, de nombreux enfants se sont approchés de la table sainte, à
Fleurier, pour la première fois. Ils se sont rendus à l'église en procession.

Avipress - Schelling

Art moderne :
un vernissage

(c) Récemment, à la chapelle des Mou-
lins, à Fleurier, a eu lieu le vern issage
de l' exposition des œuvres de Javier
Vilato, manifestation organisée par les
'« Compagnons du théâtre et des arts ».

Président d 'honneur de cette société ,
M. Lucien Marendaz a remercié l'artiste
d'avoir consenti à venir à Fleurier. Il
a souligné le caractère plastique et pic-
tural de l'œuvre.

Cest aussi par contraste et de façon
à présenter au public un authentique
artiste de l'art modern e et de la peinture
que Javier Vlato a été invité à Fleu-
rier.

Nous aurons l'occasion de revenir air
cette exposition d'une excellente te-
nue artistique et d' un haut niveau cul-
turel à l'ouverture de laquelle prenaient
part M. Philippe Favarger, président du
tribunal et des visiteurs de Neuchâtel
et de la Chaux-de-Fonds.

Issue fatale
(c) Mime Bertha Bornand , née Vogt, qui
avait fait une chute dans son apparte-
ment et s'était fracturé une jambe, est
décédée à l'âge de 90 ans.

Les chanteurs dis Wallon
ont fêté leur succès

De nos correspondants :
(c) Les chanteurs de Couvet, Fleurier
et Noiraigue, se sont tout particulière-
ment distingués lors du concours canto-
nal des chanteurs neuchâtelois qui s'est
déroulé à la Chaux-de-Fonds. L'Union
chorale de Couvet, la * Concorde » de
Fleurier et le Chœur d'hommes de Noi-
raigue, ont tous trovs obtenu un laurier
1er prix, celui de l' < Union chorale »
de Couvet se doublant des félicitations
du jury. C'est un succès remarquable vi
l'on sait que le jury  a décerné au total
(pour les 15 sections neuchâteloises ins-
crites à la 16me fête de la « Canto-
nale i) 6 lauriers 1er prix, ce qui re-
vient à dire que les chanteurs du Val-
de-Travers ont décroché la moitié des
couronnes Ire classe sur l' ensemble du
canton.

Nos vaillants choristes sont rentrés di-
manche soir de la Chaux-de-Fonds très
heureux el très satisfaits. Ils ont été
l'objet de réception dans leur village
respectif et ont été congratulés par les
représentants des autorités communales
et locales.

A COUVET
L'Union cnoitale de Couvet, dirigée par

M. Georges Bobillier, et concourant en
3me division, a obtenu un laurier 1er
prix avec félicitations du jury. Les chora-
liens ont été accueillis sur la place des
Collèges et en musique par la fanfare
« L'Helvétia » en présence d'un très nom-
breux public.

Après un vin d'honneur offert par la
commune de Couvet, les chanteurs sont
descendus en cortège jusque devant l'hôtel
Central où s'est déroulée la réception offi-
cielle. M. Charles Amann, vice-poésident
de l'Union des sociétés locales, a félicité
l'Union chorale et son directeur pow le
résultait obtenu. Le président de l'Union
chorale, M. Michel Carrel, a remercié les
autorités, les délégations des sociétés lo-
cales, la fanfare « L'Helvétia » et la popu-
lation pour l'accueil chaleureux dont sa
société venait d'être l'objet. Mmes Geor-
ges Bobillier et Michel Cararel ont toutes
deux été fleuries. Enfin, signalons le geste
sympathique de l'Union chorale qui par
écrit, a adressé ses félicitations à ses deux
consœurs, la « Concorde > de Fleurier et
ie chœur d'hommes de Noiraigue.

A FLEURIER
C'est dans l'intimité, et sans tambour

ni trompette, que les Concordions se sont
retrouvés, rentrant de la Chaux-de-Fonds,
à l'hôtel National. Cette société de 3me
division, dirigée pair M. Georges-Henri
Pantillon, a obtenu un laurier 1er prix.
A son arrivée, un vin d'honneur offert
par la commune de Fleurier, lui a été ser-
vi. Puis une partie oratoire s'est déroulée
sous la présidence de M. Michel Stauffer ,
président de la « Concorde », qui a félici-
té le directeur, M. Pantillon, pour avoir
mené la société au succès. C'est dans
l'amitié et la joie qu'a pris fin cette ré-
ception de la « Concorde » de Fleurier,
société à l'honneur dans te palmarès de
la 16mc Fête cantonale des chanteurs neu-
châtelois.

A NOIRAIGUE
Le chœur d'hommes a été chaleureuse-

ment accueilli par la population ans une
réception organisée par l'Association des
sociétés locales. Il a été conduit de la
Gare au centre du village en cortège par
¦la fanfare « L'Espérance > que dirigeait M.
Léandre Tharin. On y relevait la présence
de M. René Burdet du Locle, président
de l'Association cantonale, de M. Michel
Veuthey, de Sion, président du jury et
de l'un de ses collègues, M. Claude Gaf-
ner, de Pully, qui tous trois se sont fait
un plaisir de s'associer à la joie du village.

La société qui , avec « L'Echo de la mon-

tagne > des Ponits-de-Martel et la « Con-
corde » de Peseux concourait en première
catégorie a inteaprété le chœur imposé
« Chasseur reprenlds ta carabine » de Jean
Anzévui, pour le texte et de Charly Martin
pour la musique et le chœur de choix
« Agonie > dans une adaptation et une har-
monisation de Carlo Boller.

En ouvrant la manifestation, M. Roger
Thiébaud, président du Conseil communal
a apporté les vives félicitations de l'autorité
au chœur d'hommes et a salué la pré-
sence de MM. Bundet, Veuthey et Gafner
qui nous ont honorés de leur présence.

Puis, M. Jean-Hugues Schulé, président de
l'Association des sociétés locales a transmis
le salut des sociétés et a félicité lui aussi
le chœur d'hommes pour le magnifique
résultat obtenu.

M. Fredy Juvet a rappelé ensuite que
c'est la première fois que le chœur d'hom-
mes a participé à un concours cantonal.

A l'issue de la manifestation, une ré-
ception a eu lieu à l'hôtel de la Croix-
Blanche, où une collation a été offerte
par le Conseil communal dans ' une am-
hiïincfl très cmrdfiala.

Un employé des P.T.T. gardait
des envois postaux chez lui

AU TRIBUNAL DE POLICE DU VAL-DE-TRAVERS

Le tribunal de police du Val-de-Travers
a tenu hier en l'hôtel de district , à Mô-
tiers, une longue ' audience. Les débats
étaient dirigés par M. Philippe Favarger.
M. Gaston Sancey fonctionnait comme
greffier.

Pour complément de preuves, l'épilogue
d'un accident de la circulation , survenu le
16 décembre sur < La Pénétrante » à Cou-
vet , au cours duquel l'auto de A. F. de
Saint-Biaise a renversé et blessé grave-
ment Mme C. S. de Couvet a été différé.

CHAMBRE RESTANTE....
Après avoir suivi l'école primaire, les

classes secondaires et l'école de commerce
où il ne se plaisait pas, M. L. de la Côte-
aux-Fées, âgé de 19 ans est entré au ser-
vice des PTT. Il a fait des remplacements
à Neuchâtel , mais a essentiellement travail-
lé à Fleurier.

Au mois de janvier écoulé , il fut révo-
qué. Une visite domiciliaire permit de dé-
couvri r dans sa chambre une trentaine
d'envois de messagerie et un colis éventré
non distribués aux destinataires. Aucun
d'entre eux ne se plaignit du reste....

M. L. s'était déjà signalé au début , de
son activité professionnelle par des caren-
ces assez inexplicables.

Négligent , oublieux , tel a-t-il été dépeint
par le chef de l'Office postal de Fleurier.
S'il a encaissé des taxes, et un rembourse-
ment portant sur une somme de 22 fr., il
ne semble pas avoir mis l'argent dans sa
poche et l'administration n'aurait pas été
frustrée.

Les débats ont révélé cependant de si
criardes contradictions par comparaison à
l'enquête et le prévenu a paru un « cas »
si spécial que le juge a décidé de lui faire
passer un examen médical avant de statuer
sur son sort.

UN VÉHICULE DÉFECTUEUX
Le 20 mars, à la suite d'un contrôle de la

brigade de la circulation , W. T. des Cernets
sur les Verrières , s'est fait mettre en con-
travention pour avoir roulé avec une auto-
mobile ayant le frein à main défectueux ,
un pot d'échappement en fort mauvais
état et les feux du « stop » qui ne fonc-
tionnaient pas.

Il avait pris cette machine pour aller aux
Ruillières sur Couvet ne voulant pas utili-
ser l'auto achetée quelque temps aupara-
vant car les chemins étaient mauvais.

Ayant fait opposition au mandat de ré-
pression du procureur général , W. T. a re-
tiré cette opposition à l'audience et a éco-
pé de 100 fr. d'amende (celle-ci sera ra-
diée au casier judiciaire dans un an) de
25 fr. de frais judiciaires.

G. D.

Etat civil
Naissances : 5. Hugonnet Valentin , fils

de Jacques et de Monique-Mireille , née Qué-
batte (naissance à Couvet).

Mariage : Nussbaum Pierre-Eric , d' origine
bernoise, et Clerc Rita , d'origine fribour-
geoise.

Décès : aucun.
Publications de mariage : S.

Un beau bénéfice
(c) C'est un très beau bénéfice tle 4000 fr.
qui est résulté de la dernière vente parois -
siale et a pu être attribué au Fonds des
nouvelles oreues.
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Alain Poher élu dans une mini-commune
de l'arrondissement de Pontarlier

De notre envoyé spécial :
Avant-hier , dans la soirée, le calme

le plus complet régnai t en ville de
Pontarlier. Si les Francs-Comtois ont
donné , par leur participation aux ur-
nes, une leçon de civisme dont nous
aurions à prendre pas mal de graine ,
ils sont restés sans passion lors de la
proclamation des résultats.

Dans la sous-préfecture du Doubs, on
a cependant été quelque peu surpris
par la véritable déconfiture de Defferre
qui obtient moins de voix que Rocard.

Cela ne correspond guère à la force
numérique des partis telle qu'elle res-
sort des législatives par exemple, tout
comme la troisième place de Duclos. On
n'a donc pas suivi à la lettre le mot
d'ordre des comités.

Le succès do Duclos, nous a-t-on dit
de source officielle résiderait dans le
calcul de certains partisans de Pompi-
dou. Assurés qu'un second tour aurait
lieu , certains d'entre eux auraient don-
né leurs voix â Duclos de façon à lui
faire obtenir la deuxième place au dé-
triment de Poher. ;

A PONTARLIER
A Pontarlier 74,99 pour cent du corps

électoral s'est rendu dans l'isoloir. Pom-
pidou a obtenu 3455 voix , Poher 1320,
Duclos 1177, Rocard 390, Defferre 334,
Ducatel 131 et Krivine 110. Pompidou

a frôlé la majorité absolue de 7 centiè-
mes.

AUX VERRIÈRES-DE-JOUX
Dans la commune de l'extrême fron-

tière , Pompidou a recueilli 99 voix , soit
plus de la majorité absolue , Poher 43
voix, Duclos 17, Rocard 10, Defferre 7,
Ducatel 4 et Krivine 3.

UN CAS UNIQUE
Un cas unique est celui du plus petit

hameau de la circonscription : Ronde-
Fontaine. Lors du référendum , tout le
monde avait voté non. On ne pouvait
plus parler de scrutin secret....

On a l'air de se montrer farouche-
ment antigaulliste puisque sur 14 ci-
toyens et citoyennes , 9 d' entre eux ont
voté Poher, 3 Rocard et 2 Defferre,
alors que Pompidou comme Duclos ne
recueillaient pas une seule voix...

POUR LA CIRCONSCRIPTION
Pour la circonscription de Pontarlier

portant sur 14 communes, il y avait
55,781 inscrits. Les votants furent
45,228, les suffrages exprimés 44,673.

Pompidou a obtenu 26,879 voix (soit
plus de mille de moins que De Gaulle),
Poher 9647 voix , Duclos 3436 voix , Ro-
card 1825 voix, Defferre 1810 voix , Du-
catel 606 voix et Krivine 470.

Et maintenant , on se prépare pour le
second tour en ayant l'air de dire que
les jeux sont déjià faits en faveur de
Pompidou. G. D.

Un lourd acte d'accusation
après un accident mortel

AU TRIBUNAL CORRECTIONNEL DU VAL-DE-TRAVERS :

De notre cotTespondant régional :
Hier, a comparu devant le tribunal

correctionnel du Val-de-Travers siégeant
en audience préliminaire et présidé par
M. Philippe Favarger, J.-P. J., domi-
cile au Haut-de-la-Tour.

L'acte d'accusation dit que J. est pré-
venu d'avoir, dans la nuit du 23 au
24 novembre 1968, dans les districts
du Val-de-Travers et du Locle, conduit
sa voiture alors que les freins étaient
défectueux.

On lui reproche aussi d'avoir été
en état d'ivresse (l'analyse du sang
ayant révélé une alcoolémie de 2,55 %„),
d'avoir circulé cette nuit-là, entre Mô-
tiers et Fleurier, à une vitesse inadap-
tée aux conditions atmosphériques et
par les circonstances d'avoir ainsi créé,
par la violation des règles de la circula-
tion, nn sérieux danger pour la sécurité
d'autrui, notamment celle de Salvatore
Astuto et de Rocco Troisi.

DEUX MORTS
D'antre part, on lui reproche d'avoir

princi palement causé par négligence la
mort de Palmiro Marzo, le renversant
alors qu'il cheminait sur le bord droit
de la chaussée en direction de Fleurier,
derrière Luigi Rossetto.

Subsidiairement fait subir par négli-
gence par la violation de règles de la
circulation des lésions corporelles gra-
ves à Palmiro Marzo puis provoqué la
mort du blessé lequel fut touché une
seconde fois par le véhicule conduit
par Adolfo Merino qui arrivait de
Fleurier.

Causé par négligence la mort de Lui-
gi Rossetto alors qu'il cheminait de-
vant Palmiro Marzo.

Enfin, on reproche à J. d'avoir violé
les devoirs que la loi impose aux con-
ducteurs impliqués dans un accident :

En ne n'arrêtant pas immédiatement
sur les lieux, en ne portant pas secours
aux victimes, en ne prenant pas immé-
diatement les mesures appropriées pour
éviter un nouvel accident, en n'avertis-
sant pas la police, en modifiant la po-
sition de son véhicule, en prenant la

fuite en direction de Fleurier pour re-
venir ensuite sur les lieux en sens in-
verse et tenter par cette manœuvre des
déclarations mensongères à la police
et le marquage du véhicule dans cette
deuxième position de faire croire qu 'il
n'était pas impliqué dans l'accident,
d'avoir arrête son véhicule après son
retour sur les lieux sur la moitié sud de
la chaussée à la hauteur des victimes
gisant du côté nord, entravant ainsi
le passage îles autres usagers, notam-
ment de Michèle Toussaint et Adolfo
Merino qui heurta Palmiro Marzo pour
ne pas l'avoir aperçu à temps.

L'audience de jugement a été fixée
au 3 juillet dans l'après-midi. Les ju -
rés ont été désignés par tirage au sort.
Ce sont MM. Lucien Marendaz, de Mô-
tiers, Roger Cousin, de Fleurier et les
suppléants M. Robert Devenoges, de
Fleurier et Mme Claudine Frasse, de
Couvet. M. Henri Schupbach , procu-
reur de la République, soutiendra l'accu-
sation.

G.D.
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Que ton repos soit doux comme

ton cœur fut bon.
Madame et Monsieur Léon Tinguely-

Bornand , leurs enfants et petits-enfants, à
Fleurier et Couvet ;

Madame et Monsieur Louis Stauffer-
Bornand et leurs enfants, à Môtiers , Ma-
rin et au Locle ;

Monsieur Jean-Jacques Bornand, à Fleu-
rier,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de

Madame Bertha BORNAND
née VOGT

leur très chère mam an , grand-maman,
arrière-grand-maman, sœur , belle-sœur, tan-
te, cousine, que Dieu a reprise à Lui ,
après une courte maladie , dans sa 90me
année, munie des saints sacrements de
l'Eglise.

Fleurier, le 1er juin 1969.
Je lève mes yeux vers les monta-

gnes d'où me vient le secours.
Le secours vient de l'Eternel.

L'enterrement aura lieu mercredi 4 juin,
à 13 heures.

Domicile mortuaire : Pasquier " 5, 2114 Fleu-
rier.

Culte pour la famille au domicile mor-
tuaire, Pasquier 5, à 12 h 45.

Une messe de sépulture sera célébrée en
l'église de Fleurier , mercredi à 9 heures.

R. I P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Dieu est amour.
Monsieur et Madame Charles Bobillier-

Bill , à Môtiers ;
Monsieur Emile Bobillier , à Môtiers ;
Monsieur et Madame Jean-Jacques Bo-

billier-Montandon et leurs enfants Chris-
tine et Jean-Claude , à Môtiers ;

Monsieur et Madame Albert Bourquin-
Jeanmonod , à Môtiers :

Monsieur et Madame René Ramser et
leurs enfants , à Lausanne :

Madame et Monsieur Gérard Lagnaz et
leur fille, à Marin.

ainsi que les familles Bobillier , Bour-
quin . parentes et alliées .

ont la douleur de faire part du décès de
Madame

veuve Charles BOBILLIER
née Blanche BOURQUIN

leur chère maman , grand-maman , belle-
mère , sœur, belle-sœur , tante , cousine, pa-
rente et amie, que Dieu a rappelée à Lui ,
dans sa 75me année, après une longue
maladie supportée avec courage.

Môtiers , le 2 juin 1969 .
Aimez-vous les uns les autres

comme je vous ai aimés.
Jean 15 : 12.

L'ensevelissement , avec suite , aura lieu à
Couvet, le jeudi 5 juin , à 13 heures.

Culte pour la famille au domicile, à
12 h 45.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Dieu place l'être humain dans le
jardin pou r le cultiver et le garder.

Esaîe 2 : 15.
Monsieur Alfred Hugi et ses enfan ts

Marinette , Margueri te et Jean-Paul , à Tra-
vers ;

Monsieur et Madame Georges-Albert Ber-
thou d, au Bois de Croix, leurs enfan ts et
petits-enfants ;

Monsieur et Madame Emest Hiigi, a
Travers, leurs enfants et petits-enfants,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Madame Alfred HOGI
née Madeleine BERTHOUD

leur très chère épouse, maman, fille , sœur,
belle-sœur, belle-fille, nièce; cousine, pa-
rente et amie, enlevée, subitement , à leur
affection, le 2 juin 1969, dans sa 33me
année.

Travers, le 2 juin 1969.
Les voies de Dieu ne sont pas

nos voies...
Esaîe 55 :8.

Les obsèques auront lieu à Travers, le
mercredi 4 juin 1969, à 14 heures.

Prière à 13 heures, au domicile, rue
des Mines.

Culte au temple, à 13 h 20.
Domicile mortuaire : hôpital de Couvet.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
¦¦¦¦¦iiii iifi mi m ¦¦mu IIIIIIIIIIIII ¦

L'Association de la Jeunesse agricole du
Val-de-Travers a le pénible devoir d'an-
noncer le décès de

Madame

Madeleine Hugr-Berthotrd
épouse de Monsieur Alfred Hiigi, mem-
bre de la société.

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

Repose en paix.
Monsieur Charles Reymond et sa fian-

cée, Mademoiselle Yvonne Landry , à But-
tes ;

Monsieur et Madame Joseph Toffel , à
Paris ;

Madame Emma Divernois-Reymond, ses
enfants et petits-enfants, à Buttes, Valcyrcs-
sur-Montagny, Yverdon , Môtiers et la
Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Maurice Reymond ,
à Yverdon ;

Madame et Monsieur André Reichlin, à
Genève ;

Monsieur et Madame Robert Borel et
famille, à Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Edmond Mattlé et
famille , aux Geneveys-sur-Coffrane, .

ainsi que les familles Toffel , Reymond .
Lebet, parentes et alliées.

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame Ernest REYMOND
née Nanette TOFFEL

leur chère maman, sœur, belle-sœur, tante,
cousine , parente et amie, que Dieu a re-
prise à Lui, dans sa 79me année, après
une longue maladie supportée avec courage
et résignation.

Buttes , le 2 juin 1969.
C'est dans la tranquillité et le

repos que sera votre salut. C'est
dans le calme et la confiance que
sera votre force.

Esaîe 30: 15.
L'ensevelissement, avec suite, aura h'eu à

Buttes , le mercredi 4 juin , à 14 heures .
Formation du cortège funèbre vers les

collèges.
Culte pour la famille au domicile mor-

tuaire , hôpital de Fleurier, à 13 h 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Société de Cavalerie du Val-de-Travers
a le pénible devoir d'annoncer le décès de

Madame

Madeleine Hiigi-Berthoud
épouse de Monsieur Alfre d Hiigi, membre
de la société.

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

Le comité de In fanfare « l 'Ouvrière »
de Buttes a le chagrin de faire part
à ses membres du décès de

Madame Ernest REYMOND
mère de M. Charles Reymond , membre
honoraire.

Pour le service funèbre se référer à
l'avis de la famille.

Les membres du FC Buttes et la sec-
tion des vétérans font part du décès
de

Madame Ernest REYMOND
mère de M. Charles Reymond membre
honoraire du Football-club et membre
des vétérans.

Pour l'ensevelissement , se référer à
l'avis rie la famille.

(c) Hier le petit Dominique Apothéloz ,
3 ans, domicilié chez ses parents, à
Paudex, s'est élancé sur la chaussée,
route du Simplon. Un automobiliste
survenant au même instant ne put
l'éviter. L'enfant dut être transporté à
l'hôpital cantonal , grièvement blessé.

Enfant grièvement
blessé

(c) Hier M. Vincenzo Cristiano, 47 ans,
domicilié route de Cossonay, à Crissier,
a eu la main gauche prise dans nne bé-
tonnière et trois doigts arrachés, sur
le chantier du parking de Mon-Repos , à
Lausanne. Il a été conduit à la perma-
nence de Longeraie.

La main prise dans
une bétonnière

GRANGES-PRÈS-MARNAND

(c) Les membres de la Caisse de crédit
mutuel de Granges-Marnand se sont réu-
nis en assemblée générale , sous la prési-
dence de M. H. Jordan , et ont approuvé
les comptes du dernier exercice , bouclant
par un bénéfice net de 18,093 francs , sur
un mouvement d' affaires de près de sept
millions de francs.

Au Crédit mutuel

GRANGES-PRÊS-MARNAND

(c) Dans sa dernière séance, le Conseil
communal de Granges, présidé par M.
Jean-Elie Nicod , a examiné les comptes
et la gestion de la commune pour l'an-
née 1968. Le total des recettes a atteint
709,245 fr. 25, et les dépenses la somme
de 680,310 fr. 35. L'excédent de recettes
est ainsi de 28,934 fr. 90. La fortune
communale s'élève à 354,766 fr. 43, en
augmentation de près de deux mille francs
sur l' année précédente.

Affaires communales

(c) Hier vers 16 heures, sur la route
Vallorbe - Lausanne, au lieu dit les Grands-
Bois, commune de Vallorbe, un tracteur
agricole attelé d'une remorque , dévia sou-
dain sur la gauche, heurtant une voiture
conduite par M. Gaston Noblet, 39 ans,
domicilié à Bethoncourt (Doubs). M. No-
blet était accompagné de sa femme et
de leurs cinq enfants. Tous blessés, ils du-
rent être transportés à l 'Hôpital de Saint-
Loup. La voiture est démolie.

Sept blessés
à Vallorbe

YVERDON

(c) Mme Elisa Vagnières-Bovay, origi-
naire de Rueyres, a fêté hier ses no-
nante ans. Elle habite la rue des Phi-
losophes à Yverdon et jouit encore d'une
bonne santé. Elle habita pendant long-
temps Vunrrens , avant de venir se f ixer
à Yverdon. La Municipalité a été lui
présenter les vœux et fél ici tat ions ain-
si que les cadeaux d'usage.

Nonagénaire fetee

CHAMP-DU-MOULIN

Les délégués du canton se sont réunis
dimanche , à Champ-du-Moulin , en séance
de comité , sous la présidence de M. Yan n
Richter.

A l'ordre du jour figurait notamment la
nomination du nouveau cantonnier , c'est
M. Louis Cogniasse qui a été désigné.

D'autre part , M. Maurice Weber, d'Areu-
se, ayant démissionnné de ses fonctions
de secrétaire , après 49 ans de féconde ac-
tivité, c'est M. Roger Beuchat qui a été
appelé a le remplacer.

Etant donné l'activité d'utilité publi que
de la société, le comité espère que la cam-
pagne de recrutement de nouveaux mem-
bres, qui se déroulera prochainement , ren-
contrera un vif succès.

Un nouveau cantonnier



LA MEILLEURE SOLU TION POUR LE JURA :
UNE MÉDIATION DE LA CONFÉDÉRATION

Conférence d'information des j urassiens de l'extérieur

Sous les auspices de la section locloise
des Jurassiens de l'extérieur, MM . Roger
Schaffte r, professeur et membre du co-
mité directeur du Rassemblement jurassien ,
et Jean Cuttat , poète jurassien et histo-
rien , ont donné récemment, dans les
locaux du Cercle catholique, une confé-
rence sur la « Situation politique du Ju-
ra > , devant une bonne centaine de parti-
sans et d'amis rassemblés. Cette conférence
d'information était présidée par M. Rémy
Péquignot, président cie la section locloise
des Jurassiens de l'extérieur.

La querelle entre Bernois et sépara-
tistes est loin de s'éteindre. C'est le moins
que l'on puisse dire si l'on en juge par
l'ambiance de l'assemblée et les discours
des deux orateurs.

Comme l'a annoncé M. Péquignot en
présentant les orateurs , le peuple jurassien ,
les jeunes surtout , ne se découragent pas.
Ils ne craignent pas de payer le gros pri x
la liberté qu 'ils réclament. C'est précisé-
ment pour exposer ces choses et rensei-
gner le public que cette conférence a été
organisée.

La société fribourgeoise était représentée
par MM. H. Maradan et Louis Wicht.
Les autorités cantonales et communales
étaient excusées.

M. Roger Schaffter résume la situation
actuelle dont il fait un lumineux tableau

Elat civil du Locle du 29 mai 1969
PROMESSES DE MARIAGE. — Du-

bois , Edouard-Henri , expéditeur, et Bil-
lod , Yvonne-Marthe.

MARIAGE . — Matthey-Prévôt , René-
Robert, électronicien, et Ventosa, Ma-
ria-Dolores.

NAISSANCES . — Bar, Virginie , f i l le
de Laurent, commis postal , et de Vio-
lette-Myriam, née Jolimay ; Moner-Ba-
net, Jean-Louis-Jacques, fils de Joseph-
François-Honoré, employé de bureau , et
de Jeanine-Thérèse, née Delgado ; Gals-
ter, Corinne-Marianne, fille de Jean-
Maurice, employé de banque, et d'Ar-
lette-Christiane, née Fleury ; Perrinja-
quet, Eric-Gharles-André, fils d'André-
Edgar, horloger-outilleur, et de Moni-
que-Christiane-Yvette née Fantino.

Etat civil du Locle du 2 juin
Naissance : Jeanneret , Yvan fils de Jean-

Pierre , agriculteur , et de Michèle-Andrée
née Nussbaum (La Brévine) .

Mariages : Friggi, Marcello , aide-électri-
cien et Matrone , "Pompilia ; Gonthier , Ber-
nard-Henri , étudiant en médecine et Guil-
laume-Gentil , Martine-Andrée ; Klaye Jac-
ques-André , mécanicien - outilleur et Per-
drizat, Josiane-Mathilde.

Carnet de deuil
(c) Hier, est décédée au Locle , après une
longue maladie , M. Arthur Matthey-Doret.
Le défunt avait atteint le bel âge de
89 ans. Après avoir travaillé dans des usines
de mécanique , M. Matthey entra au Techni-
cum loclois comme maitre de pratique à
l'Ecole de mécanique où il enseigna durant
vingt ans. L'Eglise réformée perd en lui
un de ses membres fidèles. M. Matthey
fit partie du Conseil des anciens pendant
plus de quarante ans.

d'ensemble. Elle pose plus que jamais le
problème du Jura. Le mouvement irrésis-
tible du peuple jurassien constitue un fait
politique considérable et indéniable . La si-
tuation aujourd'hui ouvre des perspectives
sur l'avenir. Que le canton de Berne le
veuille ou non , il y aura un examen dé-
finitif du conflit. On trace des voies nou-
velles. Les Jurassiens n 'attendent pas grand-
chose du rapport de la commission Petit-
pierre. Quan t à l'organisation d'un plé-
biscite, « genre 1959 » , les séparatistes ne
veulent pas en entendre parler et M.
Schaffter en donne les principales raisons.
La première est qu 'après la votation, Ber-
ne serait tenté d'interdire le Rassemble-
ment jurassien. C'est â la médiation qu 'as-
pirent des séparatistes. Plusieurs solutions
pourraient être envisagées pour résoudre
le problème jurassien qui traîne depuis
1815. M. Schaffter cite, en exemple, le
point de vue d'un Suisse allemand, le
professeur zuricois H. Luthy, pour qui la
solution idéale du problème jurassien con-
sisterait à sépare r le Jura de Berne et à
créer un demi-canton du Nord et un
demi-canton du Sud. Le professeur Luthy
croit que les vieux Bernois, à la longue,
réfléchissant screinement , ne trouveraient
aucun intérê t à opposer leur veto i la
discussion ouverte d'une solution qui, en
réalité, ne ferait rien perdre à leur can-
ton et qui , bien plus , lui ferait retrouver
son unité intérieure , sa concorde et sa
bonne conscience. Pour sa part, la Con-
fédération , en tan t qu 'entité , y gagnerait
de fournir enfin la preuve qu 'elle est en-
core capable d'empoigner un problème et
de le résoudre sans capituler à chaque

pas devan t des difficultés de procédure ,
faculté dit le professeur Luthy, dont on
commence sérieusement à douter depuis un
certain temps. L'histoire parfois, pèse sur
les peuples. En terminant son brillant
plaidoyer pro Jura, M. Schaffter engage
les auditeurs à entretenir les partis aux-
quels ils appartiennent , de cette média-
tion qui , seule , peut faciliter la solution
de l'épineux problème jurassien.

M. Jean Cuttat, lui, dans son très long
exposé, a largement dépassé le problè-
me jurassien. Dans le domaine de la pen-
sée il a défini dans une perspective in-
tellectuelle qui est la sienne (et que tous
n'ont pas partagé) cette lutte de l'hom-
me pour la liberté et dans ses aspirations
vers le bonheur.

« Les progrès de l'humanité , dit-il, ne
sont faits que d'utopies vaincues. » Le
sens de l'histoire est une prise de cons-
cience , il va vers la liberté.

Revenant à son Jura , l'orateur dit qu 'il
vit son printemps , qu 'il fleurit, qu 'il ex-
pose. Beaucoup de pressions s'y exercent ;
ça excite ; on ne veu t pas se laisser faire.
Des idées de liberté , d'égalité, ne peu-
vent que germer. L'amour de l'homme
pour son pays, c'est une force. Notre po-
litique jurassienne , dit-il en terminant, est
faite de la vertu la plus pure.

Une discussion nourrie suivit ces deux
exposés et permit à M. Schaffter soit de
préciser sa pensée sur certains points, soit
de renseigner ses interlocuteurs sur des
objets que les conférenciers n'avaient pas
traités .

C.

Plus de cent cinquante Fribourgeois l'ont visité
Quand le centre secondaire multilatéral
des Forges fait école chez les enseignants

(Avipress Bernard)

Hier matin, c était au tour de l' as-
sociation fribourgeoise des maîtres se-
condaires, de visiter le centre secon-
daire multilatéral des Forges, à la
Chaux-de-Fonds, un des plus beaux
sinon des p lus purs fleurons de la
réform e de Venseignement primaire et
de l'enseign ement secondaire du de-
gré inférieur dans le canton. Plus
de cent soixante membres du corps
enseignant fribourgeois ont donc sui-
vi avec un intérêt tout particulier les
exposés de M. Vuilleumier, chef de
service de l'enseignement secondaire,
du conseiller communal Robert Mo-
ser, et surtout de M. Willy Lanz,
directeur de l' enseignement secondai-
re, assisté en l'occasion par les dé-
monstrations faites par maîtres et
élèves du centre.

Si les maîtres fribourgeois étaient
particulièrement intéressés par ce cen-
tre, cela tient à plusieurs raisons,
mais surtout au fait  que le canton
de Fribourg est à son tour en train
d'introduire une réforme de l'ensei-
gnement et que les maîtres fribour-
geois, qui ont l'esprit ouvert tenaient
à se rendre compte de ce qui s'était
fait ailleurs. Ils ne pouvaient mieux
tomber qu'à la Chaux-de-Fonds, qui
fu t  la première ville du canton à
introduire la réforme (Colombier à
présent vient d'ouvrir un centre se-
condaire multilatéral).

Cette réforme , rappelons-en briè-
vement le principe, implique que
l'école primaire ne couvre plus queles
cinq premières années de scola-
rité obligatoire, les élèves prom us à
la f in  de la cinquième année pre-
riant tous le chemin de l'école se-
condaire inférieure qui est elle-même
divisée en quatre sections :

Classique et scientifique pour ceux

qui se destinent aux études supérieu-
res, moderne pour les carrières ad-
ministratives, commerciales ou profes-
sionnelles, prépr ofessionnelle enfin
pour les élèves se destinant à un
apprentissage pratique.

Cette réforme favorise un système
d' orientation d'une grande efficacité
(c 'est d'ailleurs son grand attrait). En
effet , il existe un parallélisme très
étroit de l' enseignement dans les qua-
tre branches, ce qui permet les trans-
fer ts  de l'une à l'autre section selon
les goûts ou aptitudes de l 'élève pen-
dant les quatre ans. Ces transferts
sont possibles par des cours de ra t-
trapage et une grande souplesse dans
l'enseign ement. Ils exigent parallèle-
ment un gros travail d'orientation
exécuté par des personnes compéten-
tes. Pour preuve du succès de cette
réforme on peut citer comme exem-
p le les chiffres de ce printemps pour
les transferts : trente-six élèves pas-
sent dans le degré ascendant et qua-
rante et un dans l'-autre sens. Une
preuve qui ne pourra que convaincre
les plus sceptiques.

Un centre multilatéral est donc en
fait  un groupe scolaire qui permet
par ses locaux, sa structure de grou-
per les quatre sections. A la Chaux-
de-Fonds, un pas de p lus a été fai t
dans la réforme en ce sens que les
deux centres multilatéraux existants
sont p lacés sous la seule responsabi-
lité du directeur de l'enseignement se-
condaire.

Mais si les structures ont changé
les méthodes d' enseignement, elles
aussi, ont évolué. La réform e a per-
mis une nette amélioration des mé-
thodes et des programmes. Les maî-

tres fribourgeois assis à côté des
élèves, ont ainsi constaté à quel point
renseignement classique était dépas-
sé. Dans le pavillon des sciences en
particulier , ils auront vu commen t
l'apprentissage d' une méthode prend
le pas sur le bourrage de crâne.
Là, l'élève participe à la leçon. Il
en devient l' acteur principal. Cela est
important. Aux côtés d' un équipe-
ment ultra-modern e qui fait large-
ment la place aux méthodes audio-
visuelles, l'année prochain e sans dou-
te viendra prendre place un labora-
toire de langues. On ne peut que
s'en féliciter. La méthode ici impor-
te plus que la matière traitée. Cela,
ajouté à une orientation continu e,
montre à l'évidence le bon sens de
cette réforme. Ce dont les maîtres
fribourgeois qui sont repartis com-
blés de la Chaux-de-Fonds ont pu se
convaincre.

Avant de conclure toutefois, il nous
paraît bon de relever le pas énorme
accompli ces dernières années dans
l' enseignement. Nous aimerions sur-
tout souligner, à une époque où Ton
parle sans cesse de recyclage, com-
bien les maîtres s'astreignent volon-
tairement et souvent pendant leurs
vacances.

Cela est rassurant et incite à l'op-
timisme, car les réformes ne vau-
dront jameiis que pa r ceux qui les
app liquent. Que des activités com-
plémentaires à option aient été créées
à la Chaux-de-Fonds, initiant les élè-
ves au cinéma, à la p hotographie, à
l'étude du milieu ( faune, f lore ) ,  leur
présentant même en détail les di-
vers métiers qui s'o f f ren t  montre bien
l' actuel souci du corps enseignant.
Un bel exemple.

Retour triomphal de
la chorale des Brenets

Retour triomphal. A gauche, le président du comité de réception.
En manteau blanc, M. A. Gluck, président de la chorale.

(Avipress - Février)

(c) Aux Brenets, la nouvelle de la réus-
site à la Chaux-de-Fonds des 34 choristes
placés sous la baguette de Bernard Droux ,
s'est répandue comme une traînée de pou-
dre. Aussi y avait-il foule sur la place
de la Gare, dimanche à 20 heures lors
de l'arrivée du train. Pour commencer, la
fanfare interpréta une marche sous la di-
rection de M. Maurice Aubert. Puis M.
B. Cbammartin , président du comité de
réception , salua la société qui participe pour
la première fois à un concours cantonal
en 2me division et en revient avec un
premier prix , ce qui lui vaut une couron-
ne de lauriers frangée or. Puisque la cho-
rale n'avait pas de drapeau , il fallut en
trouver un pour suspendre la couronne. M.
René Burdet , président cantonal se chargea
de cette mission. C'est ainsi que la société
rentra au village avec un drapeau cantonal !

On entendit une chanson populaire par
le choeur-mixte catholique . Puis , après le
vin d'honneur , un cortège conduisit la so-
ciété à l'hôtel de la Couronne. Là, s'ex-
primèrent successivement MM. Cbammartin ,
président du comité de réception, André
Gluck , président de la chorale , Bernard
Droux , directeur, Charles Jeanneret, repré-

sentant des autorités communales et Baillod ,
président d'honneur de l'Echo de l'Union
du Locle (dont Bernard Droux est le di-
recteur depuis 3 mois).

M. Cbammartin a félicité les chanteurs,
puis remercié la fanfare , et donné la pa-
role à M. André Gluck. Ce dernier a sou-
ligné les qualités musicales de la chorale ,
qui reçut aussi les félicitations de M. R.
Burdet et des différents jurés.

Quant à M. Bernard Droux qui dirige
actuellement trois sociétés chorales (le
choeur catholique des Brenets , la Chorale
et l'Echo de l'Union du Locle) , il remercia
les choraliens pour la joie immense qu 'ils
lui ont offerte. M. Charles Jeanneret, con-
seiller communal , apporta le salut cordial
des autorités.

Le choeur catholique termina la partie
officielle par deux beaux chants.

Des gymnasiens se distinguent
Les élèves de 4me année des écoles se-

condaires et de 7me année du gymnase
cantonal ont participé cette année au con-
cours de la Journée européenne des éco-
les. Comme les années précédentes, il
s'agissait pour eux de rédiger soit une
rédaction, soit une dissertation, proposée
à la réflexion de tous les écoliers euro-
péens par le Conseil de l'Europe.

Le tième de la dissertation était libellé
ainsi : Quels sont les changements que
vous aimeriez voir introduire en Europe ?
Dans quelle mesure ces changements re-
tentiraient-ils sur l'école, particulièrement
en ce qui concerne la formation des fu-
turs citoyens ?

1329 élèves des gymnases suisses ont
participé au concours. Le premier rang a
été attribué à un élève du gymnase de la
Chaux-de-Fonds, Olivier Jacot-Guillarmod,
tandis que Pierre Bauer et Roland Perre-
noud se classaient respectivement à la
16me et 35me place.

Les premiers lauréats suisses rencontre-
ront leurs camarades de 13 pays européens
participant au concours, à un forum or-

ganisé à Gaienhofen , du 25 juillet au
4 août 1969. Ils auront l'occasion de
prendre contact avec les plus hautes per-
sonnalités de l'Allemagne fédérale et de
l'Europe et de s'entretenir avec elles des
problèmes de l'Europe.

La rédaction réservée aux élèves plus
jeunes faisait appel à l'imagination plus
qu'à la réflexion . Le thème de la rédac-
tion était libellé ainsi : « Un groupe de
garçons et filles de votre âge venant d'une
autre partie du monde va visiter l'Europe
pendant un mois. Il vous demande de pré-
parer son itinéraire. Imaginez que vous
écrivez à ces jeunes gens pour leur ex-
pliquer l'itinéraire que vous avez préparé
pour eux afin qu'ils voient les différents
visages de l'Europe. »

Ici aussi ce sont deux Chaux-de-Fon-
nières qui remportent les deux premières
places sur 1820 participantes. U s'agit de
Sylvie Borel et de Marion Schneider, tou-
tes deux actuellement en 5me année lit-
téraire du gymnase. Une cinquième place
revient encore à Alain Froidevaux, élève
de 5me pédagogique.

i«B -« M.ri-iBa
Course de la fanfare

(c) Les membres de la société de musique
« L'Espérance » se sont sondus à Lucerne
pour leur course annuelle . Après la visite
du Musée des transports , un bateau ame-
na la joyeuse équi pe jusqu 'à Witznau où elle
assista à un petit concert. Puis ce fut le
retour par bateau jusqu 'à Lucerne et ensuite
le train. Un arrêt de deux heures eut lieu
à Olten pour permettre aux participants
de se restaurer.

Montée au Communal
(c) C'est lundi que la montée du bétail
au Communal de la Sagne a eu lieu — ce
n'est pas moins de 400 bêtes qui furent
conduites dans le magnifique pâturage boi-
sé. Un point noir toutefois , il a été constaté
que les premiers nique-niqueurs ont laissé
des traces désagréables (bouteilles cassées,
boîtes , papiers , etc.).

Il est déplorable que de tels faits se
produisent encore. Cela obligera les au-
torités à prendre des mesures draconiennes.

• AU LOCLE
CINÉMA. — Lux, 20 h 30 : Les Jeunes

loups.
PHARMACIE D'OFFICE : Mariotti.
PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-

TAIRE : votre médecin habituel.

Prochaine séance
du Conseil général

(c) La prochaine séance du Conseil gé-
néral aura lieu le 9 juin à 20 h au collège ,
L'ordre du jour comprend des demandes de
crédit de 5000 et 30,000 fr. (éclairage et
améliorations foncières). Les comptes de
l'année 1968 se présentent comme suit :
boni 8324 fr. 05 avec un montant de re-
cettes de 659,394 fr. 85.

Les chapitres importants des dépenses ont
été l'administration avec 103,231 fr. 05,
l'instruction publique avec 192,231 fr. 05,
les travaux publics avec 101,460 fr. 45, les
œuvres sociales avec 49,003 fr. 50 et les
amortissements divers avec 66,000 fr.

Réception de la chorale
(c) Dimanche à 20 h conduits par la fan-
fare des Ponts-de-Martel lt accompagnés
des délégués des sociétés locales , les chora-
liens ont dtfilé dans les rues du village
rentrant de la fête cantonale de la Chaux-
de-Fonds. Ils furent félicités sur la place
du village par le président du comité de
réception des sociétés locales pour leur beau
résultat. Comme de coutume, le verre de
l'amitié clôtura la cérémonie en l'hôtel de
la Loyauté.

Les Amis de la nature
c) Une section des amis de la nature , sur
l'initiative de M. Elie Jacquenoud vient de
se constituer aux Ponts-de-Mattel. Elle a
:léjà remis en état les trois chemins de la
Pueta-Combe.

Juin, le mois des promesses
dans le jardin familial

DU CÔTÉ DE LA CAMPAGNE

Tout est parti d' un coup dès la deu-
xième quinzaine de mai. Les semis on\
rapidement levé. Tous les coins dispo-
nibles ont été occupés. Il n'y a p lus à
attendre que la nature fasse le reste.
Pourtant, à elle seule, elle ne peut pas
mener à chef toutes les entreprises du
jardinier amateur. Celui-ci a besoin d'as-
surances et d'encouragements car il tient
à réussir et à montrer sa réussite à ses
voisins. Pour lui donc, voici quelques re-
cettes de saison, sans ordre et sans pré-
férence.

LUTTE CONTRE LES MA LADIES
Avec juin s'installent les grandes cha-

leurs souvent accompagnées de beaucoup
d'humidité qui favorisent l'apparition des
maladies cryptogamiques. Le moment est
venu d'opérer les premiers injectages con-
tre le mildiou sur les frais rameaux des
pommes de terre, des tomates, des ha-
ricots. Allez-y prudemment; votre dro-
guiste vous conseillera les quantités à
utiliser. Evitez toutefois d'injecter lors-
qu 'il y a du soleil ou lorsque des nuages
sont p rêts à éclater. Les jeunes arbres
fruitiers seront également traités régu-
lièrement. Il vaut la pein e d'avoir une
bonne récolte et de beaux fruits pour,
somme toute, une dépense minime. Ce-
pendant , le traitement des arbres fruitiers
doit être fait  systématiquement et avec
un peu de bon sens. Il ne faut  pas non
plus exagérer le nombre des traitements.
Les produits utilisés sont tout de même
nocifs et celui qui veu t trop bien faire
peut dégrader son organ isme.

Les jeunes plants ou semis de choux

(crucifères) ne seront pas oubliés. Lais-
sés à eux-mêmes, ils seront rapidement
détruits par les altises.

LES FRAISES
C' est une année à fraises. Celles-ci

sont en train de fleurir un peu partout.
Dès que les fruits auront la grosseui
d' une petite noix, vous les isolerez du
sol par un lit de paille de bois. La
récolte en sera facilitée et les fraises
resteront propres. Par ailleurs, si vous
apercevez des limaces vous pourrez fa-
cilement les détruire avec un produit
vendu dans le commerce ou simplement
avec du mêla émietté et mélangé à du
son.

En juin , il est encore possible de se-
mer :

Au début du mois des choux- raves
beurrés hâtifs , du persil, des pissenlits
(salade précieuse en mars-avril) qui se
sèment en lignes espacées de 30 cm,
repiquage vers le 5 juillet , des radis
d'été et, enfin pour ceux qui les aiment ,
des salsifis ou des .scorsonères. Au mi-
lieu du mois de juin on effectuera les
premiers semis de chicorée frisée et de
chicorée pain de sucre.

On peut encore p lanter, mais sans tar-
der, les choux d 'hiver et les poirea ux
pour l'encavage avant la neige de no-
vembre. Peut-être sera-t-il encore possi-
ble de semer quelques raies de haricots
nains.

Les glaïeuls sorten t de terre. Si les
oignons étaient très gros il sera indiqué
ele p lanter à 10 cm du bulbe un tuteur
d'au moins 80 cm de haut auquel sera

attachée plus tard la fleur toujours lour-
de. Les dahlias — à l' exception des tu-
bercules nains — seront également f ixés
à un support. Ici et là da ns votre p late-
bande vous aurez p lanté un géranium et
un fuchsia. L' un et l'autre d'ailleurs pour-
ra être récup éré l'automne, conservé dans
un pot à la cave. Il refleurira l'an pro-
chain. Les oignons de tulipes et de ja-
cinthes ont été arrachés et mis à sécher
dans un endroit sec et aéré. Les varié-
tés autant que possible, auron t été
triées. On peut aussi fort  bien laisser
les bulbes en terre et p lanter ici et là
quelques reines-marguerites, tagètes et
gueules de loup. Les oignons refleuri-
ront Tannée pro chaine, niais ils seront
de plus petite taille. Quoi qu 'il en soit,
ce système ne peut être pratiqué qu'une
fois.  La troisième année, il faut  tout ar-
racher et ne pas remettre d'oignons à
fleurs, mais p lutôt des plantes vivaces.

Dernière recommandation au sujet des
lilas qui ont abondamment fleuris. Dès
que les f l eurs  ont « passé », coupez-les au
sécateur, sinon les fleurs donneront des
graines — d'ailleurs inutiles — qui épui-
seront l'arbrisseau au détriment des fu -
turs bourgeons à f leurs.

J .  de la H.
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PROMESSE DE MARIAGE : Knecht,
Daniel-Eric , boucher, et Tièche, Josiane-
Odette.

MARIAGES CIVILS : Guyot , Raymond-
Jean , vendeur, et Favre-Bulle, Josianne-
Andrée ; Schnorr, Jean-Claude-Lucien, em-
ployé de bureau , et Jean-Richard, Suzanne-
Lise.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du 2 juin 1969

Quarante-cinq premiers
communiants à Cernier

(Avipress - G. C.)

(c) Toute la journée de dimanche fut
une grande fête religieuse pour la paroisse
catholique du Val-de-Ruz. 45 enfants , 22
garçons et 23 filles, venant de 10 villages
du Val-de-Ruz , étaient rassemblés dans
l'église de Cernier pour recevoir , la pre-
mière fois de leur vie , le corps du Christ.

Depuis 2 ans, au cours des leçons de reli-
gion , ils ont appris à aimer le Christ. Jeu-
di , vendredi et samedi , ils ont suivi une re-
traite prêchée par le père Mocelin au cours
de laquelle ils ont prié et se sont préparés
intérieurement à ce grand jour de leur vie.

Dimanche matin , l'église de Cernier était
trop petite pour accueillir tous les parents
2t amis venus entourer leurs enfants. Au
cours de la messe ils ont reçu le corps
du Christ des mains , du curé de la parois-
se , J. Vial. Ils ont chanté de tout leur
cœur tandis que l'organiste , M. Risoli, les
accompagnait à l'orgue et que le chœur

mixte de la paroisse solennisait la cérémo-
nie par de magnifiques chants.

L'après-midi , les premiers communiants
étaient à nouveau réunis à l'église pour re-
mercier Dieu des grâces reçues en ce beau
jour et se mettre sous la protection de la
Vierge Marie , patronne de la paroisse du
Val-de-Ruz.

(c) Au cours d'un souper aux chandelles
qui s'est déroulé au chalet du Mont-d'Amin
(club alpin) le corps enseignant primaire
et pré-professionnel du Val-de-Ruz a pris
congé de M. A. Ischer , inspecteur du deuxiè-
me arrondissement qui cessera prochai-
nement son activité atteint par la limite
d'âge.

Chez le corps enseignant
primaire

umuuummmummum

L'annonce
reflet vivant du marché
dans

* la FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTELPHARMACIE DE SERVICE. — Marti , Cer-
nier ; Picrgiovanni , Fontaines.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — Votre médecin habituel.



Porrentruy : les plus grands
artistes à la «Galerie Forum»

Depuis quelque temps, la fameuse
« Dizaine provençale » de Porrentruy a
vécu. Mais il reste de cette p ériode
mémorable le meilleur sans doute, ce
qui n'était entaché d' aucune considéra-
tion commerciale : l'exposition organisée
à la « Galerie forum », une des p lus
belles expositions d'art grap hique con-
temporain qu'il ait été donné de voir
dans le Jura : l'exposition d'œuvres ré-
centes et anciennes de Picasso, Miro et
Chagall. Toutes de grande valeur, les
gravures présentées ont été empruntées
à une dizaine de galeries suisses et
étrangères ainsi qu 'à quelques collection-
neurs particuliers. Ce sont au total 24
œuvres de Picasso, une douzaine de
Miro et autant de Cliagall qui ont été
rassemblées. Il faut y ajouter des œu-
vres céramiques de Picasso, ainsi que
des livres de valeur illustrés par l' un
ou l'autre des trois artistes. L 'exposition
est ouverte jusqu'au 8 juin prochain.
Pour inviter ceux qui ne l'ont pas en-
core vue à se déplacer à Porrentruy,
nous ne pouvons mieux faire que de
reprendre ces paroles de M.  P.-O. (Val-
ser, préside nt de l'Institut jurassien des
sciences, des arts et des lettres : « La
Galerie Forum vous donne à voir des
œuvres qui comptent parmi les chefs-
eïœuvre de l'art contemporain, les com-
positions génialement rigoureuses de Pi-
casso, les géomérries folles de Miro, les
tendres fantaisies de Chagall, c'est-à-
dire ce qu 'il y a de plus réussi, de plus

enrichissant, de p lus beau au monde. Il
faut descendre, et entrer, et se laisser
subjuguer. Ce n'est pas difficile : il fau t
seulement ouvrir les yeux. La culture,
c'est cela : se mettre en face des gran-
des œuvres et laisser s'établir le dialo-
gue. » BÉVI

Une œuvre de Miro
(Avipress - Bévi)

De gauche à droite : MM. Louis Donzé, 82 ans, dont 66 de chant ;
Alfred Cattin, 87 ans, dont 72 de chant et Irmin Donzé, 76 ans,

57 de chant.
(Avipress - Adg.)

Glovelier : des nouveaux uniformes
pour les musiciens de la fanfare

De notre correspondant :
Samedi et dimanche, la Fanfare de Glovelier a fêté le septante-cin-

quième anniversaire de sa fondation. A cette occasion, de nouveaux uni-
formes ont été inaugurés. Notre p hoto : la fanfare défile dans sa nouvelle
tenue lors du grand cortège auquel participaient , dimanche après-midi ,
plusieurs sociétés de la région.

FÊTE DES CÉCILIENNES : TROIS
CHANTEURS - 195 ANS DE CHANT
(c) Dimanche, à l'occasion de la fête des
« Céciliennes » du Jura à Bienne (grou-
pe du Vallon de Saint-Imier et des
Franches-Montagnes), il a été possible
de réunir les trois doyens qui totali-
sent 2-15 ans d'âge, dont 195 de chant.

M. Alfred Cattin est le doyen des
chanteurs, non seulement des c Céci-
liennes », mais du Jura , puisqu'il chan-
te encore à l'« Eobo des Montagnes »
des Breuleux. Durant ses 72 ans de

chant, le doyen n'a pas manqué plus
de 10 répétitions, ce qui est un record.
Le manque de place dans notre édition
de lundi ne nous a pas permis de rele-
ver que Mgr Candolfi , vicaire général ,
et la Filarmonica, la Concordia de Bien-
ne figuraient parmi les invités.

Université de Fribourg : le nombre
des étudiants étrangers diminue

De notre correspondant :
Le bulletin de l'Université de Fribourg

vient de publier la statistique des étudiants.
Le cap des 3000 étudiants a été franchi
pour la première fois lors du semestre
1968-69, le chiffre exact étant de 3001
immatriculés, dont 538 femmes.

GRAEFFET

Chute mortelle
d'un jeune cycliste

motorisé
(c) Dans la nuit de dimanche à
lundi , un cycliste motorisé âgé de
24 ans, M. Hermann Aeby, ouvrier ,
domicilié à Chevrilles, a fait une
chute mortelle alors qu 'il circulait
sur la route communale conduisant
de Graeffet à Oberdorf .

Le malheureux avait quitté un
camarade avec lequel il avait passé
la soirée de dimanche, vers minuit.
On ne sait si l'accident s'est produit
peu après ou, au contraire, plus
tard.

M. Aeby ne fut , en effet .retrouvé
que vers 5 h 15 hier matin, par
un agriculteur de Chevrilles. Il gisait
sur la route, où il était tombé après
qu 'il eut accroché le talus situé à
gauche. Souffrant d'une fracture du
crâne, il rendit le dernier soupir
nu moment où les secours arrivaient.
Son corps a été transporté à l'ins-
titut de médecine légale, à Berne.
La préfecture de la Singine et le
gendarme de Chevrilles ont procédé
aux constatations.

On relève que le nombre des étrangers
(898, soit 30 %) a tendance à diminuer
puisqu'ils formaient 38,5% du total en 1964.
Depuis cette année-là, l'augmentation du
total des étudiants a été de 31 %, et le
54 % pour les Fribourgeois. Ces derniers
forment 25 % des étudiants suisses et
17,5 % du total.

Tous les cantons sont représentés à
l'Université. Fribourg vient en tête avec
521 étudiants, dont 102 femmes. Suivent
le Valais (312) , Lucerne (227), le Tessin
(196), Saint-Gall (170) , Berne (107), So-
leu re (75), etc. Le total des étudiants suis-
ses est de 2103, dont 387 femmes.

Nous préciserons (ceci ne fait pas par-
tie de la statistique) que l'Université comp-
te actuellement environ 3300 élèves, audi-
teurs compris ; 54 % sont de langue alle-
mande , et 46 % de langue française ou
d'autres groupes linguistiques (chiffres don-
nés récemment par M. Max Aebischer, di-
recteur de 'l'instruction publique).

Les philatélistes suisses ont
tenu leur congrès à Porrentruy

Samedi et dimanche a eu lieu à Por-
rentruy le 79me congrès national de l'Union
philatélique suisse, en présence de plus

de 400 délégués représentant près de 22,000
adhérents groupés en 120 sections.

Le congrès a débuté samedi matin par
l'ouverture d'une bourse-exposirion présen-
tant 1200 feuilles de collection dont cer-
taines ont fait l'admiration des connaisseurs.
Les assises administratives ont eu lieu
l' après-midi et le soir, des réjouissances
fort sympathiques ont été offertes dans
un grand établissement de la ville, alors que
l'après-midi les femmes des délégués avaient
été conviées à une course-surprise à travers
la riante Ajoie.

Dimanche, la bourse-exposition a été fort
animée, puis un vin d'honneur fut offert
aux délégués par la Municipalité. Enfin,
au cours du banquet , plusieurs allocutions
fu rent prononcées, dont il convient de re-
lever celle du président central, M. Hans
Baumgartner, qui remercia et félicita les
organisateurs. Rarement congrès eut un dé-
roulement aussi favorable.

Quant à la bourse-exposition, elle connut
un succès sans précédent, fut visitée par
des milliers de personnes et les transac-
tions furent nombreuses.

Le centenaire d'une chapelle

La chapelle Notre-Dame du Sacré-Cœur lors de la fête du centenaire.
(Avipress - Gremaud)

(c) Dimanche a été célébré le centenai-
re de la chapelle de Notre-Dame du Sa-
cre-Coeur, sise dans la vallée du Molé-
lon, au-dessus de la pinte du Pralet.
Quelque cent-cinquante personnes, dont
beaucoup en costume du pays, partici-
pèrent à une messe concélébrée par l'ab-
bé Guy Mossu , qui se trouve être l'ar-
rière-petit-fils du constructeur de la

chapelle, François Mossu, et par l'ab-
bé Terrapon , curé de Broc. Un groupe
de chanteurs des « Riondeue » de Broc
participait également à la cérémonie.

LES JEUNES STAVIACOIS VONT
FAIRE NAVIGUER LEUR RADEAU

De notre correspondant :
Quatre jeunes gens d'Estavayer, âgés

de 16 à 19 ans, viennent d'achever la
construction d'un radeau sur lequel ils
envisagent de passer leurs prochaines va-
cances. Mise en chantier en novembre
dernier, l'embarcation a été soumise mar-
di matin à l'inspectorat de la navigation
qui a autorisé ses constructeurs à navi-
guer désormais sans soucis sur le lac
de Neuchâtel.

Fils d'un facteur postal d'Estavayer, An-
dré Goumaz occupe les fonctions de ca-
pitaine. C'est lui d'ailleurs qui a conçu
les plans du radeau et a dirigé les opé-
rations de montage. Trois autres cama-
rades lui ont naturellement donné un sé-
rieux coup de main : Roland Bonny, Guy
et Gabriel Majeux.

D'une surface utilisable de 20 mètres
carrés, ce radeau est supporté par dix
tonneaux de 200 litres chacun. Il com-
prend une cabine (qui sert également de
dortoir), un canot pneumatique et, comble
du confort, un ventilateur. On trouve

aussi sur ce « Kon-Tiki » d' eau douce plu-
sieurs phares , un avertisseur , des gilets de
sauvetage. L'ensemble est propulsé par un
moteur de 6 CV.

Nos quatre vaillants matelots comptent
évidemment sillonner le lac durant leurs
vacances. Ils ont d'ailleurs déjà fait une
croisière d'essai qui devait en principe
les amener le long des rives, via Yver-
don et Neuchâtel. Mais à peine parve-
nus au large de la capitale du Nord vau-
dois , ils étaient interceptés par la poli-
ce du lac qui les ramena séance tenante
à leur port d'attache. Détetneurs aujour-
d'hui du permis de navigation , les jeunes
Staviacois ne vont sans doute pas tarder
à récidiver !

BELFORT

(c) Un audacieux cambriolage a été
perpétré dans une usine de visserie
et houlonnerie à Grandvillars, aux
établissements Viellard . Les « déména-
geurs » ont réussi à emporter un lourd
coffre-fort pesant 450 kilos, qui se
tronvalt dans un bureau directorial.
II contenait une somme de 1,300,000
anciens francs. Jnsqn'à présent, l'en-
quête de la gendarmerie n'a pas permis
de retrouver les auteurs de ce méfait,
qui ont certainement abandonné le cof-
fre éventré dans la nature.

Ils emportent
un coffre-fort
de 450 kilos

(c) Hier, à 13 h 45, le jeune Daniel
Allemand , âgé de 6 ans, domicilié à
Nidau , rue Gurni gel 26, a été renversé
à la rue d'Aarberg par une automobile.
Transporté à l'hôpital de Wildermeth ,
U y est soigné pour une commotion.

Hier, à 16 h 50, Mme Emma Studer,
domiciliée rue Moser 54, a été renversée
au carrefour rue Dufour - rue de
Nidau , par un cycliste motorisé. Elle
a été conduite à l'hôpital , souffrant
de diverses blessures.

La police recherche le cycliste moto-
risé portant  des pantalons rouges et
une veste imita t ion cuir brun qui , hier ,
a renversé Mme Studer . L'intéressé est
instamment prié de se présenter au
poste de la police cantonale , rue Neuve
8, à Bienne, afin de reconstituer cet
accident.

Un enfant
et une passante

renversés

Un radeau qu'il ne reste plus qu'à baptiser !
(Avipress - Périsset.)
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FRIBOURG

(c) Hier, est décédé, des suites d'une
longue maladie , à l'hôpital cantonal ,
M. Jean Macherel , avocat , chef du con-
tentieux de la banque de l'Etat de
Fribourg. Il était dans sa 54me année.
Fils d'un ancien directeur de la banque
de l'Etat, il était notamment le beau-
frère de M. Raymond Bardy, président
de la Chambre des arts et métiers.
Avec lui , s'en va une figure sympathi-
que, connue à Fribourg.

Carnet de deuil

LUGGIWIL

(c) Hier est décédé dans sa ferme de Luggi-
wil, près de Guin. M. Maurice Zuritin-
den, agriculteur. Agé de 69 ans, il avait
élevé une famille de cinq enfants. Il était
vice-président de la paroisse de Guin.

Carnet de deuil

SAINT-IMIER

(c) La fête de jeunesse de la Société ju -
rassienne de gymnastique a réuni plus de
2000 pupilles et pupillettes, à Saint-Imier.
Malheureusement, seul le programme du
matin a pu être respecté, à cause du mau-
vais temps.

Un cortège, conduit par trois fanfares,
a parcouru les principales rues de la lo-
calité. Pour le travail de section des pu-
pillettes, les appréciations vont de « bien à
excellent » en passant par « très bien ». La
coupe « Allemann > a été gagnée par la
section de Bienne-Romande. Chez les pu-
pilles, les appréciations vont de « bien » à
c très bien » et c excellent » , pour les exer-
cices à main libre et les engins. Le temps
des courses (50 m) oscillant entre l'48"
et 7'52". Le challenge Gianetti a été ga-
gné par ia section de Malleray après ti-
rage au sort avec celle de Châtillon , tou-
tes deux ex aequo.

Fête de gymnastique

LES BREULEUX

Dimanche, au Bois-Rebetez, aura heu la
journée € Sauvez les Franches-Montagnes ».
Tous ceux qui aiment cette région pour-
ront se réunir et apporter leur appui aux
communes, et se déclarer ainsi solidaires
des démarches que celles-ci seront appelées
à prendre pour le rachat des domaines
acqu is par la Confédération.

journée « Sauvez
les Franches-Montaqnes »

LAJOUX

(c) Lundi à 7 h 15, M. Constant Tardif,
né en 1908, agriculteur à Lajoux, qui
discutait avec une autre personne, a
subitement traversé la route au mo-
ment où M. Fritz Lieohty, laitier à
Lajoux également, passait avec son au-
tomobile. Malgré un coup de frein
énergique, M. Tardit a été renversé. Il
a été conduit à l'hôpital de Saint-Imier
où il est soigné pour une fracture d'une
jambe et diverses contusions.

Renversé par
une automobile

COURTELARY

(c) Le groupe Erguel de l'automobile-club
suisse, section Seeland-Jura, au cours de
son assemblée générale annuelle tenue à
Sonceboz, a entendu et approuvé différents
rapports et comptes d'excercice 1968. L'as-
semblée a procédé à la réélection de son
comité ; celui-ci sera présidé par M. Al-
bert Liengme, de Courtelary. Le program-
me d'activités arrêté pour l'année en cours
devrait procurer de nouvelles et nombreu-
ses adhésions au groupe. L'assemblée a été
précédée d'une intéressante visite de la fa-
brique de ciment Vigier à Reuchenette.

Assemblée générale
du groupe Erguel

de l'A.CS.

(c) Les milieux protestants sont satis-
faits de l'aspect œcuménique du manuel
d'instruction civique que vient de pu-
blier le département de l'instruction
publique fribourgeois. On relève que ce
manuel présente les deux Eglises chré-
tiennes qui réunissent la plupart des
habitants, l'Eglise catholique romaine
et l'Eglise évangélique réformée, et dé-
crit les autorités de cette dernière.
Enfin , un questionnaire invite les élè-
ves à s'intéresser de plus près aux
paroisses réformées proches de leur
domicile et à l'importance du protes-
tantisme en pays fribourgeois.

Instruction civique
et œcuménisme

MARSENS

(c) Le chef de chœur Michel Corboz,
grand prix de l'Académie du disque
fran çais 1968 grand prix du disque
allemand 1968 , connu bien au-delà de
nos frontières pour ses interprétations de
l'œuvre de Monteverdi , donnait concert
samedi soir à Marsens, dans sa paroisse
natale. Prouvan t qu'il ne dédaigne pas
la musique populaire , et qu 'elle peut mê-
me être portée à un très haut niveau, il
présente un admirable récital, à la tête
de la « Chanson de Lausanne ». Des
œuvres de la Renaissance,et d'autres mo-
dernes, furent particulièrement goûtées.

Ce concert était une brillante avant-
première de la grande kermesse qui
aura lieu le premier week-end de juillet
à Marsens, en faveur de la restauration
de l'ég lise de Vuippens-Marsens.

Michel Corboz et la
« Chanson de Lausanne »

ont donné un concert

(C) L,e comité aes solennités religieuses
de Fribourg, présidé par M. Henri
Knech, député, a décidé de renouveler
cette année l'expérience de renouveau
de la Fête-Dieu, telle qu'elle avait été
réalisée l'an dernier, tout en y appor-
tant quelques améliorations dans l'orga,
nisation.

Jeudi 5 juin , la Fête-Dieu de Fri-
bourg commencera par l'office pontifi-
cal concélébré, retardé à 8 h 30. Les
participants à la procession resteront
à leur place, où les prêtres leur ap-
porteront la communion. Le nouveau
parcours a été maintenu : rue de Ro-
mont, rue Saint-Pierre, route des Alpes,
place Notre-Dame (départ à 9 h 15).
L'acte final de la Fête-Dieu, qui est
la bénédiction solennelle au Grand-Rc-
posoir, aura lieu sur la place Notre-
Dame.

CHANGEMENT A ROMONT
Le conseil paroissial de Romont, d'en-

tente avec le clergé, a décidé une modi-
fication du trajet de la procession qui
passera par la rue de l'Eglise, la rue
des Moines,, la Grand-Rue (jusqu'au
Lion-d'Or) , puis retour à l'église. Le
reposoir du pensionnat Saint-Charles et
celui de la fontaine de l'hôtel du Cerf
sont supprimés. Et les € mais » (jeunes
frênes feuillus) ne décoreront les rues
que sur le nouveau parcours.

Fête-Dieu
formule nouvelle

MONTBOVON

(c) A ( occasion de son borne anniver-
saire , la Société de musique de Mont-
hovon a inauguré de nouveaux unifor-
mes historiques, reconstitution fidèle
de celui des bourgeois du début du
XIXe siècle. Deux musiciens vétérans
figuraient dans le cortège, vêtus de
l'ancien uniforme : MM. Emile Radiée
(65 ans de musique) et Emile Duding.
A cette occasion , MM. Maxime Grand-
jean (40 ans de musique), Gérard Gran-
gier (35 ans) et Maurice et René Gran-
gier (25 ans), ont été fêtés. Plusieurs
membres d'honneur ont été fêtés.

La fanfare inaugure
ses nouveaux uniformes

BROC

(c) Ce soir, à l'hôtel de ville de Broc,
aura lieu une conférence publique don-
née par M. Jacques Morard , avocat et
député, membre de la commission can-
tonal e pour le suffrage féminin . Le
thème en sera « Le peuple fribourgeois
devant une échéance historique, le suf-
frage féminin » . Ce problème de fem-
mes concernant tout particulièrement
les homimes, toutes et tous sont invités
à assister à cette conférence.

Conférence
sur le suffraqe féminin

BULLE

(c) Près de deux cents spécialistes du
téléphone et des télécommunications,
venus de toute la Suisse romande, se
sont réunis à Bulle, sous la présidence
de M. Louis Renevey, de Fribourg.
L'Union PTT de Fribourg avait orga-
nisé cette assemblée placée sous le
signe de la cordialité et de l'entraide
professionnelle. Y participaient MM. Ri-
chard Muller , conseiller national de
Berne, secrétaire central , et M. Felder ,
directeur de l'arrondissement des télé-
phones de Fribourg.

La capitale du téléphone

ANET

Jeudi dernier, le jeune Othmar-Hugo
Gaschen, âgé de 13 ans, avait été victime
d'un accident de la circulation , alors qu 'il
circulait à cyclomoteur. Il est décédé à
l'hôpital de la Providence , à Neuchâtel, sans
avoir repris connaissance.

Issue mortelle

LYSS

La nouvelle école professionnelle de Lyss
a été inaugurée en présence de nombreux
invités des milieux intéressés et des auto-
rités. Cette école est équipée d'une instal-
lation sanitaire souterraine dotée de 64 lits
et d'un centre pour les sans-log is, de 120
lits, ainsi que d'installations de la protec-
tion civile de la commune. Le projet , qui
a coûté 7,5 millions de francs , dont 2,5
millions pour la protection civile , avait été
accepté en votation populaire à une très
large majorité , il a été réalisé à la suite
d'un concours par M. Rucdli Lanz, archi-
tecte à Lyss.

Nouvelle école
professionnelle

(c) îuo* tireurs (,4b de moins qu en
1968) ont participé au tir en campagne
à Bienne. Classement : section police,
Bienne, 78, 520 points, Madretsch, 78,
155 points. Il a été distribué 364 dis-
tinctions et 527 mentions honorables.
Les rois du tir sont M. Kuno Banger-
ter, police avec 88 points et M. Hans
Sohick, Mâche. Parmi les vétérans Wer-
ner Arn de Mâche, 86 points. Premier
junior : Jean-Claude Guex, la Patrie 79
points.

Tir en campagne
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Traduit de l'anglais par Denyse RENAUD

— Mais si, protesta Gaye, tu veux sûrement y aller.
0 I Dacia , que t'arrive-t-il ?

Comme une enfant , Dacia s'essuya les yeux avec le
dos de sa main.

— Ce n 'est... rien , je suis... désolée, Gaye. Je ne vou-
lais pas... être mécontente. C'est seulement que... tu
m'as fait peur. Je suis tracassée et tourmentée d'avoir...
la responsabilité de sir Marcus.

— Si j'étais toi , je ne m'en ferais pas, déclara Gaye.
Tout ça sera tellement amusant ! Pense à tous les gens
que tu vas rencontrer ! Oh ! et tu pourras aller à la
fontaine de Trevi , comme ce livre : Trots p ièces d' ar-
gent dans la fontaine , tu sais '? Et tu te rappelles le
film ? Je l'ai tellement aimé !

— Je ne pense pas que j 'aurai le temps de rien voir,
soupira Dacia. Il faudra que je sois tout le temps à la
disposition de sir Marcus.

— C'est fantastique ! reprit Gaye sans rien écouter.
Il tombe du ciel sur nous, littéralement , et , avant
qu'on ait eu le temps de dire « ouf », voilà que tu
t'envoles avec lui ! Oh ! Dacia, on dirait le début d'un
roman !

— Ce serait tout à fait ça s'il ne s'agissait pas de
sir Marcus , soupira Dacia.

—Tu ne l'aimes pas ? demanda Gaye exceptionnelle-
ÉDITIONS JULES TAILLANDIER

ment persp icace, car , en gênerai , elle ne remarquait
guère les émotions ou les sentiments des autres.

Dacia secoua la tète.
—¦ Il est horriblement antipathique, dit-elle, et pour

être tout à fait sincère, je crois qu'il me fait un peu
peur.

— C'est pour ça que tu es si bouleversée, déclara
Gaye d'un air entendu. Bah ! tu trouveras bien moyen
de lui échapper quand tu seras à Rome et peut-être que
tu rencontreras là-bas un charmant comte italien qui
t'invitera à venir voir le Colisée au clair de lune !

—• Invi ta t ion que je refuserai , répondit Dacia , parce
que le soir, je serai dans une chambre d'hôtel en train
de panser la jambe de sir Marcus !

— Oh ! Dacia , que tu es peu romanesque I s'écria
Gaye. Je suis sûre, au contraire, que ce sera mer-
veilleux. J'y pense... as-tu de quoi t'habiller ?

— J'y ai pensé aussi , répliqua sa sœur. Je porterai
naturellement mon uniforme. Heureusement , presque
tous mes tabliers sont propres.

Elle alla chercher un autre verre dans l'armoire, le
remplit et le mit sur le plateau.

— Sois un ange et prépare un plateau pour sir Mar-
dis, dit-elle. Je reviens tout de suite et je dirai à papa
que le dîner est prêt : il faut qu'il ait quel que chose
à manger avant de sortir. Où est Christine ?

— Elle change de robe : tu n'as pas oublié que nous
allons chez les Johnson ?

— Non , je n 'ai pas oublié , dit Dacia machinalement.
L'univers qu'elle connaissait et comprenait se refer-

mait de nouveau sur elle. Elle était honteuse de sa sor-
tie à sa sœur et elle y repensa en se rendant à la cham-
bre du blessé. Que lui arriverait-il ?

Elle se secoua.
« Soyons raisonnable ! se dit-elle. Je ne vais pas me

laisser effrayer par sir Marcus ! »
Elle ouvrit la porte et entra. Le blessé avait les yeux

fermés. A la lueur de la lampe de chevet, elle vit qu 'il
avait le visage creusé par la souffrance.

— Puis-je faire quelque chose pour vous ? deman-
da-t-elle d'une voix très différente de celle qu'elle avait
décidé de prendre en s'adressant à lui.

Il ouvrit lentement les yeux.
— Oui. Dites à votre père de me donner une de ses

maudites drogues. Je ne crois pas que je puisse sup-
porter beaucoup plus longtemps cette torture.

Dacia posa le verre d'eau près du lit et se dirigea
vers la porte : elle pouvait bien détester sir Marcus
en tant qu 'homme, mais le malade excitait sa com-
passion.

«Il est brave, se dit-elle soudain , très brave ! »
Et, dans un sens, cette pensée lui parut encoura-

geante pour lutter contre ses appréhensions du proche
avenir.

CHAPITRE III

A travers la vitre épaisse du hublot , Dacia voyait
les Alpes en dessous de l'avion. Les montagnes "aux
sommets neigeux formaient un panorama féerique dans
la lumière dorée.

Tout à coup, elle éprouva la joie de l'expectative.
Jusque-là , elle avait eu trop à faire pour penser à son
voyage : maintenant, elle comprenait qu 'elle avait tou-
jours eu envie d'aller à Rome.

En s'éveillant , ce matin-l à, elle ressentait l'étrange
impression que connaissent tous ceux qui vont partir,
un mélange d'agitation et d'énervement , de tristesse à
l'idée de laisser derrière soi tout ce qu 'on aime, de
crainte d'avoir le mal du pays.

Les petites étaient venues dans sa chambre bien
avant qu 'elle fût prête.

— N'es-tu pas contente ? lui demanda Christine. Je
n 'ai pas pu dormir tant j'ai pensé à toutes les belles
choses que tu vas voir !

— Je voudrais que vous puissiez partir toutes deux
à ma place , répondit la jeune fille. Ainsi pourrions-nous
dire qu 'il s'agit de votre éducation.

— Je ne comprends vraiment pas pourquoi sir

Marcus ne nous emmène pas toutes, remarqua Gaye en
riant. Trois infirmières vaudraient bien mieux qu'une
seule !

— Tu serais une fameuse infirmière ! riposta Chris-
tine brutalement. La seule chose que tu saurais faire ,
ce serait des mines aux médecins !

Gaye voulut tirer les cheveux de sa sœur et il y
eut une lutte que Dacia interrompit aussitôt.

— Assez ! dit-elle fermement, nous avons tant à
faire. Mrs Hailes est-elle arrivée ?

—¦ Elle devrait être là , je lui ai porté un mot com-
me tu me l'as dit.

— Je vais descendre et lui parler, dit Dacia. A pro-
pos, voilà de quoi payer vos dépenses pendant que je
ne serai pas là.

Elle prit une enveloppe et en tira deux billets de
cinq livres. Gaye et Christine la regardaient avec
stupeur.

— Où diable as-tu trouvé tout cet argent ? demanda
Gaye, la première à retrouver l'usage de la parole.

— C'est une partie de mon salaire, répondit briè-
vement sa sœur. Christine , commence par l'acheter des
chaussures neuves avant de dépenser quoi que ce soit
et , Gaye, tu pourras te faire coiffer par le meilleur
coiffeur de la ville.

— Dacia , Dacia , comment te remercier ?
Les petites se jetèrent sur leur aînée, leurs bras au-

tour - de son cou , leurs joues contre les siennes.
Dacia glissa deux autres billets dans sa poche :

Mrs Hailes pourrait avec cela payer les dettes les plus
criardes. Elle se souvint de son embarras, la veille au
soir, lorsque, après avoir pansé la jambe de sir Mar-
cus et avoir préparé le blessé pour la nuit , il avait ré-
clamé son portefeuille.

— Il est dans la poche de ma veste, dit-il.
— Oui , je sais, répondit la jeune fille. J'ai été obli-

gée de le chercher quand la police m'a demandé votre
nom.

(A suivre.)

y  _ X, y

Neuchâtel— 6 étages d'exposition ¦ 30 vitrines Meubles Meyer
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î|S PRESSION bière fraîche du tonneau. Toujours vivante grâce au maintien de sa saturation naturelle intégrale-
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D'une blondeur translucide, pures et limpides, parées d'une mousse tendre
et ténue qui dépose sa couronne dans votre verre, si personnelles par la
finesse d'une amertume subtile, les bières du CARDINAL sont toujours à

| l ' i H /  i * ¦ 
* 

¦

votre goût. „ j

CARDINAL
depuis 1788

Maman
sait pourquoi
elle les
achète
moi je sais
pourquoi
je les aime

Bouts Verts
Cornettes, macaroni,
nouilles et spaghetti .
Pâtes de qualité, pâtes
de chez nous.
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Bassin 8 / Battieux 3 / Gouttes-d'Or 92 (usine) / Saint-Biaise : Grand-Rue 8 / Morat : Berntor

Service à domicile , tél. 5 31 83

Protégez
votre bateau
par une bâche du
chantie r naval Fis-
cher , Auvernier.
Tél . (038) 8 34 08.
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tel est lecoût maximum aujourd'hui de Si votre situation financière est saine
nos crédits personnels (7Î4% par an et ordonnée, utilisez nos crédits per- ' Noiri: Prénom:
calculé sur le montant initial du prêt, sonnels avantageux et discrets I
soit max. 0,625% par mois) . «de Fr. 1 OOO.-à Fr.25 000.- , Adresse: 
C'est de l'argent à bon compte pour • remboursablejusqu'a 60 mensualités . V;344
vous permettre de réaliser vos projets • basé uniquement sur la confiance. Domicile:
raisonnables. i g * r me. mr* ga n
Nous finançons l'achat de: voitures. Assurez-vous la possibilité de bénéfi- ( BfFfiult RUflffif) u Abateaux, appareils ménagers, télévi- cier d'une réduction moyenne de 20% W* V***» MvMVV *»••»•
seurs,meubles , machines agricoles etc. du taux d'intérêts autorisé en nous ' ' 1211 Genève 1, Place Longemalle 16,
sans réserve de propriété. retournant le coupon ci-après: I téléphone 022 24 63 53
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moderne, qui trou- -x 11
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Confiez vos réparations ainsi que
les services de graissage et d'entre-

Tmk tien général de machines à laver de
H toutes marques à la maison spécia-

T A N N E R - N E U C H Â T E L
Musique Portes-Rouges 149 - Tél. 5 5131

Neuchâtel Notre service de dépannage rapide
est à votre disposition.

Vos

FAUSSES DENTS
adhéreront mieux

grâce à DENTOFIX !
DENTOFIX forme un coussin moel-
leux et protecteur. Il fait adhérer
les prothèses dentaires plus solide-
ment, plus sûrement et plus agréa-
blement. Pour manger, rire, éter-
nuer et parler, vous ne ressentirez
plus la moindre gêne et, dans bien
des cas, vous serez aussi à l'aise
qu'avec des dents naturelles. Avec
la poudre spéciale DENTOFIX , vous
éviterez non seulement de vous bles-
ser le palais, mais encore vous crain-
drez moins que votre prothèse ne
se déchausse, ne bouge ou ne glisse.
DENTOFIX protège aussi de la mau-
vaise haleine. Vente en pharmacie
et droguerie dans des saupoudroirs
en matière plastique d'une présen-
tation discrète et neutre. Fr. 2.85.
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M FONDS MODERNES LUMINEUX aux
teintes vives, à l'entretien facile.
¦ LES DALLES « COLOVINYL » sont des

fonds chauds, insonores, résistant au
poids, à l'usure, à l'acide et au feu.
¦ LES POSES se font sur sols bois, ci-

ment, catelles, après nivelage et pose
d'une sous-couche.
¦ REMISE EN PLACE DU MOBILIER et

utilisation de locaux sitôt la pose
terminée. Pour l'entretien, lavage à
l'eau de savon.
¦ LA POSE D'UN LOCAL MOYEN se fait

en un jour et dure 40 ans.
¦ LES DALLES « COLOVINYL » sont indi-

quées pour recouvrir : vestibules, cui-
sines, bains, W.-C, corridors, cafés,
écoles, fabriques, magasins et tous
locaux à circulation intense.
¦ NOUS REMETTONS devis, échantillons,

albums de dessin et nos conseils,
sans engagement pour vous.

Remise à neuf des vieux sois
et escaliers fades et démodés
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MtogBW^WHHK^a ĵ Sĵ ^y cherche , pour compléter l'équipe du bureau technique
'BTrTi^lUMKL JjwlitJia^y d'une importante entreprise de la branche métallur-
^B^ f f J .t j ĵ Pf âmwr sique, un

INGÉNIEUR TECHNICIEN
MÉCANICIEN ETS
qualifié en matière da

CONSTRUCTION DE
MACHINES
Ce collaborateur se verra confier la responsabilité
de la construction, du développement et de l'auto-
matisation de machines spéciales, appliquées au do-
maine de la soudure électrique. Ces machines étant
pratiellement destinées à satisfaire des besoins internes
de l'entreprise, il aura ainsi la possibilité de garder
un contact permanent avec leurs utilisateurs.

La marche du bureau technique est assurée par un
groupe de huit personnes ayant pris l'habitude d'un
travail en équipe et d'une ambiance agréable.

Ce poste conviendrait à un ingénieur technicien
ayant quelques années d'expérience dans la construc-
tion, et désireux de s'atteler à des tâches nouvelles,
intéressantes et susceptibles d'accroître l'étendue de
ses connaissances professionnelles.

Les personnes intéressées sont invitées à faire parve-
nir leur candidature, accompagnée d'un curriculum
vitae détaillé, de copies de certificats et d'une photo-
graphie au Centre de Psychologie appliquée, M.
Jeannet, psychosociologue conseil, Vy-d'Èrraz 5, 2014
Bôle (NE).

®

Les offres ne seront transmises à l'entreprise qu'avec
l'accord formel des candidats.

f~\ FABRIQUE D'ÉBAUCHES DU LANDERON

spécialisée dans la fabrication d'ébauches de montres et
pendulettes électroniques,
cherche :

MÉCANICIENS-FAISEURS D'ÉTAMPES
pour fabrication et entretien

MÉCANICIENS
pour prototypes et outillage

SPÉCIALISTE SUR MACHINE A POINTER
SPÉCIALISTE SUR MACHINE A AFFÛTER
CONTRÔLEURS STATISTIQUE DE
FABRICATION
connaissances en horlogerie ou en mécanique souhaitées. "

Les personnes intéressées par l'un ou l'autre de ces trois der-
niers postes, seront formées par nos soins.

Entrée immédiate ou à convenir .
Faire offres écrites ou prendre contact par téléphone

(038) 7 93 21
(038) 7 94 28
(038) 7 81 99

Je cherche, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

CUISINIÈRE
ou personne sachant cuisiner.
Horaire de travail et congés
réguliers.
Pension pour dames âgées « Le
Clos », Clos - de - Serrières 93
(NE), tél. (038) 8 33 21.

¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦ ¦M

Comment gagner |
un salaire 1
de cadre sans letre ? |

En devenant' un spécialiste en cartes perforées. A raison y
de 60 minutes au minimum par jour, Télévox fait de vous
un professionnel recherché : 1

] opérateur, programmeur, analyste *
Cours et travaux pratiques traitant IBM 360. Séminaires

i
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Confiserie cherche

jeune serveuse
pour le tea-room , Suissesse ou
étrangère avec permis C.
Faire offres à la confiserie
Schniid. Tél. (038) 514 U ; le
soir 5 85 05.

Saisissez cette occasion de vous ren- —
seigner («ans engagement et gratui- fâ
tement) en retournant ce bon à : h:

iNsmruTti£II§ I
38, chemin de Mornex %mfj m̂) m fr !
1003 tausanne aw \Mà\. ¦:•*
Tél. (021) 23 94 22

Nom i j

Prénom : tj

Rue :

Localité : ' j
FN 129 m

wH htà NEUCHATEL ';•
{frJT# j ifej  ̂ engage, pour une de 

^
f m̂aaaaw '̂- ses succursales , un • '*

GÉRANT I
(éventuellement couple) 1

Chiffre d'affaires important avec possibilités jÉ|
de développement. h4
Caisse de retraite. Prestations sociales d'une fe|
grande entreprise. |S

Formuler offres écrites à l'office du personnel, Portes-Rou- li
ges 55, Neuchâtel. yS«

Biscuits Morges

cherche, pour entrée immédiate ou date à convenir ,

secrétaire de direction
Nous demandons :

correspondance française, travaux variés p
de secrétariat

Nous offrons :
salaire adapté aux capacités, prestations so-
ciales modernes, frais de déplacement à
charge de l'employeur.

Adresser offres écrites, avec photo, curriculum vitae et copie |
de certificats, à Oulevay S. A., fabrique de biscuits, service du
personnel, 1110 Morges.
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On cherche

employée
de bureau
avec bonnes notions
d'anglais.
Se présenter chez
Claude Lambelet,
commerce gros et
détail d'équipements
nautiques , Sain t-
Honoré 3, Neuchâtel.
Tél. (038) 5 99 63.

ELECTRONA
Nous cherchons, pour entrée immédiate ou à
convenir,

conducteur d'élévateur
pour le transport et le stockage des marchan-
dises.
Candidats avec permis de conduire pour électro-
mobiles ou voitures sont priés de faire offres
ou de se présenter à l'usine.

ELECTRONA S. A., 2017 Boudry (NE)

Tél. (038) 6 42 46.

Nous cherchons
une

JEUNE FILLE
pour le buffet.
Téléphoner
le matin au
No 5 20 13.

JL LES FABRIQUES D'ASSORTIMENTS
/ 3̂EN RÉUNIES, DÉPARTEMENT M

j //[]Y\ ) Concorde 31 — 2400 le Locle

\/^ ^\/ engagent

tout de suite ou pour date à convenir

MÉCANICIEN-FRAISEUR
Faire offres ou se présenter au siège de
l'entreprise.

- •  i -,, f ¦>*.)>
¦ 
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Etablissement de moyenne importance, au centre de la
ville, cherche, pour entrée à convenir, jeune

employé de bureau
de langue française avec bonnes notions d'allemand. On
offre un travail varié et intéressant, permettant de traiter
directement avec la clientèle.
Faire offres complètes à case postale 561, 2001 Neuchâtel,
ou téléphoner au 5 44 04, interne 14.Importante fabrique d'enveloppes de la Suisse cherche

un collaborateur pour son service de vente:
Ses fonctions comprendraient :
— contact direct avec la clientèle soit par téléphone, soit par

écrit (langues allemande et française indispensables) ;
— élaboration des offres et calculation ;
— travaux administratifs.
Le candidat, avec certificat de fin d'apprentissage commercial,
doit avoir du plaisir à traiter des affaires et à conseiller les
clients ;

une SECRÉTAIRE pour le chef de vente :
Elle doit pouvoir ;
— rédiger seule la correspondance simple ;

la correspondance compliquée lui serait dictée ;
— s'occuper de statistiques ;
— faire d'une manière indépendante divers autres travaux

administratifs, en corrélation avec la vente.
Nous cherchons une secrétaire qualifiée, ayant du plaisir au
travail, connaissant aussi bien l'allemand que le français et
vraiment capable de seconder son chef ;

une CORRESPONDANCIÈRE en langues
allemande et française:
Attributions :
— élaboration des offres et confirmation de commande ;
— correspondance simple d'une manière indépendante,

compliquée sous dictée.
Nous offrons :
— place stable et d'avenir à personnes capables ayant du plaisir

. ï* et s'intéressant au travail ;
— salaire en rapport ;

l — semaine de 5 jours ;
f — caisse de pension ;

— cantine.
Prière de faire offres écrites ou de téléphoner à

a 

H. GOESSLER S. A.,

Fabrique d'enveloppes

Binzslrassc 24, 8045 Zurich.

Tél. (051) 35 66 60.

Nous cherchons, pour notre dépar-
tement de TRAITEMENT ÉLEC-
TRONIQUE DE L'INFORMATION,
équipé d'ordinateurs IBM système
360/30 avec bandes et disques, et
360/20,

un programmeur
au bénéfice de quelques années
d'expérience, auquel seront sou-
mises différentes tâches dans les
secteurs de la production et de
l'administration ; une formation
continue est assurée par nos soins.

Les candidats voudront bien adres-
ser leurs offres à OMEGA, dépar-
tement du personnel commercial
et administratif, 2500 Bienne,
tél. (032) 4 35 11, interne 502.

l|||jj| Pour notre agence générale de Neuchâtel , nous
l||j||§ f cherchons 11111

1 correspondancier I
||||||| f de langue maternelle française, ayant une for- l||l| ":
flllllll mation commerciale, diplôme de commerce ou ^^B
fj||||| f§ certificat d'apprentissage si possible , et de §̂

ï| bonnes notions d'allemand. lliïll

NOUS DEMANDONS : |j||j |
— initiative , précision dans le travail et ponc- Ç\

NOUS OFFRONS : ||| ||

— formation approfondie dans une activité inlé- k

— belles possibilités d'avancement et bonne ^^M

— conditions de travail agréables. Semaine de ^^m
: : 5 jours llîllll

— prestations sociales d'une grande entreprise. ^^S

llllllll Adresser les offres manuscrites, avec curriculum llll
|| vitae, copies de certificats, prétentions de salaire ^^B

et photographie, à 11111

y  

Neuchâtel, direction : An- 1111111
¦Honoré 2, 2001 Neuchâtel.

li *UjJ«LJi s' A"
engage un

employé de fabrication
qui sera spécialement chargé des tâches suivantes :
— lancement des commandes
— travaux au service d'acheminement
— contrôle des stocks
— inventaire permanent
Nous offrons à notre futur collaborateur une situation
stable, un bon salaire, ainsi que les avantages sociaux
d'une grande entreprise.
Semaine de 5 jours.
Entrée immédiate ou à convenir.
Prière de faire offres , avec curriculum vitae et prétentions
de salaire, au service du personnel de FAEL S.A., route
de Berne 17, 2072 Saint-Biaise.



DISCOUNT DE LA CÔTE
Ph. BERTHOUD & Cie Gare 7 - CORCELLES
151 Heures d'ouverture i 9 h à 12 h - U h à 18 h 30 — Fermé le mercredi après-midi. 15]
™ Samedi : de 7 h 30 à 12 heures et de 13 h 30 à 16 heures ™

Prix de vente
recommandé Prix Discount

Haricots extra-fins des Gourmets . _ 
^ 

_
Héro-1/1 V™ 3.15

Choix de légumes des Gourmets , _^Héro - 1/1 $20 2.70
Petits pois extra fins des Gourmets .

Héro-1/1 ^5 2.15
Cardons extra - Héro - 1/1 5̂  4.50
Ratatouille - Héro - 1/1 2  ̂ 3.—

Terrine au foie Truffé « PARFAIT »  ̂ M _ -
230 g >5t5 4.20

Crème au chocolat Stalden -_ i . __
boîte 535 g net 2<20 1.75

Lorso, lait écrémé en poudre 2*85 1.60
Ice-Mint - 2 paquets de 130 g ^^ 

1.1

5
POND'S crème de beauté 1P̂  7.30
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Avec LORSO,
votre café au lait du matin

sera léger, léger

ÊTE^f^fffffl lejus de pommes /Mh
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au restaurant: les bouteilles chez soi: le litre

Spécialités : cidre spécial,
jus de pommes nature (non filtré)

Vente par le commerce d'eaux minérales et d'alimentation.

Situation financière saine à Cressiei
grâce au produit des impôts

Le Conseil général adopte les comptes 1968

De notre correspondant :
Le Conseil général de Cressier s'est réuni

dernièrement avec, à l'ordre du jour :
8> l'examen des comptes 1968 ;
9 des nominations statutaires ;
9 une demande de crédit de 135,000 fr.
pour la pose d'un canal-égout aux Argilles ;
9 une demande de crédit de 110,000 fr.
en vue de l'extension • du réseau d'eau ,
d'électricité et de l'éclairage public, dans le
même secteur ;
9 une demande de crédit de 60,000 fr.
pour l'aménagement du chemin de la Cha-
pelle ;
9 des communications du Conseil commu-
nal au sujet de la suppression des passages
à niveau ;
9 la nomination de deux délégués au con-
seil intercommunal de la Chatellenie de
Thielle.

Les comptes 1968, après attributions et
constitutions de certaines réserves, bouclent
par un bénéfice de 4023 fr. 75. Le résultat
des comptes est excellent ; il provient d'une
augmentation du produit des impôts, aussi
bien des personnes morales que des per-
sonnes physiques.

Les principales charges communales sont:
intérêts passifs 10,515 fr. ; frais d'administra-
tion 88,413 fr. ; immeubles administratifs
9427 fr. ; instruction publique 171,000 fr. ;
travaux publics 138,000 fr. ; œuvres sociales
52,000 fr. ; dépenses diverses 32,000 fr.

Quant aux principaux revenus, ils se ré-
partissent comme suit : intérêts actifs
50,000 fr. ; impôts 424,000 fr. ; électricité
70,000 fr. ; service des eaux 36,000 fr.

Dans la discussion qui suivit les comptes,
un conseiller interpella le Conseil commu-
nal au sujet de l'imposition de la raffi-
nerie , la rentrée fiscale de cette entreprise
lui paraissant insuffisante.

Il lui fut répondu que cette entreprise
bénéficie des allégements prévus par la loi
fiscale cantonale. Ce problème reste donc
à l'étude.

Au chapitre de l'électricité , M. Dcscom-

bes souhaita que ce service ne devienne
pas un impôt indirect. A l'unanimité, les
comptes 1968 sont acceptes.

NOMINATIONS STATUTAIRES: Sont
élus à l'unanimité : MM. Marc Jenzer , li-
béral , président ; Roland Tschanz, radical ,
vice-président ; Jean-Claude Meyer, socialis-
te, secrétaire ; Léo-Patrice Billeter , libéral ,
vice-secrétaire ; Roland Haemmerli, radi-
cal, Alfred Marcuard , socialiste questeurs ;
Traugott Zbinden , libéral, vice-questeur.

Sont également élus à la commission fi-
nancière : MM. Roland Tschanz et Jacques-
Edgar Ruedin , radicaux , Jean-Claude Meyer,
socialisie , Marc Jenzer et Alexandre Rue-
din , libéraux.

Avant de quitter son siège présidentiel ,
M. Cyri l Persoz remercia les conseillers
généraux, le Conseil communal et le per-
sonnel communal du travail accompli. II
félicita tous ceux qui consacrent beaucoup
de temps à la cause publique. Il cita quel-
ques réalisations de l'année qui s'écoule,
à savoir : l'inauguration de la Salle Vallier
et du caveau communal.

D'autres tâches attendent le Conseil gé-
néral et il souhaita que cette année on
puisse passer au début des travaux con-
cernant la halle de gymnastique , la piscine,
le terrain de football et l'épuration des
eaux.

En terminant , M. Persoz félicita les heu-
reux élus au Grand conseil : MM. Jean-
Georges Vacher et André Ruedin , et M.
Jacques-Edgar Ruedin, élu président du
Tribunal II de Neuchâtel. C'est la pre-
mière fois que Cressier voit un de ses
citoyens accéder à la magistrature judi-
ciaire.

M. Jenzer remercia les conseillers géné-
raux de la confiance qui lui était témoi-
gnée. Il adressa quelques paroles de recon-
naissance à son prédécesseur qui a dirigé
avec attention et autorité les travaux du
Conseil général. Il remercia également le
Conseil communal de la tâche qu 'il accom-
plit d'une manière consciencieuse et forma
le vœu que les intérêts communaux soient
gérés avec soin.

C'est à l' unanimité que le Conseil géné-
ral accorda les crédits de 135,000 fr. et
110,000 fr. dans le secteur des Agrilles,
nécessités par le développement de ce quar-
tier et l'implantat ion de trois maisons.

A l'unanimité aussi , un crédit de 60,000
francs fut accordé pour l' aménagement
du chemin de la Chapelle et son raccorde-
ment au chemin des Narches. Ce chemin
est construit en vue l'alléger le trafic sur
tronçon de la rue Molondin , notam-

ment aux abords de l'Hospice, de la Cha
pelle et du cimetière.

RN 5 : POUR L'AUTOMNE !
M. Henri Berger , président du Conseil

communal rapporta ensuite sur la suppres-
sion des passages à niveau et la cons-
truction du réseau routier au sud des voies
CFF. En fonction de l'échangeur de la
RN 5, prévu à l'ouest de Cressier , les plans
primitifs devront être revus. L'autorité
communale pense passer à la réalisation
de la route au sud des voies cet automne
et débuter avec la construction du sous-
voie au printemps 1970.

Deux délégués au conseil intercommunal
de la Chatellenie de Thielle furent dési-
gnés. Il s'agit de MM. Etienne Jeannere t ,
libéral et Max Hauser, socialiste.

Dans les divers , des interpellations furent
faites concernant la circulation dans les
chemins viticoles reliant Cressier au Lande-
ron. Il fut souhaité que la route canto-
nale actuelle soit conservée entre ces deux
localités.

M. André Ruedin interpella également
au sujet du drainage en demandant que
cette étude soit activée et au sujet de la
zone de verdure Shell .

Quant à M. Aubry, il demand a des ren-
seignements concernant la gratuité des ta-
bles mises ù disposition par le Conseil com-
munal aux sociétés du village et concer-
nant le règlement de la Salle Vallier.

D'autres conseillers interpellèrent encore
le Conseil communal au sujet du parcage
à la route de Neuthâtel et du « stop »
près de l'immeuble Pellaton.

Les chefs des dicastères respectifs ren-
seignèrent les interpellateurs. C'est ainsi
que l'on apprit , en ce qui concerne la
circulation que tout prochainement des con-
trôles de police seront faits par la police
cantonale , en l'occurrence la brigade mo-
bile. Il s'agira d'une première étape d'ins-
truction. Des avertissements seront d'abord
donnés, puis on passera aux contraventions.
Le chef du dicastère de police en est arrivé
à cette solution parce que trop d'abus ont
été constatés dans le village, que ce soit
aussi bien au point de vue de la vitesse
qu 'à celui du stationnement. II est bien
connu que la peur du gendarme est le
commencement de la sagesse ! M. Grisoni
souhaita que la p opulation de Cressier se
montre — après la période d'instruction —
plus disciplinée en matière de circulation.

Cette séance se termina par le tradition-
nel verre offert par le Conseil communal
à l'occasion des comptes.

Cortaillod: pour la première fois
le produit de l'impôt dépasse le million

De notre correspondant :
Le Conseil général a siégé récemment ,

sous la présidence de M. Jean Murner.
L'appel a fait constater la présence de

33 membres. Le président a donné con-
naissance de la lettre de démission de
M. A. Vetterli et a salué la présence de
Mme Jacqueline Bourquin qui lui a suppléé.

Le procèsjverbal de la séance du 7 mars
1969 a été adopté, sans modification.

Comptes 1968 : Les comptes de l'exercice
1968 accusent un boni brut de 258,961 f r .
25. Cotte somme a été utilisée comme suit :

Amortissement de la grande salle 60,000
francs ; amortissement immeuble Courtils 14
20,000 francs ; comptes à amortir, 42,000
francs ; attribution au fonds d'épuration des
eaux usées (montant de la taxe) , 38,953 fr.
20 ; réserve générale, 98,008 fr. 05. Au total
258,961 fr. 25.

Le montant des recettes s'élève à
1,367,374 f r .  90 (budget 1,050,490 fr . )  et
celui des dépenses à 1,108,413 f r .  65 (bud-
get 1,053,064 f r .  25).

Revenus communaux : Intérêts actifs ,
56,240 fr. 95 ; imm. productifs (charge),
1587 fr. 50; forêts, 20,173 fr. 20; impôts ,
1,069,740 fr. 50 ; taxes, 93,963 fr. 25 ;
recettes diverses, 36,674 fr. 65 ; service
des eaux, 10,546 fr. 45 ; service de l'électri-
cité, 77,800 fr. 90; service du gaz, 2235fr.

Charges communales : Intérêts passifs,
43,920 fr. 85 ; frais d'administration,
148,782 fr . ; imm. administratifs, 12,296 fr.
55 ; instruction publique 421,368 fr. 75 ;
cultes, 12,882 fr. 80; travaux publics,
127,506 fr. 20; police, 39,778 fr. ; œuvres
sociales, 98,107 fr. 50 ; dépenses diverses,
49,540 fr. 65 ; amortissements légaux,
152,642 fr. 85. Totaux, 1,108,413 fr. 65.

En 1967, le produit de l'impôt a été de
999,611 fr .  05 contre 1,069,740 f r .  50 en
1968. C'est donc la première fois que ce
poste dépasse le million.

L'Instruction publique a coûté 421 ,368 fr .
75, ce qui représente une dépense de
162 f r .  75 par habitant (recensement au
31.12.1968 _ 2589 habitants).

Au cours de la lecture des divers cha-
pitres, quelques questions ont été posées.
Le Conseil communal y a répondu de
façon satisfaisante.

Les comptes ont été acceptés par _ 32
voix sans opposition. Le Conseil général
a manifesté sa reconnaissance au Conseil
communal ainsi qu 'à l'administration.

Commission scolaire : M. André Perre-
noud, président de la commission scolaire,
a donné connaissance de son rapport sur
l'activité du Collège. A relever que quatre
classes ont été ouvertes dans le nouveau

centre , en avrB dernier. Des applaudisse-
ments très nourris ont approuvé ce compte
rendu toujours très bien présenté.

COMMISSION DU NOUVEA U
COLLÈGE

Commission des rapports : En remplace-
ment de M. Arthur Wetterli , démissionnai-
re , Mme Jacqueline Bourquin a été nom-
mée membre de la commsission du nou-
veau collège et M. André Perrirad , membre
de la commission des rapports.

Jardin d' enfants : L'effectif du jardin
d'enfants poursuivant sa courbe ascendante,
le Conseil communal, pour remédier aux
solutions provisoires prises l'automne der-
nier, propose d'aménager un deuxième lo-
cal dans l'immeuble de la Rosière qui abrite
déjà une classe du jardin d'enfants. Pour
permettre cette réalisation , il a sollicité un
crédit de 19,000 fr .  qui a été accordé par
31 voix, sans opposition.

Centre scolaire secondaire de Colombie r :
Le comité directeur du Centre scolaire
secondaire de Colombier et environs
(CESCOLE) a invité les Conseils généraux
des communes membres à garantir nn em-
prunt de 2,000,000 f r .  destinés à consoli-
der le crédit de construction .

Cette demande a été acceptée par 32
voix , sans avis contraire.

Logements pour personnes âgées : La
commission spéciale chargée de l'étude de
la construction de logements en faveur des
personnes âgées a chargé le Conseil com-
munal de consulter le Conseil général en
vue d'obtenir un crédit de 10,000 f r .  devant
permettre la présentation d'avant-projets.

Cette proposition a été approuvée par
30 voix , sans opposition.

Cimetière : Le Conseil communal a l'in-
tention de faire poser des bordures préfa-
briquées le long de l'allée et des passages
transversaux du cimetière. Il aimerait éga-
lement poser un « tapis enrobé dense » et
installer un bassin de jardin en béton.
Il profiterait aussi d'aménager un parc à
véhicules. Le coût des travaux est estimé
8800 fr .  Ce crédit a été accordé par 32
voix , sans avis contraire.

Poids public : L'état actuel du poids pu-
blic réclame une sérieuse réfection. Le de-
vis y relatif se monte à 5000 fr .

Après plusieurs discussions, Je Conseil
général a estimé que cet objet n'avait plus
beaucoup d'utilité et qu 'il paraissait super-
flu d'y investir une nouvelle somme. En
conséquence, il s'est prononcé pour la sup-
pression du poids public par 24 voix con-
tre 2.

Atliat de terrain : En vue de l'élargis-
sement des voies d'accès dans le quarteir
des Planches, l'exécutif a sollicité l'auto-

risation d'acheter une surface d'environ
450 m2 de terrain . Cette transaction a été
appro uvée à l'un animité.

Ep uration des eaux usées : En automne
1970, la station d'épuration des eaux usées
de Boudry - Cortaillod entrera en activité.

Sur la base des renseignements reçus
du comité directeur et obtenus grâce à di-
verses statistiques, il apparaît que les frais
incombant à la commune de Cort aillod
pour l'exploitation de cette station se mon-
teront anueïïement à enviro n 100,000 f r .

Il appartient donc au ConseD commu-
nal de t rouver de nouvelles recettes pour
couvrir ce montant. Un rapport a été éta-
bli prévoyant l'augmentation de la taxe pré-
levée sur le bordereau d'impôt ainsi qu 'une
nouvelle taxe calculée sur la consomma-
tion de l'eau.

Les propositions ne rencontrent pas l'ap-
probation du Conseil général qui à l'unani-
mité, renvoie cet objet devant une com-
mission spéciale.

Chemin des Landions : Suivant la propo-
sition du Conseil communal , la voie d'ac-
cès reliant la route cantonale (route de
l'Areuse) au quartier des Landion s'appe-
lera à l'avenir « Chemin des Landions » .

DIVERS
Les divers ont provoqué certaines dis-

cussions se rapportant à la date de la pro-
chaine séance du législatif , à la plage,
au plongeoir qui ressemble toujours à la
tour de Pise, à l'assurance maladie des
employés communaux, aux conduites de
l'égout du réseau communal et de celui
intéressant la station d'épuration , à des pas-
sages de sécurité pour piéto ns, au plan
général de la circulation, à la barrière de
l'escalier conduisant à la station T.N., à
la tranquillité publique , spécialement à la
rue des Coteaux, etc.

Le Conseil communal a répond u à plu-
sieurs questions et a pris note de diver-
ses suggestions.

Le directeur des bâtiments a annoncé
qu 'à l'issue de la séance, les membres du
Conseil général auraient la possibilité de
visiter les classes situées dans le nouveau
Centre scolaire.

Le président a levé la séance à 21 h 50.
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Grande entreprise de Lausanne cherche

UN CHEF QUALIFIÉ
en mesure de prendre la responsabilité de son

\ service

entretien de l'immeuble
Cette activité, indépendante et variée, s'adresse

! plus particulièrement

j — à un candidat âgé de 30 à 40 ans,
— sachant diriger une équipe d'une vingtaine

de nettoyeurs et nettoyeuses,
— apte à organiser et à planifier le travail.

Il est offert :
— un salaire en rapport avec les exigences du

poste, ¦
— tous les avantages sociaux d'une grande en-

treprise moderne.

Les personnes intéressées sont invitées à faire
leurs offres complètes sous chiffres PO 902,489 ;
à Publicitas, 1002 Lausanne.
Discrétion assurée.

s?i,,__—_—__—_—____——____——_—____—___________¦______«

Entreprise de la branche mécanique, Neuchâtel,

cherche

AGENT DE
PLANNING

expérimenté

¦ >

Nous offrons :
\ Une activité intéressante comportant des res-

ponsabilités, avec possibilité d'avancement.

Nous demandons :
i Une formation de base mécanique, des aptitudes

administratives et un esprit d'adaptation.

Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae
et prétentions de salaire, sous chiffres DA 1406
au bureau du journal.

JÊi ^wÊr
 ̂

NEUCHATEL _____¦_¦
_S_! " _F engage pour son j^SrTf *!

M m&F SUPERMARCH é |f_iy
M W LA TRE1LLE s3_g:*é2

ff VENDEUSES
il RAYON MÉNAGE
M, §» Prestations sociales d'une grande entre-
¦ 
_______

J§§ ' ;-y_ prisa.
^J 

JBL>- Adresser offres à *
wL. ' Wk COOP, département ménage. Treille 4,

ŴÊwL Neuchâtel, tél. 4 02 02.

F. KAPP, horlogerie
Sablons 48 - Neuchâtel
cherche

HORLOGER-DÉCOÏÏEUR
fonctionnant comme chef d'ate-
lier.
Salaire au mois selon entente.
Entrée : début août ou à con-
venir.
Tél. 5 45 71.

Je cherche

SOMMELIÈRE
et jeune fille pour aider le soir
de 19 h à 23 heures.
Bar Le Puck, Saint-Biaise.
Tél. 3 23 30.

Entreprise de nettoyages cherche

OUVRIER
suisse. S'adresser à R. Schaffter, Tél.
(038) 4 09 46.

Magasin spécialisé de la ville cherche,
pour entrée immédiate ou date à
convenir,

vendeuse
ou

employée
j ayant de l'initiative et quel-

ques notions de la vente.
Travail varié, semaine de 5 jours.
Adresser offres manuscrites à AX
1403 au bureau du journal.

34SC _3̂ C ^^C3̂ >>C J^VC _9A>^

Carrosserie d'Auvernier

L. GROSJEAN
Atelier ultra-moderne spéciali-
sé - Peinture au four - Marbre
pour redresser les châssis

cherche :

TÔLIERS EN CARROSSERIE
PEINTRES EN VOITURES

Entrée immédiate ou à conve-
nir , bon salaire à personne
capable, avantages sociaux.
Tél. (038) 8 45 66.

~̂ .S\*£r -^.y\>£r -^y\,ér¦5S>" ¦SAS- •2S5'J *yf *î _gr>/r-,s_ jy>/̂ -5i.

' Cherchons!pour
JMR mois
ou plus

? .. -.',. (à votre convenance) : • y|
" DACTYLOS 

X

STéNODACTYLOS
SECRéTAIRES

; Bons salaires, emplois intéressants i 1
j dans des entreprises en vue. Libre i
l choix de la date et de la durée du [
i mandat Avantages sociaux.

« Téléphonez-nous.
adia intérim

Faubourg de l'Hôpital 13 ^ !
m Neuchâtel Tél. (038)474 14 B

HUGUENIN & FOLLETETE, NEUCHÂTEL
PORTES-ROUGES 163,

fabrique de verres de montres et articles

s en matière plastique, cherchent

MÉCANICIEN
faiseur d'étampes ou mécanicien connais-
sant la fabrication des moules pour les
matières plastiques.
Tél. (038) 5 41 09.

i
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FABRIQUE MARET, 2014 Bôle
cherche

EMPLOYÉ DE BUREAU
pour comptabilité industrielle et organisation
interne. Travail intéressant et varié pour per-
sonne ayant initiative et expérience. Entrée
immédiate ou à convenir.
Faire offres avec currioulum vitae et prétentions
de salaire.

ES CABLES CORTAILLOD
Notre bureau des méthodes est actuellement en plein
développement.
Pour assurer ce développement, nous désirons engager

AGENT
DES MÉTHODES

i Ce futur collaborateur se verra confier des travaux
(d'analyses de postes de travail, de chronométrage et
l'établissement de dossiers de machines.
Nous cherchons un agent ayant acquis une bonne expé-
rience dans une activité similaire, possédant de bonnes
connaissances théoriques (Cours BTE, ASET ou équiva-
lents) et pouvant rapidement s'adapter à une tâche nou-
velle et indépendante.

Nous offrons :
— emploi stable
— activité variée
— rémunération correspondant aux fc

exigences
— très bon climat de travail
¦— excellentes institutions sociales
— semaine de 5 jours. k

Les candidats sont invités à présenter leurs offres, accom-
pagnées des documents d'usage, au service du personnel,
Câbles électriques, 2016 Cortaillod. Tél. (038) 6 42 42.
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MÉCANICIEN ETS

3 particulièrement intéressé par les problèmes posés
par l'étude, la construction et le développement
d'appareils à gaz. '

Collaborateur direct de deux ingénieurs en gaz char-
; gés de l'extension d'un département récemment créé,
i le titulaire de ce poste devrait pouvoir justifier d'une
; expérience réelle en matière de construction méca-
; nique, faisant intervenir des dispositifs tels que

vannes, pompes, échangeurs, etc.

j. fl s'agit d'un poste intéressant et qui permettrait à
un ingénieur-technicien pouvant justifier de quelques
années de pratique d'augmenter l'étendue et la
diversité de ses connaissances professionnelles.

Les personnes intéressées sont invitées à faire par-
venir leur candidature, accompagnée d'un curriculum
vitae détaillé, de copies de certificat et d'une photo-

' graphie, au Centre de Psychologie appliquée, M.
Jeannet, psychosociologue conseil, Vy-d'Etra 5, 2014
BOLE (NE).

®

Les offres ne seront transmises à l'entreprise qu'avec
l'accord formel des intéressés.

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

Nous cherchons un

ferblantier d'atelier
ou un ferblantier de bâtiment qui serait formé
dans la spécialité

d'ornements de toiture
Travail intéressant et varié.
Place stable et bien rétribuée pour un ouvrier
capable.
Travail seulement en atelier.
Fonds de prévoyance.
USINE DECKER S. A.
2000 Neuchâtel
Bellevaux 4.

I 

Magasin spécialisé cherche, pour entrée [*jj (j
immédiate ou à convenir, un feSS

vendeur photo I
(débutant aimant la photo serait formé) [,*

Nous offrons un travail varié et tous les |!s-3
avantages sociaux d'une entreprise mo- |%j
derne, de moyenne importance, mais en f£|b
pleine évolution. (gS

Envoyez vos offres ou téléphonez pour jjjgijg
prendre rendez-vous à : ^y3

TORRE - AMSA - Aux Arts Ménagers S.A. pÉ
Fausses-Brayes â£3
2000 NEUCHATEL Œ
Nouveau numéro de téléphone i (038) L̂

Nous cherchons, pour notre centre de
production à Serrières, quelques

ouvriers et ouvrières
de nationalité suisse ou étrangers au béné-
fice d'un statut hors contingent, âgés de
25 à 40 ans, pour différents postes dans
nos départements de fabrication.

Travail en équipe alternative.

Prendre rendez-vous avec le chef du per-
sonnel, tél. (038) 5 78 01, interne 220.
FABRIQUES DE TABAC RÉUNIES S. A.,
2003 Neuchâtel.
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g cherche, pour son département Production,

OUVRIERS SPÉCIALISÉS
connaissant le travail sur machines-outils
pour exécuter des travaux de petites séries
et réglages simples de mécanique de préci-
sion.
Bonne connaissance des instruments de me-
sure exigée.
Faire offres, se présenter ou téléphoner à
Portescap, 157, rue Jardinière, 2300 la Chaux-

«\ de-Fonds.

JvobeUux
WATCH CO S.A.

cherche pour travail en atelier

HORLOGER-DÉCOTTEUR
personnel étranger avec permis C accepté.

S'adresser à Nobellux Watch Co S. A.,
4, rue du Seyon, 2001 Neuchâtel
Tél. (038) 416 41.

MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., Neuchâtel
cherche pour son service d'achats

employée
de bureau

qualifiée, de préférence de langue mater-
nelle allemande.
Entrée à convenir.
Place stable et avantages sociaux d'une
grande entreprise.
Faire offres, avec curriculum vitae et copies
de certificats, au service du personnel. Pour
de plus amples renseignements, prière de
téléphoner au No (038) 5 72 31.

. i 
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lllllP Pour notre agence générale de Neuchâtel , nous ||||||p

1 spppptaipp im uuul ulull G p
«ÉIIIP de langue maternelle française pour correspon- |̂1||1
|||| fl dance et travaux de bureau. 111111
éÊm NOUS DEMANDONS : ^H
||||| 1 — habile sténodactylographe wÊÊ?
||||| 1§ — initiative et ponctualité dans le travail. WÊÊ?
|É|1 NOUS OFFRONS : fÉiP
||||| 1 — activité intéressante WÊÊÊ
||||| § — bonne rémunération ÉflllP
||||| i — conditions de travail agréables. Semaine de ||f|§p

%W0% — prestations sociales d'une grande entreprise. ^^^P

wMzk Prière d'adresser les offres manuscrites, avec j |f|||p
lllllp curriculum vitae, copies de certificats, préten- W%Ê&
WfÊÊ lions de salaire et photographie, à wÊÊf r

I EB&ÉI
||| l|p Agence générale de Neuchâtel, direction : An- ||§§p
|||| P dré Berthoud, Saint-Honoré 2, 2001 Neuchâtel. ||§§ P

SYNDICAT INTERCOMMUNAL
DE LA STATION D'ÉPURATION DES EAUX
DE LA SAUNERIE, COLOMBIER

Le poste

d'AIDE - SURVEILLANT »
Station d'épuration des eaux de la Saunerie,
à Colombier ( S T E P) ,  est mis au concours.
Entrée en fonction et conditions : à convenir.
Adresser les offres, accompagnées du curriculum
vitae, au président du comité directeur, M. René
Strohhecker, Vaudijon 4, 2013 Colombier, tél.
6 35 45, jusqu'au 15 juin 1969.

Le comité directeur.
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Pourquoi vous contenter d'une autre, alors que vous pouvez vous offrir une Elna? 
fl̂ ^ l̂Connaissez-vous une couture plus élastique que roverlodc Elna (pour le tricot, par exemple) ou une couture plus solide que la couture 

I GfJ/C \ r
triple Elna ? Connaissez-vous la machine à coudre suisse dont le moteur est fabriqué dans sa propre usine, avec 5 ans de garantie? 

^̂ 
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Connaissez-vous une machine à coudre suisse capable de coudre rapidement ou lentement tous les tissus, des plus fins aux plus épais, _Jfc_a B BTI i*S_l SL J *l
avec la même force de pénétration, comme le peut l'Elna, grâce à sa pédale électronique? Si vous trouvez une autre machine à coudre ^C^Bl 1̂ 31 T™ 111 1
qui réalise tout ce que peut faire KEJna Supermatic, nous vous la payons) rimniA-narfâte-ribef I |
Venez juger vous-même au plus proche magasin Elna. A côté des nombreux modèles EJna, dès Fr. 395.—, voas y trouverez aussi la seule —-p» p-n- ¦ 

..J„^^ç-
machine à coudre compacte et sans problème: l'Elna Lotus. W1"'"1*

1. Simonetti, rue de l'Hôtel-de-Ville 6 (Immeuble Saint-Honoré 2) Neuchâtel Tél. 5 58 93

C'est tellement avantageux de
congeler! ¦ ——» i

box frigorifique ne coûte 1̂3 *J'
que fr.550.--, nous JÉlJTTTTfl^̂ ^̂ mvous offrons lors de >̂ r̂ lll I M-M-M-H1 1 1 H-t-t-r-M1 f fiK ,_V
son achat un bon smw
pour produits congelés ***
Gold Star d'une
valeur de fr.40.-*
A ce moment,
ce box ne vous coûte
plus .que fr. 510**-»

Demandez 
nos prospectus _̂BSBffi-fflRHBnN-*-ÈS_Hr

IJOç 13 SflTRHP |

cherchent pour leur rayon ménager en plein
développement et pour date à convenir un

monteur électricien
capable de travailler seul. Jeune homme aimable,
consciencieux et aimant le contact avec la clien-
tèle aura la préférence. Permis de conduire in-
dispensable. Ambiance de travail agréable.
Adresser offres à la direction ou téléphoner au
5 45 24.

Nous cherchons

1 employée
bonne dactylographe, pour fac-
turation et divers t ravaux de
bureau.
Emploi à mi-temps, 14 h à
18 h, semaine de cinq jours ,
avantages sociaux.
Entrée 4 août ou date à con-
venir.
R. BARDOU & Cie,
1-3, rue des Tunnels.
Tél. 5 22 76.
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piersa sa marin

usine d'éléments préfabriqués en béton

c h e r c h e

pour compléter son équipe technique :

1 dessinateur en génie civil
ou bâtiments

pour l'établissement des plannings de
fabrication et de transports.

1 mécanicien, serrurier
ou menuisier

sachant dessiner, pour l'étude des
moules et la recherche de nouvelles
matières telles que : résine, plasti-
que, etc.

Les candidats suisses ou étrangers, ouverts
aux nouvelles méthodes de construction,
trouveront un champ d'activité intéressant,
une situation stable et un salaire correspon- ,
dont aux qualités de la personne.

Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres avec curriculum vitae et pré-
tentions de salaire, à Piersa S.A. - Eléments
préfabriqués en béton - 2074 Marin (NE) -
Tél. (038) 3 10 41.
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Home d'enfants,
Villars-Chesières,
cherche

aide de
ménage
Ecrire sous chiffres
P.M. 28 991, à Pu-
blicitas, 1002 Lau-
sanne.

La famille de

Monsieur Walter-P. ZAUGG
profondément touchée des nombreuses marques
de sympathie et d'affection qni lui ont été
témoignées lors de son deuil , remercie toutes
les personnes qui l'ont entourée par leur mes-
sage, leur présence ou leur envoi de fleurs,
et leur exprime sa très sincère reconnaissance

I e t  
sa profonde gratitude.

Neuchâtel, mai 1969.

Technicien d'exploitation
branches annexes de l'horloge-
rie cherche changement de si-
tuation.

Faire offres sous chiffres P
300,354 N, à Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

Très touchée par les marques
de sympathie reçues, la famille
de

Madame
Marguerite TSCHUDIN

remercie tous ceux aui ont pris
part à son deuil par leurs mes-
sages et envois de fleurs.

Neuchâtel , mal 1969.

Profondément touchée par les
témoignages de sympathie reçus
lors de son grand deuil , la famille
de

Madame Janine GRANDJEAN

renvercie toutes les personnes qui
l'ont entourée pendant ces heu-
res douloureuse, et les prie de
trouver ici l'expression de sa vive
reconnaissance.
Les présences, les messages ou
les envois de fleurs lui ont été
un précieux réconfort.

Colombier , mai 1969.
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Employée de bureau
cherche emploi à mi-temps, comme factu-
rière , ou autres travaux de bureau.
Adresser offres écrites à BY 1404 au bureau
du journal.

Dessinateur technique
marié , 6 ans de pratique , cherche
place stable dans bureau technique
de Neuchâtel ou des environs pour
entrée immédiate ou date à convenir.
Adresser offres écrites à CZ 1405
au bureau du journal.

I

On cherche

CUISINIER
Travail agréable , bon
gain.
Tél. (038) 7 94 51.
Hôtel du Chasserai.

Nous cherchons
une

SOMMELIÈRE (1ER)
Très bon gain.
Téléphoner le
matin au
No 5 20 13.

On cherche

aide
de cuisine
Conditions de travail
agréables. Bon gain,
étranger accepté.
Tél. (038) 7 94 51.
Hôtel du Chasserai.

Restaurant cherche

sommelière
Travail agréable
avec deux horaires.
Tél. (038) 812 12.

L'annonce
reflet vivant
du marché

Employée
de bureau
cherche travail à la
demi-journée,
le matin.
Tél. 6 31 24 le
matin ; 3 28 77
l'après-midi .

AU «OCCAL1NO,
SAINT-BLAISE
cherche

CUISINIER
désirant se perfectionner au
contact d'un grand chef de
cuisine.
Entrée immédiate ou à conve-
nir.
Téléphoner au 3 46 80.

Pour renforcer notre équipe
de livraison, nous engageons

chauffeur
poids lourd

S'adresser à Meubles Perre-
noud S.A., Cernier, tél. 713 41.

Entreprise de maçonnerie et
béton armé de Lausanne cher-
che, pour ses chantiers,

CHAUFFEUR
pour son camion M.A.N.
Faire offres sous chiffres PZ
902 522 à Publicitas S. A.,
1002 Lausanne.

MAGASIN DE TABAC, à l'ouest
de la ville, cherche

VENDEUSE
au mois ou à l'heure.
Bon salaire, au mois ou à
l'heure.
Pour renseignements :
tél. 5 73 45.

LA FABRIQUE D'ÉBAUCHES
DE PESEUX S. A.,

engage, pour entrée immédiate
ou date à convenir :

ouvrier
pour manutention ;

et

ouvrières
Faire offres ou se présenter au
bureau de la Fabrique, 34, rue
de Neuchâtel, 2034 Peseux.

Tél. (038) 811 51.

Gains accessoires
importants

Nouvelle méthode de vente.
Voiture et téléphone demandés.
Etranger avec permis C ac-
cepté.
Prendre rendez-vous par télé-
phone le jeudi 5 juin , de 10 à
14 heures, au No (038) 3 31 2fi.
Discrétion assurée.

Bureau de Neuchâtel cher- lll
] '  che, pour entrée à convenir, il il

si possible le 1er juillet, [ | j |

DACTYLO
; possédant de très bonnes i
Il connaissances d'anglais. i i j i

Semaine de 5 jours. y
Faire offres avec curricu- : |
lum vitae et références, sous

jj chiffres FP 1310 au bureau
du journal.

Maison G. et E. Bouille engage
immédiatement

ouvriers Étrangers
avec permis B ou C. Très bons
salaires pour personnes habi-
les. Tél. (038) 5 77 33.

na

Nous cherchons¦VENDEUSE I
pour notre magasin Coop,
les Ponts-de-Martel.

Entrée immédiate ou à convenir.

Adresser offres à : Coop bureau de vente,
Serre 90, la Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 3 27 23.
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cherche pour entrée immédiate ou à convenir

UN EMPLOYÉ SUPÉRIEUR
pour collaborer à son département exportation.

Connaissance de l'allemand et de l'anglais exigée.
Possibilité de se créer une situation intéressante ,
éventuellement de voyager.
Faire offres, avec curriculum vitae, à la Direction
d' Universo S. A, 82, av. Léopold-Robert, 2300 la
Ghuux-de-Fonds.

cherche pour tout de suite ou date à convenir

PROGRAMMATRICES
TÉLÉPHONISTES
TELEXISTES
RÉCEPTIONNISTES

Faire offres, avec curriculum vitae et certificats, ou
prendre contact téléphonique.

¦If ''«il I anam n. ¦ *Mmm\ Sa
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engagerait pour l'atelier :

emboîteur ou
emboîteuse qualifiée

metteuse en marche
pour pièces soignées

viroleuse-centreuse
Faire offre ou se présenter :

Si vous avez la volonté d'améliorer votre avenir
Si vous êtes disposés à passer un examen de candidature
Nous sommes prêts à envisager votre engagement en qualité de

CONDUCTRICE
ou

CONDUCTEUR
de véhicules de transports publics

Nous assurons à nos frais votre formation entière.
Nous vous offrons un bon salaire, des prestations sociales avanta-
geuses, une caisse de pension.

..-<-x :x :'f- - - I

Compagnie Genevoise des Tramways
Electriques

Les conditions d'emp loi ainsi que les formules de demande d'enga-
gement peuvent être obtenues par téléphone au No (022) 25 02 60,
interne 17.

Magnifiques

jeunes teckels
connus partout, avec pedigree.
Prix à partir de 250 fr. plus
vaccin.
Tél. (021) 24 22 15.

..HHHBBHHH
Venez visiter et essayer tous les
modèles

ALFA ROMEO
Alfred SCHWEIZER,

Gouttes-d'Or 17 - Neuchâtel
Tél. 5 80 04

concessionnaire pour le bas du
canton

/ ŝf5*̂ .
(**? mÊ VMk <*> |)

NEUCHATEL
demande

fille ou
garçon de buffet

Se présenter ou téléphoner au
4 30 30.

____
---------------- __-->-__

>-'-______ t_--_-H«'-__^

CAMPING- GAZ-INTERNATIONAL

m9 ¦̂ BME .̂̂ gCBlH

snilLoD
MEUCHATEL TÉL. 5 43 21 BASSIN 4

A louer des
caravanes
4 et 6 places pour
vos vacances, avec
ou sans plaque de
police.
Tous renseignements
auprès de la Carros-
serie Paul Schœlly,
2068 Hauterive (NE).
Tél. (038) 5 93 33.

PIANO
Famille d'agriculteur
de la vallée des
Ponts demande à
acheter, pour les
enfants, piano brun
en bon état. Bas
prix, paiement
comptant.
Faire offres, avec
indication de prix
et marque, sous
chiffres P. 460160 N
à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de-
Fonds.

Collectionneur privé
cherche

PIÈCES D'OR
DE 10 FR.

suisses et paie 150 fr.
pièce.
Tél. (021) 74 13 36.
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€lBSC|U@S JJ TOUrS ^a Pour enregistreurs
^B̂ ^F (type Philips)

DléréO, *i*i CITI KO Bande polyester (Made in USA)

C 60 (2 x 30 min.) la pièce = A.—

chants f olkloriques de la vieille Russie * cassettes = 7.-
U V ' (au lieu da 8.—)

par IVAN REBROFF iZïZlZ w,
 ̂ ^̂ ^̂  ^̂ -^̂  _̂ (au lieu de 

12.—)

@ • iWm fsÊlÈ ̂  c 120 (2 x 60 min ) la P'èce = 7-50

x%^r  ̂ Ï K!! ^ cassettes = 13.-
v h Ëâsque seulem-sni H Bn (au Meu de 16.—) (au Heu de 15i_,

-Mcurchés B i\ I [&i BTJKJ iiriTpis POU es
> '¦ .HMKSHHJ ;- -'¦ »

MECCARI110% ?????f^c ĤtîtH*
>*# W?l '?????4 " iffii * >????*

-i« ^à  ̂ •??????????'>????????<

ff*%||p5̂  \ MECCARILLO S JL'.7'..Mfe f|P Ĵne main WWHWT4W»»
l||j| | ...qui sait choisir un élégant cigarillo , au format discret , dont l'arôme satisfait les fumeurs

JbH.fteL cigarillos roulés main, cape de tabac naturel fr. 2.-

A OCCASION I
Renault RI 6 Grand Luxe S

gris métallisé, parfait état. j j
GRAND GARAGE ROBERT [

Neuchâtel — Tél. 5 31 08 I
Champ-Bougin 36 - 38 |y

X&sjfs J Savoureux
?̂S x̂ et avantageux

POITRINE de VEAU
rôtie ou farcie

Jeune

paysanne
de 16 ans cherche
échange avec jeune
fille du même âge
pour les vacances
d'été et d'automne.
Famille Schachtier,
Kôniztal 8,
3098 Kôniz.
Tél. (031) 53 12 92.

A vendre

2 CV
1963. Tél. (038)
5 68 47 entre 18 et
20 heures.

mes pieds
ont

20 ans!

4M
l* «

Les dernières nouveautés

SPLENDSDES CUISINIÈRES
à gaz et électriques

dans les grandes marques

Une année de
l̂ ĵte âJ garantie, livrai-
0SSê É̂S\̂ son gratuite,

grandes facilités
de paiement,

m '̂ L W m̂

A partir de I HJ) -
aaaaWSwWSm ŜmmmVmmwiamvmBamâi **» •%#¦

Acheter chez Jeanneret
c'est ménager son budget

UNE AFFAIRE
1 divan-lit 90 x 190
1 protège-matelas
1 matelas à res-

sorts (garanti
10 ans)

1 duvet léger et
chaud

1 oreiller
1 couverture laine
2 draps coton ex-

tra
les 8 pièces :

Fr. 245.—
G. KURTH

1038 Bercher
Tél. (021) 81 82 19

S <è> OCCASION

RENAULT R16 «TS »
1968, 16,000 km.

Voiture à l'état de neuf.

GRAND . GARAGE ROBERT
Neuchâtel — Tél. 5 31 08

Champ-Bougin 36 - 38

A vendre

Opel Olympia
| 1958 , pneus , batte-

rie , dynamo en très
bon état.
Tél. (038) 3 11 48
ou 3 17 35.
A vendre

TRIUMPH
SPITFIRE MK 3
modèle 19S7,
43,000 km , experti-
sée, en parfait
état , 5800 fr.
Tél. 3 28 18.

SUZUKI
250 cmc, 9500 km,
1968, en parfait état.

VESPA
1964, en bon état.
C.vcles-inotos,
Sdienk-Sports,
Neuchâtel -
Chavannes 15.

A échanger

vélomoteur
Cilo contre vélo
de dame.
Tél. 5 07 21, le soir.

A vendre

Vespa 125
Tél. 513 34, heures
de bureau.

A OCCASION

Citroën 2 CV
1968, 14,000 km , état de neuf.

GRAND GARAGE RORERT
Neuchâtel — Tél. 5 31 08

Champ-Bougin 36 - 38
aaamaaaaMmmm aammmaaaaaaam

PEUGEOT 204 BREAK
modèle 1968, bordeaux , inté-
rieur skai brun , 9000 km, voi-
ture à l'état de neuf.
Francey-Automobiles,
tél. (021) 23 23 91 ou 92.

m Ê̂mmmammmmBJBmstaapiHiii mwtKiumMauu
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p OCCASION I
FORD TAUNUS 17 M

1967, très soignée.

GRAND GARAGE RORERT
Neuchâtel — Tel. 5 31 08

Champ-Bougin 36 - 38

FIAT 124
modèle 1969, 8000 km, bleue,
intérieur skai.
France v-Automobiles
tél. (021) 23 23 91 où 92.

A vendre ,

FIAT 600
moteur revisé.
Tél. 5 25 30, de
12 h 30 à 13 h 30.

Êj h OCCASION B

BENAULT R4 BREAK E
1967, grise, peu roulé. | i

GRAND GARAGE RORERT Ij
Neuchâtel — Tél. 5 31 08 | j

Champ-Bougin 36 - 38 M

<P̂ |5L Votre voiture \
g f̂lf^k, au garage ?

Un autre véhicule avec plaques
vous attend chez

AUTO -LOCATION
A. WALDHERR

Station Mobil
Tél. (038) 412 65 - 5 93 55

Quai Perrier, Neuchâtel
Location à partir de 15 fr.

la journée et 15 c. le km.

i i»iiiiiniiiii wmi i'»ir—¦/''' ¦¦̂ ^—¦in»
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OCCASION

RENAULT R10 Luxe
1967, peu roulé.

GRAND GARAGE RORERT
Neuchâtel — Tél. 5 31 08

Champ-Bougin 36 - 38
WsmmmmaMWUmÊKMamiaMmmmHaVHÊMiBSmmM
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rouge , 3 r

simlli" „« <-LS 1966 8 CV,

SWCA 1500 GU .n,érieur

beige , * |*
simili. Révisée.

,i<4&. de paiement
^^''

ns engagement
Essais sans 
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sa-gri ¦ ii™ ¦"¦"¦
A  OCCASION

OPEL REKORD 1700
1963, bas prix.

GRAND GARAGE RORERT
Neuchfitel — Tel. 5 31 08

Champ-Bougin 36 - 38

Hfî B

BERLINE GRAND TOURISME

PEUGEOT
BELLES OCCASIONS

Contrôlées, expertisées
et garanties de 3 à 6 mois

FACILITÉS DE PAIEMENT
Demandez la liste de nos occasions PEUGEOT

avec détails et prix, en envoyant le coupon ci-dessous à
l'Agence Peugeot de NEUCHÂTEL :

SEGESSEMANN & FILS - GARAGE DU LITTORAL
Pierre-à-Mazel 51, début route des Falaises

Tél. 5 99 91

Nom : SKS^.

Adresse i

désire que vous lui fassiez parvenir SANS enga-
gement votre liste de voi'ures d'occasion Peugeot.

Vespa 125
à vendre à prix
avantageux , pour
cause de décès,
12,000 km, marche
et entretien par-
faits.
Tél. (039) 2 55 20.

Particulier vend
FIAT 125
modèle 1988,
30,000 km,
état de neuf ,
7500 fr.
expertisée ,
Tél. 3 28 18.

I J

p OCCASION

Opel Kadett
1965, blanche.

GRAND GARAGE RORERT
Neuchâtel — Tél. 5 31 08

Champ-Bougin 36 - 38

Î OCCAsifO^

I R 4 Export
ï : 1967, 15,000 km, gris clair.

GRAND GARAGE RORERT
; I Neuchâtel - Champ-Bougin 36-33

OPEL Kadett Luxe
année 1965 - 2 portes
40,000 km - blanche.

Très bon état.
Prix intéressant.

Facilités de paiement.

A vendre
Mercedes
190
parfait état méca-
nique, intérieur et
extérieur impecca-
bles. — Tél. 8 2412,
heures des repas.

A vendre

R 4
30,000 km, blanche.
Tél. (038) 6 50 36.

àmmitMammt
A vendre

Spitfire
MK II
Cabriole t Sport i
2 + 1 places, !-
voi ture très soi-
gnée. Garantie
3 mois.
Prix Fr. 4900.—¦
Grandes facilités $g
de paiement. ! !

Garage R. WaserH
2000 Neuchâtel ¦

A vendre

FLORETT
Super 1965
9300 km, experti-
sée, en parfait
état ; plaques et
assurances payées
pour 1969,
Fr. 700 fr.
Tél. 5 92 79.



MERCKX EXPULSE
Giro : une « machination » digne d'un roman policier dirigée contre le Belge ?

Ritter vainqueur d une étape empreinte d'une atmosphère de consternation
Coup de théâtre au Tour d'Italie : le maillot rose, le Belge Eddy

Merckx , a été disqualifié, le contrôle anti-dopage auquel il a été soumis
dimanche soir, au terme de la 16me étape Parme - Savane, ayant été
positif. L'ancien champion du monde a, de ce fait, été exclu du Tour
d'Italie au départ de la 17me étape Savone - Pavie. C'est peu avant le
départ de la 17me étape, Savone - Pavie, qu'a éclaté le « scandale
Merckx », mais, dès le dimanche soir déjà, les organisateurs connaissaient
le résultat positif du contrôle anti-dopage auquel fut soumis le Belge
peu après l'arrivée à Savone. La contre-expertise ne fit que confirmer le
résultat de la première analyse. Toutefois, le secret fut bien gardé et c'est
seulement lundi, au contrôle de départ de la 17me étape, que l'on apprit
la disqualification du porteur du maillot rose.

Cette nouvelle a suscité une très vive
stupéfaction dans la caravane du Giro. De-
puis qu 'il court chez les professionnels ,
Merckx s'est en effet toujours soumis aux
contrôles anti-doping sans protester et il
n'a jamais eu d'ennuis. De plus, depuis le
départ du Giro, le Belge avait déjà satis-
fait à ce contrôle à sept reprises, en parti-
culier après les victoires obtenues dans les
deux courses contre la montre.

Comment, dans ces conditions, a-t-il pu
avoir recours à uu produit dopant à l'oc-
casion de la 16me étape qui ne présentait
aucune difficulté et à l'issue de laquelle il
fut soumis à un huitième examen médical?

QUESTION
Eddy Merckx a-t-il fraudé ou a-t-il été

victime d'une machination ? Telles sont les
questions qui retiennent l'attention des
suiveurs après le ¦ scandale » qui a éclaté
hier.

L'affaire , qui touche celui que l'on consi-
dère d'ores et déjà comme l'un des plus
grands coureurs de tous les temps et que

l'on avait promu au rang de « campionis-
simo » a plongé coureurs et suiveurs dans
la plus grande consternation. Personne, ne
peut imaginer qu 'un champion de sa clas-
se, qu 'un homme dont on a toujours loué
la probité , ait pu , dans un instant d'égare-
ment , avoir recours à un produit dopant.
Et cela pour une étape, la seizième, courue
sur le parcours Parme-Savone , qui ne pré-
sentait , à l'excep tion d' un col de seconde
catégorie , aucune difficulté. Comment peut-
on imaginer que Merckx , qui avait déjà sa-
tisfait à sept contrôles, ait commis une er-
reur aussi grossière ? Depuis le départ du
Giro , le jeune champion belge avait subi
sept contrôles médicaux : à Montecatini (à
deux reprises, à l'issue des 3me et 4me
étapes), à Tcrracina (7me), à Potenza
(9mc), à Campitcllo Matese (lOme), à
Scanno (lime), à Saint-Marin (16me) et
enfin dimanche à Savone.

Parmi ces contrôles fi gurent ceux qui eu-
rent lieu après les deux courses contre la
montre que Merckx remporta brillamment

et qui lui permirent de prendre le maillot
rose. Or les contrôles furent négatifs.

C'est la raison pour laquelle l'hypothèse
d'une machination n'est pas exclue par cer-
tains suiveurs. D'aucuns pensent qu 'une
main coupable a peut-être versé dans ses
aliments ou dans un bidon quelque pro-
duit dopant que le champion belge aurait
absorbé à son insu. Telle est l'impression

M E R C K X
P L E U R E

« Je suis sûr de n 'avoir pris aucun
produit dopant » a affi rmé Eddy
Merckx en sanglotant. Allongé sur son
lit , dans l'hôtel d'Albissola Superiore.
le jeune champion belge a consenU ,
en fin de matinée, à recevoir les repré-
sentants de la presse qui avaient d'a-
borJ été poliment éconduits à l'entrée
do l'hôtel.

« Que dire... comment imaginer une
chose pareille... > dit en pleurant
Merckx , que son entourage ne par-
vient pas à réconforter. « Je suis sûr...
J'en suis convaincu... Je n'ai rien
pris... C'est la vérité. Jamais , jamais
je n'ai pris quelque chose » .

De nombreux directeurs sportifs et
des coureurs, parmi lesquels Felice Gi-
mondi. ont rendu visite à Merckx pour
l'assurer de leur solidarité, de leur con-
fiance. Mais, ces témoignages n 'ont pu
mettre un frein à son désespoir de
jeune champion profondément blessé
par une mesu re injuste à ses yeux.

qni prévaut dans la caravane qui a quitte
Savone sans Merckx , sans celui qui avait
déjà remporté quatre étapes dans un Giro
qu 'il avait dominé seize jours durant.

L'ancien champion du monde se désole
dans la chambre de l'hôtel où est descen-
due son équipe. TI proteste de son inno-
cence. Mais, désormais, il est trop tard. Les
analyses ne donnent lieu à aucune inter-
prétation : elles sont formelles.

TRIOMPHE ET DRAME
D'un seul coup, Eddy Merckx a perdu

toutes ses illusions. Le respect des lois civi-
les et sportives était sa raison d'être et,
aujourd'hui , il redoute d'être montré du
doigt , coupable d'une fraude dont il se dé-
fend mais qui risque, dans l'esprit des in-
nombrables supporters qu 'il compte , de
souiller son prestige.

Cette disqualification , en outre, aura de
très graves répercussions sur sa saison.
Merckx est passible d'une suspension d'un
mois. De ce fait , il devra renoncer à parti-
ciper au Tour de France dont il avait
fait , avec le Giro, l'objectif principal de sa
saison. Merckx n 'avait pas caché son inten-
tion d'imiter Fausto Coppi et Jacques An-
quetii , les deux seuls coureurs qui aient
jamais réalisé le doublé « Tour-Giro ».

Ce projet n'est plus qu 'un cauchemar. Le
Giro le destinait à un triomphe. C'est un
drame qu'il vit à Albissola Superiore.

SOLIDARITÉ.  Les coureurs du Giro ont tenu a marquer leur «o»
l idarité à Merckx. C'est ainsi que Gimondi (à gauche) a rendu

visite à son adversaire avant le départ

GIMONDI refuse d endosser
le maillot rose de « leader »

Les coureurs du 52me Tour d'Italie ont
manifesté leur solidarité à Eddy Merckx
disqualifié et exclu du Giro.

D'ailleurs , ce n'est qu 'au terme de longs
pourparlers avec les organisateurs du Giro
et notamment avec M. Vincenzo Toriani ,
directeur de l'organisation , que les coureurs
ont accepté de quitter Savone pour la 17me
étape qui les conduira à Pavie.

Les coureurs avaient même menacé de
rester à Savone, tentant vainement d'obte-
nit la clémence des membres du jury qui
furent cependant intransigeants. C'est avec
un retard de près d'une heure sur l'horaire
prévu, que le départ a pu être donné. Le
peloton a observé un bref arrêt devant
l'hôtel où étaient descendus Merckx et son
équipe, à Albissola Superiore , localité sf-
tuée sur le parcours de cette étape. Ils
ont ainsi témoigné leur solidarité à l'an-

cien champion du monde qui n 'a pas quit-
té sa chambre.

Felice Gimondi , que l'exclusion de
Merckx a promu au rang de chef de file
du Giro, n'a pas voulu troquer son mail-
lot de champion d'Italie pour le maillot
rose. Ainsi plus que jamais , suiveurs et
coureurs sont persuadés que le jeune cham-
pion belge a peut-être été victime d' une
machination. En l'état actuel des choses, on
ne saurait exclure l'ouverture d'une en-
quête pour faire toute la lumière sur cette
affaire que l'on qualifie de « ténébreuse »
dans l'entourage de Merckx.

., D'autre m£r{,. l'équipe du groupe sportif
Fae, n'a pas ' pris le départ de la 17me
étape Savone-Pavie du ' Tour d'Italie à la
suite de la disqualification qui a frappé
son chef de file.

Altig : La loi doit être respectée. S il
s'était agi d'un coureur de second plan...

« Eddy Merckx est innocent... Il a été
victime d'une machination... » . Suiveurs et
coureurs, à quelques rares exceptions près,
en sont convaincu s, comme cela ressort des
conversations, des confrontations d'opinions
qui ont pour leitmotiv l'innocence de l'an-
cien champion du monde.

< Comment régler cette question ? Il était
impossible de voir Merckx prendre le dé-
part de la 17me étape. Mais peut-on , dans
le même temps, se résigner à son exclusion
du Giro ? »  a ajouté Gimondi. « Un fait est
évident : nous sommes entourés de per-
sonnes sans scrupules que l'on imagine fort
bien armées d'une mitraillette pour perpé-
trer un hold up. Il est donc difficile , dans
ces conditions , d'établir les circonstances
exactes dans lesquelles Merckx a pu absor-
ber le produit interdit décelé par les ana-
lyses » .

j .v-ï» .C'est pourquoi , si je devais gagner le
fj iro , il s'agirait d'une victoire sans aucu-
ne signification , n'ayant plus Merckx com-
me adversaire » , a conclu le champion
d'Italie.

« C'est un sabotage », c'est exclamé de
son côté Vito Taccone. « .... Impossible
d'imaginer un tel complot... Un Merckx qui

pleure » , a poursuivi le grimpeu r des Abruz-
zes. Ce point de vue est partagé par le
sprinter Luciano Armani qui affirme : «Le
Belge a été victime d'une plaisanterie de
mauvais goût.... on a certainement glissé en
cachette un comprimé dans son bidon... »

«Je n'y crois pas » , a dit de son côté
l'Italien Roberto Ballini , vainqueur de la
16me étape. « Il ne s'est pas dopé, mais
on l'a dopé... Les coureurs prennent au vol
les bidons que leur tendent les spectateurs...
C'est seulement ainsi que l'on a pu sur-
prendre sa bonne foi » ....

En revanche , l'Allemand Rudi Altig esti-
me que « la loi doit être respectée. S'il
s'était agi d'un coureur d'un second plan ,
il n'y aurait pas de scandale. On l'aurait
disqualifié sans autre forme de procès. En
revanche, Merckx est la victime , et c'est
pourquoi l'affaire connaît un tel rebondis-
sement » .

L'ancien coureur Marino Vigna , qui as-
sume avec le Belge Guillaume Driessens,
les fonctions de directeur sportif du grou-
pe Fae, exclut que Merckx ait pu accepter
un bidon d'un spectateur. « On l'avait mis
en garde, dès le départ du Giro , contre le
danger des ravitaillements en cours d'étape
de la part du public. Eddy, d' ailleurs a

toujours refusé les bidons que lui tendaient
les « tifosi » .

« Toutefois, a poursuivi Marino Vigna ,
Merckx a été ravitaillé par ses équipiers et
l'un d'eux a peut-être donné à son capi-
taine un bidon reçu d'un spectateur» .

Merckx a confirmé la déclaration de son
directeur sportif.

Réactions
L'«expulsion» d'Eddy Merckx du Tour

cycliste d'Italie est annoncée par les
journaux romains de l'après-midi , par
des titres barrant toute la largeur de
leur- première page.

« Mornento-Sera » :. «Merckx (drogué)
expulsé ».

« Paese-Sera » : Le Giro sous choc :
Merckx expulsé ».

« Il Giornale d'Italia » : « Le Giro est-
il fini ? Merckx expulsé. Il était dro-
gué ». Dans une brève note en premiè-
re page , le journal écrit . « Merckx a
été expulsé du Tour d'Italie. Le cham-
pion belge a été reconnu drogué au
contrôle anti-dopage . Par protestation ,
son équipe a abandonné la course.
L'étape incriminée , celle au cours de
laquelle le coureur aurait fait usage de
la drogue , est la 16me, Parme-Savone,
courue dimanche. Pourquoi le maillot
rose aurait-il fait recours aux substan-
ces prohibées ? Son comportement dans
la première partie de la course a dé-
montré clairement la supériorité sur
tous les autres coureurs . Cela autor i-
se à penser que Merckx a été la victime
soit de l' exubérance d'un « tifoso », soit
même d'un boycottage ».

Le revers de la médaille
Quand un coureur de deuxième ou de troisième catégorie

est exclu d'une épreuve ou déclassé pour avoir usé de produits
dopants, l'événement passe inaperçu. C'est à peine si le nom
du coureur en question, qui figure généralement au bas du classe-
ment de l'épreuve, est lu. Mais, lorsque la mesure d'exclusion frappe
un grand, le monde est renversé.

Cette émotion est logique dans la mesure où l'homme de la rue,
par un phénomène difficilement explicable, tend à s'identifier à
son favori. Or, Eddy Merckx, par la façon éclatante dont II a,
jusqu'ici, dominé ses principaux adversaires, est devenu l'objet
de l'admiration de tout le monde. Par voie de conséquence, toucher
à la réputation de Merckx incite le quidam à chercher des excuses
au champion. Le premier réflexe est d'accuser les autres d'avoir
échafaudé une sinistre machination. C'est la réaction du cœur ;
elle est un peu simpliste.

Certes, nous ne pouvons exclure d'emblée la possibilité que
des gens mal Intentionnés aient, à son insu, fait absorber à Merckx
un produit dopant. Mais rien ne permet de l'affirmer. Nous ne
hous avancerons donc pas sur la pente dangereuse qu'est celle
des suppositions, car II se peut que le Belge ait effectivement volon-
tairement usé de dopage.

Que les sept examens préalables se soient révélés négatifs ne
prouvent, en fait, rien du fout. C'est, parfois, après avoir produit
des efforts particulièrement violents que les champions utilisent cer-
tains stimulants, afin de se régénérer. Ils profitent, pour ce faire,
d'une étape relativement facile et au terme de laquelle Ils pensent
qu'ils n'auront pas à subir le contrôle antidopage. L'an dernier,
l'Italien Gimondi a connu une pareille mésaventure, mais le règle-
ment, alors moins strict, lui avait permis de poursuivre l'épreuve.
Cette année, dopage égale exclusion. La loi est dure, mais c'est
la loi.

1 Aujourd'hui, Eddy Merckx pleure. Est-il responsable 1 Est-il la 1
§ victime de jaloux sans scrupules 1 Quelle que soit la réponse, les §j
1 aspects douloureux et mesquins de l'affaire n'échappent à personne, 1
j  Le cyclisme subit, une fois de plus, le contrecoup de son abandon j§
1 progressif aux mains de groupements extra-sportifs. Quelques scan- f§
g Idales contre beaucoup d'argent : c'est le revers de la médaille. I
| François PAHUD |
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Classement de la 17me étape Savone -
Pavie (182 km) : 1. Ole Ritter (Da) 4 h
48*38" (moyenne 37 km 832) ; 2. Crepaldi
(It) à 32» ; 3. Sgarbozza (If) à 36" ; 4.
Salina (It) ; 5. Durante (It) ; 6. Berga-
mo (It) ; 7. Polidorl (It) ; 8. Santambrogio
(It) ; 9. Lievore (It) ; 10. de Pra (It) .

Classement général : 1. Felice Gimond
(It) 76 h 35*02" ; 2. Zilioli (It) à 2'13" ;
3. Schiavon (It) à 2*51" ; 4. Bitossi (It)
à 3*13" ; 5. Michelotto (It) à 3*25" ; 6. Co-
lombo (10 à 3*35" ; 7. Dancelli (It) à
6'25" ; 8. Mori (It) à 7'38" ; 9. Moser (It)
à 9*59" : 10. Carletto (It) à 14'52'

Lavis du président de l'U.C.S.
Interrogé sur l'exclusion d'Eddy Merckx ,

M. Louis Perfetta , président de l'Union cy-
cliste suisse et membre du comité direc-
teu r de l'Union cycliste internationale , n'a
pas caché son étonnement. « Il est difficile
d'affirmer quoi que ce soit tant qu'une en-
quête approfondie n'aura pas été faite mais
cela me parait vraiment bizarre de la part
d'un Merckx, qui a déjà subi d'innombra-
bles contrôles qui furent tous négatifs. Cette
affaire va vraiment faire du bruit. Jusqu 'à
l'année dernière, il pouvait encore y avoir
une certaine confusion mais, désormais, la

commission médicale de l'U.C.I. a établi
les listes des produits considérés comme do-
pants et il ne peut plus guère y avoir
d'erreurs à ce sujet car tout est net. »
a-t-il déclaré.

« Ce qui m'étonne le plus c'est que, com-
me Gimondi lors du Tour d'Italie 1968,
Merckx ait été pris en faute dans une
étape ne présentant pas de difficultés par-
ticulières. L'année dernière, c'est à l'issue
de la dernière étape du Giro, alors qu 'il
avait déjà perdu l'épreuve, qu 'un contrôle
avait été positif pour Gimondi ».

WEISSBRODT ÉLIMINÉ
HHHS9H1 CHAMPIONNAT D'EUROPE

Lundi apris-midi, la Suisse était le pre-
mier des 25 pays engagés dans les cham-
pionnats d'Europe amateurs, à voir tous
ses représentants éliminés. Après les défai-
tes aux points de Hans Schaelebaum, Wal-
ter Blaser et Rudolf Meier, la série s'est
poursuivie avec les échecs de Claude Weiss-
brodt et Anton Schaor.

WEISSBRODT RÉSISTE
Le Neuchâtelois Weissbrodt a cependant

livré un excellent combat contre le sur-
welter autrichien August Egle. Ce dernier ,
meilleur technicien , a forcé la décision. Aux
yeux des juges, il a repoussé adroitement
les assauts tumultueux de Weissbrodt. Ce
dernier n'exploita pas suffisamment une dé-
faillance de son adversaire dans le dernier
round. Les bulletins du jury démontrent
d'ailleurs que la bataille fut serrée : 58-59
58-59 60-59 59-58 et 59-58.

SCHAER KO
En revanche, le mi-lourd Biennois An-

ton Schaer a subi une défaite sans appel.
Après 80 secondes d'un combat qu 'il avait

voulu conduire de façon offensive, Schaer
fut cueilli par le gauche en arrêt du cham-
pion Scandinave Ralf Jensen. Schaer heurta
durement le sol avec son crâne et fut
compté dix .

De la bonne graine aux championnats individuels neuchâtelois
Les conditions atmosp hériques n 'ont pas f avorisé les concurrents

Organises par 1 Olympic La Chaux-de-
Fonds, en collaboration avec l'ANAL, les
championnats neuchâtelois ont été, une fois
de plus, contrariés par les éléments atmos-
phériques défavorables, cette fois-ci un ven t
lancinant et saisissant de fraîcheur.

Sur une cendrée heureusement pas trop
attendrie, l'entrée en matière fut vivante
puisque J.-J. Montandon , détenteur du re-
cord neuchâtelois, ne put soutenir le rythme
de Tendon du CA Cantonal , dès la 6me
haie du 110 m. Un autre Cantonalien , le
junior Cochand, s'imposa ensuite aisément,
obtenan t même le 3me temps total.

VALEUREUX CADETS
Agréable surprise au 100 m où pas moins

de 16 t cadets » coururent les éliminatoires.
Les 3 têtes de séries, Tamborini et Meier
(CAQ et Ehirbar , protégé de Meisterhans,
après s'être imposés nettement en élimina-
toires, confirmèrent leur vélocité, en parti-
culier Meier avec deux « chronos » de 11 "7
soit aussi bien que le junior Vautravers.

Au 5000 m, les frères Graber ne forcè-
rent pas leur allure commune, terminant
allègrement, l'abstention de D. Leuba le
permettant. Entre-temps, Arfino avait domi-
né ses modestes adversaires munis de per-
che, alors que C. Meisterhans, bien malgré
lui, .profitait de la lourde absence du va-
leureux Egger au lancer du poids.

DOUBLÉ D'ANDRES
Sur 1500 m, laissant d'abord Lauen-

stein mener un train régulier mais peu
soutenu , Andres se limitait à contrôler les
habitués de la piste de la Charrière. Dès
le 1er virage de l'ultime tour, il accéléra
et se détacha sans histoire.

A nouveau l'absence d'Egger avantagea
un de ses camarades de club, en l'occurren-
ce, A. Monnet , ex-détenteur du record can-
tonal au lancer du disque. Après des bonds
peu à la hauteur (ils n'excédèrent pas
1 m 65) des seniors, améliorés de 5 cm
par Cochand et , surtout par Hirschi de
ï'Oymptc — un cadet qui pourrait s'éle-
ver, au dire de l'entraîneur R. Jacot —.
Andres allait devoir s'aligner aux côtés des
Graber pour parcourir 800 m. Sagement
demeuré en 2me position , il parvint à se
détacher pour devance r B. Graber de 5 m
aux 600 m déjà.

IMPRESSIONNANT DUEL
U(f course la plus vivante , la plus lon-

guement — si l'on peut dire ! — incertaine

quant à la victoire, fut la finale du 100 m
où, parti de son mieux , Von Buren es-
comptait surprendre son rivail J. Aubry.
Il fallut attendre jusqu 'à 3 m à peine du
but pour voir le Chaux-de-Fonnier se ra-
battre tel l'éclair sur le fil et triompher
d'une demi-poitrine ! Pour tous deux , l'ai-
guille s'était arrêtée à 11" 1 I Von Buren
prit tout de même sa revanche au 200 m
tout en devant se contenter d'une nou-
velle 2me place derrière le talentueux
Roosli.

A relever encore, chez les seniors, le ja-
velot planté par Kasper à plus de 60 m,
l'honnête bond de 6 m 53 de Montandon
et la victoire — la deconde — au < fi-
nish » de Roosl i au 400 m. Du côté des
juniors, signalons la double victoire de
P. Chapatte aux lancers du poids et du dis-
que, la bonne tenue de Seiler aux sprints
et les jets de Pollicino au j avelot. Les
cadets Thiébaud et Lederrey, eux, tournè-
rent presque aussi rapidement que leurs
aînés sur 1500 m, tandis que Meier, à
nouveau lui , bondissai t à 6 m 11, devançant
de 0,75 m son suivant immédiat. Schenk
et Ehrbar , quant à eux , laissèrent une très
bonne impression au 400 m.

HEUR E USE INITIATIVE
Pour la Ire fois (enfin !), les jeunes filles

étaient invitées sans, toutefois, être mises
au bénéfice de titres de championnes. Pa-
rallèlement aux hommes, la finale du
100 m donna lieu à un coude à coude
aussi précipité qu 'élégant entre J. Fivaz
(Olympic) et C.-L. Binggeli (CAC). Il a
tourné de justesse à l'avantage de la pre-
mière nommée. Belle réussite de Eigenheer
au 200 m et de P. Graenicher — âgée de
14 ans — sur 600 m, alors que le moins
spectaculaire jet du boulet fut remporté
pour 7 cm seulement par M. Wyss.

Enfin , écoliers de 13 à 16 ans se livrè-
rent à un passionnant kilomètre où Zwimp-
fer surpris les favoris du club organisa-
teur, les 3 premiers terminant en deçà
des 3 minutes. Décidément, de la bonne
graine et des concours à renouveler !

A. FANTI

Résultats
SENIORS

100 m. — 1. Aubry J. (SEP) 11**1 ;
2. Von Buren (CAC) 11"1 ; 2. Bar (SEP)
11"8 ; 3 ex Gross M. (CAC) 11"8. 200 m.—
1. Roosli (SEP) 22"8 : 2. Von Buren (CAC)

23" ; 3. Aubry (SEP) 23"2. 400 m . —
1. Roosli (SEP) 54"6 ; 2. Cattin (SEP)
54'7 ; 3. Mattle (CAC) 56"6. 800 m. —
1. Andres K. (CAC) 2'01"4 ; 2. Graber B.
(SEP) 2'06"9. 1500 m. — 1. Andres K.
(CAQ 4'24"8 ; 2. Lauenstein M. (CAC)
4'30"8 ; 3. Schultheiss K. (SEP) 4'30"9.
5000 m. — 1. Graber B. (SEP) 16'57"2 ;
2. Graber J.-P. (SEP) 16'57"4 ; 3. Aubry E.
(SEP) 17'47"8.
110 m haies. — 1, Tendon C. (CAC)
16" ; 2. Montandon J.-J. (SEP) 16"4 ; 3.
Meisterhans C. (SFGC) 16"9. Longueur. —
1. Montandon (SEP) 6 m 53 ; 2. Mattle
(CAQ 6 m 36 ; 2. Gross (CAC) 6 m 02.
Hauteur. — 1. Montandon (SEP) 1 m 65.
Triple saut — 1. Ischer (SEP) 12 m 87.
Perche. — 1. Arfino F. (SEP) 3 m 40 ;
2. Tendon (CAC) 3 m 20 ; 3. Frochaux
(CAQ 3 m 10. Disque. — 1. Monnet A.
(CAQ 36 m 86; 2. Gross M. (CAC)
33 m 99. Boulet. — 1. Meisterhans C.
(SFGC) 12 m 13 ; 2. Divernois (CAC)
10 m 58. Javelot. — 1. Kasper (CAC)
61 m 04 ; 2. Meisterhans (SFGC) 47 m 40 ;
3. Payot (CAC) 44 m 25.

JUNIORS
100 m. — 1. Vautravers (CAC) 11**7 ;

2. Zurbuchen (SEP) 11**8 ; 3. Seiler (CAC)
12". 200 m. — 1. Zurbuchen (SEP) 23"9 ;
2. Seiler (CAC) 24". 400 m. — 1. Seiler
(CAQ 56"6. 800 m. — 1. Margot F.
(SEP) 2'05"2 ; 2. Furrer S. (CAC) 2*12" ;
3. Schaer M. (CAQ 2*12". 110 m haies. —

1, Cochand P. -Alain (CAC) 16"9. Hauteur.
— 1. Cochand P.-A. (CAC) 1 m 70.
Disque. — 1. Chapatte P. (SEP) 31 m 09 ;
2. Rosselet F. (CAC) 29 m 60 ; 3. Polli-
cino R. (CAC) 28 m 94. Boulet. — 1. Cha-
patte P. (SEP) 11 m 81 ; 2. Pollicino R.
(CAC) 10 m 99. Javelot — 1. Pollicino
(CAQ 38 m 89.

CADETS
100 m. — 1. Meier (CAC) 11**7 ; 2.

Ehrbar J. (SFGC) 11**9 ; 3. Tamborini
(CAC) 12"2. 200 m. — 1. Zurbuchen (SEP)
26" ; 2. Brusa (SEP) 26"2. 400 m. —
1. Schenk (SEP) 55"2 ; 2. Ehrbar (SFG
Cortaillod) 55"7. 1500 m. — 1. Thiébaud
J.-P. (SEP) 4*25"8 ; 2. Lederrey L. (SEP)
¦J'26". Longueur. — 1. Meier (CAC)
6 m 11. Hauteur. — 1. Hirschi (SEP)
1 m 70 ; 2. Ehrbar (SFGC) 1 m 65 ; 3.
Vaucher (SEP) 1 m 65. Disque. — 1.
Stegmann Y. (SFGC) 25 m 30. Boulet —
1. Waefler J.-C. (SEP) 9 m 72. Javelot —
1. Hirchy (SEP) 38 m 55 ; 2. Stegmann
(SFGC) 35 m 25.

FILLES
100 m. — 1. Fivaz J. (SEP) 13"7 ;

2. Binggeli C.-L. (CAC) 13"7 ; 3. Wyss M.
(SEP) 14**3 ; 4. Eigenherr J. (CAQ 14"4.
200 m. — 1. Eigenheer (CAC) 31" ; 2.
Wyss (SEP) 31"2. 600 m. — 1. Grànicher
(SEP) l'56"4. Boulet — 1. Wyss M. (SEP)
8 m 56 ; 2. Fivaz J. (SEP) 8 m 49.

1000 m minimes. — 1. Zwimpfer
(INCA) 2'51"7 ; 2. Fasnacht (SEP) 2*54" ;
3. Deruns (SEP) 2'57"6.

Une saison qui promet sur le plan suisse

Deux nouveaux records suisses ont été
battus au cours de la première journée
des championnats cantonaux. Le Schaffliou-
sois Thomsa Wieser a réussi une perfor-
mance de classe internationale, à Schaffhou-
se, en améliorant d'un centimètre son re-
cord suisse.

Thomas Wieser , qui est encore junior ,
a franchi 2 m 13. Il avait déjà battu le
record il y a une semaine, avec 2 m 12.
Il a franchi les 2 m 13 à son troisième
essai. Cette année, Wieser a participé à
six concours an cours desquels il a réussi
une hauteur moyenne de 2 m 09. Sur le

même stade, Meta Antenen a amélioré deux
de ses meilleures performances personnelles :
en sautant à la « Fosbury », elle a franchi
1 m 65 en hauteur puis elle a lancé le
poids à 11 m 39, résultats qui sont réjouis-
sants en vue de sa saison en pentathlon.

A Zurich, Elisabeth Waldburger-Ermatin-
ger a amélioré le record suisse du 100 m
féminin en 11"8. Elle détenait l'ancien re-
cord en 11"9 avec Alice Fischer (qui l'a-
vait établi le 30 août 1964 à Carlsruhe)
et Meta Antenen. La Zuricoise a réussi
cette performance malgré un vent contraire
de plus de deux mètres à la seconde.

Exploits de Wieser et de E. Waldburger

UNE ETAPE
LÉTHARGIQUE

Le Tour d'Italie , qui devait être celui de
l'apothéose pour Eddy Merckx , n'est plus
désormais que celui du scandale du do-
ping. Il va languir, quel que soit le vain-
queur , quels que soient les exploits qui
pourront être accomplis dans les Dolomites.
Le Giro a bien pris fin lundi , à Savone.

En effet , l'épreuve, après le départ de sa
vedette numéro un a perd u sa raison d'être :
le duel Merckx-Gimondi, qui n'aura plus i
lieu cette année, ni sur les routes du Giro,
ni sur celles du Tour de France.

L'atmosphère de consternation qu'a con-
nue la caravane lundi, entre Savone et
Pavie, en a constitué la preuve la plus
évidente.

[jjsf R̂L"I0ÎSl
Liste des gagnants du concours

du Sport-Toto No 21, des 31 mai
et 1er juin 1969.

Le maximum de 13 points n'a
pas été obtenu :

Vingt-huit gagnants avec 12
points à 6701 fr. 50; 334 ga-
gnants avec 11 points à 561 fr. 80;
2791 gagnants avec 10 points à
67 fr . 25;  16,807 gagnants avec
9 points à 11 fr. 15.
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' ¦ aaa* M̂unBL ^̂ ^̂ ^̂ ŜT J^̂ ĵ f̂^ .̂̂ ^Ĉ v  ̂~ HmnnHr HJ"--' "*c ' * < " ' ç̂ 3» Y^̂ ^̂ HiâHx*̂ t̂ ^̂ VHHŜ ^̂̂ ^̂̂ ^ '̂  il HK'&SS
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'JRBBS ĤHB vi£S%iwÉife^  ̂' ' - ¦¦̂ ĴBë iSB»^® \̂HBl^*SHHi . *rffl™? B̂^ '̂ "̂ ^̂ ^ <>>if'* :̂ ,*- K £ i'$çr I
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B A NQ U E  E X E L
2001 NEUCHATEL

Av. Rousseau 5 £ (038) 5 44 04
Ouvart to samodl matin
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P H II Pr! Nombreux personnel

WAHÎ1V Service Impeccable

FRANÇOIS coiffeur de Paris
Neuchâte l

2, rue Saint-Maurice , tél. 518 73

A vendra

divers
moteurs
électriques
220 volts, un poste
à carbure.
Tél. (038) 9 70 50.

SUR LES CHEMINS DE LA BEAUTé

avec les VOYAGES JlOWC t *A?lt
Groupes peu nombreux - Guides qualifiés

Programmes détaillés pour juillet-octobre
par l'agence de voyages Ritschard & Cie

1211 GENÈVE, 49, route des Jeunes
Tél. (022) 43 76 00

1000 LAUSANNE, 32, avenue de la Gare
Tél. (021) 23 55 55

I 

ÉCOLE MODERNE I
COMMERCE - LANGUES - ADMINISTRATION - SECONDAIRES
NEUCHATEL 12, place Numa-Droz Tél. 41515 j

COURS DE VACANCES
ALLEMAGNE
Echange possible d'étudiants. Centres d'études et de tourisme. '
Cours d'été. Logement dans une famille. Loisirs dirigés : excur- j i
sions, visites. Documentation détaillée au secrétariat de l'Ecole. y.

AlltreS COlirS * Secondaires 2me - 3me - 4me années. [|
Langues — Raccordement — Secrétariat - Administration Si
COURS DU SOIR S

MEMBRE DE LA FÉDÉRATION SUISSE DES ASSOCIATIONS |
DE L'ENSEIGNEMENT PRIVÉ |

j f̂iBHHHHHHHHHHHHHH^HI

Écriteaux en vente au bureau du journal

L'APÉRITIF
AU BAR !

DU TERMINUS \

F. Petralli
Peinture - Papiers peints

Côte 135, Neuchâtel
Tél. 4 27 83

PNEUS NEUFS pour Triumph, et porte-
bagages, le tout 50 fr. Tél. 8 42 41.

CANICHE NAIN aimant les enfants, bas
prix. R. Robert, Saint-Nicolas 7, Neuchâtel.

CUISINIÈRE ÉLECTRIQUE, 3 plaques
et four, en bon état, , 100 fr. Tel, .8 67 39.

PLUSIEURS DEUX-PIÈCES et robes en
tricot, jersey, crimplène. Prix intéressant et
retouches. Tél. 5 28 43.

PETITES FORMES en cuivre faites à la
main. Tél. (038) 7 06 77.

PIÈCES DE 5 FR. 1952. Tél. 5 29 85.

POUSSETTE POUR JUMEAUX, en bon
état. TéL 8 74 34.

20 MÈTRES DE BARRIÈRE ou treillis
130 cm de haut, ainsi que tôles usagées.
Tél. 8 29 76.

GRAVURES MODERNES (originales) , Pi-
casso, Miro, Redon, etc., sont cherchées par
collectionneur. Faire offres sous chiffres
P 300332 N à Publicitas S.A., 2001 Neu-
châtel ou téléphoner au (038) 5 92 18.

BEAU STUDIO NON MEUBLÉ à per-
sonne seule, pour le 24 juillet, 238 fr„ char-
ges comprises. Tél. 5 83 83.

A HAUTERIVE, pour le 24 juin, un appar-
tement de 4 pièces, tout confort , avec vue
imprenable. Loyer mensuel 400 fr., charges
comprises. Tél. 3 33 78.

CHAMBRE avec pension, à monsieur sé-
rieux, quartier université. Tél. 5 75 62.

100 FR. DE RÉCOMPENSE à qui me pro-
curera un appartement de 2 '/>-3 pièces.
Tél. 5 44 18.

APPARTEMENT DE 3 A 4 PIÈCES, avec
confort , région Neuchâtel , pour début août
1969 ou date à convenir. Tél. (039) 5 68 59,
aux heures des repas.

DAME pour entretien d'un ménage, 2 à 3
demi-journées par mois. Tél. 5 14 14.

JEUNE ÉTRANGER avec expérience dans
l'alimentation cherche place de magasinier
ou livreur. Adresser offres écrites à 36-
1018 au bureau du journal.

DAME cherche travail pas trop minutieux,
dans atelier ou autre, éventuellement 3 heu-
res le matin et 3 heures l'après-midi, ou à
mi-temps. Région Serrières-Vauseyon. Adres-
ser offres écrites à EB 1407 au bureau du
journal ou téléphoner au 4 29 39.

SERRURIER-INSTALLATEUR, 48 ans,
cherche place avec appartement comme con-
cierge à temps complet (plusieurs années de
pratique), parle seulement l'allemand. Libre
le 1er novembre. Adresser offres écrites à
IC 1384 au bureau du journal.

TROUVÉ CHATTE brun gris avec petit ,
région Crêt-Taconnet. Téléphoner aux heu-
res des repas au No 5 11 04.

QUATUOR D'ARCHETS. Altiste cherche
instrumentistes en vue de la formation d'un
quatuor. Tous renseignements : M. Chenaux ,
tél. 6 46 52 (heures de bureau).

PENSION POUR CHIENS, bons soins,
grand parc. Tél. (038) 6 75 78.



A Saint-Jacques, on n'a pas pu admirer
la façon dont Lausanne marque ses buts

Bâle a traité les Vaudois comme il avait traité tous les autres prétendants au titre

SEPT AiVS APRÈS. — Relégué parmi les petits au printemps 1962, Fribourg retrouve se place
en ligue A. Voici une vue de l'équipe. Debout, de gauche à droite : Trippelt , Weaber, Schultheiss,
Lehmann. Rirbaum, Meier , Piguet et l 'entraîne ur Sommer. Accroupis : Marcello, Jelk , Jungo ,
D af f l o n , Rlanc, Corthés g et Clerc. Sur se docu ment manquent notamment , Rrosi et R yf .

Dans ce match qui avait le caractère
d'une finale, Bâle n'a pas laissé planer le
doute. II a traité Lausanne comme il avait
traité toutes les autres équipes de tête de-
puis son réveil printanicr. Et il n'y a pas
eu, entre lui et son adversaire, un inter-
médiaire auquel on pourrait attribuer un
manque de compétence ou des intentions
maléfiques : 4-0, tout le monde va se rha-
biller la conscience tranquille.

LE MEILLEUR
Au stade Saint-Jacques, les spectateurs

n'ont pas pu admirer la façon dont Lau-
sanne marque ses buts — il faudra que
ce cher Edelmann le leur exp lique dans
une de ses prochaines chroniques. Ils ont
vu que Lausanne est certainement une bon-
ne équipe et ils lui ont adressé leur salut.
Mais ils ont constaté que, dans sa forme
actuelle, avec son organisation , avec son
équilibre , avec sa concentration défensive
et son dynamisme offensif , Bâle était meil-
leur. Tout simplement meilleur.

Le football spécifiquement offensif a de
grandes vertus. Cependant , tout dépend de
l'adversaire à qui on le présente. D'autre
part , le football défensif — du moins ce-
lui que l'on tient pour tel — peut con-
duire à de belles réalisations d'attaque, se-
lon l'habileté des hommes qui le prati-
quent. Milan en a fait la démonstration
probante en coupe d'Europe. Bâle vient
d'en administrer la preuve dans cette pha-
se finale du championnat où il a battu ,
successivement, Young Boys (2-0), Lugano
(3-0), Zurich (3-0), La Chaux-de-Fonds
(5-0), Lausanne (4-0). Le 0-0 de Winter-
thour ne dépare même pas ce paysage.

A chacun ses mérites : Lausanne a do-
miné le championnat , il a été en tête d'un
bout à l'autre, à la faveur de belles per-
formances qui lui ont valu la considéra-

tion générale. Mais, il y a, dans son bl
lan, des défaites inexplicables , des défai-
tes qu'une grande équipe n'aurait pas dû
admettre. Si Bâle accède à la première
place une semaine avant que ne se ter-
mine la compétition , c'est bien ù cause
des manquements de Lausanne. Car il fut
un temps où Bâle traînait la semelle, où
rien ne marchait : il semblait prostré au
fond d'un trou: Sans ses négligences, Lau-
sanne aurait pu , en cette période, le bat-
tre déf in i t ivement , lui faire passer le goût ,
de la gloire, de l'éliminer.

TROP TOT OU TROP TARD
Si ce match de Saint-Jacques a pris les

dehors d'une finale , c'est parce que Lau-
sanne a fléchi. Au fait, il a été en forme
trop tôt ou trop tard. Trop tôt pour ter-
miner victorieusement ce championnat ;
trop tard pour se hisser à la première
place du précédent. Le printemps passé,
il a battu toutes les équipes de tête : pour
rien. C'est la vie.

Mais, Bâle n'a pas encore le titre. Sa-
medi soir, Benthaus acceptait toutes les
félicitations concernant la victoire sur Lau-
sanne, il repoussait celles qu 'on lui adres-
sait pour la victoire finale : « Nous serons
champions lorsque nous aurons battu Lu-
cerne. Pas avant. » Evidemment, on ne
sait jamais. Ça serait une véritable sen-
sation si, au terme de cette marche triom-
phale, Bâle allait perdre à Lucerne. J'avoue
que j'ai de la peine a me faire à cette
Ulie, car je suis persuadé que , dans cette
situation, Bâle fournira le maximum et
qu 'il faudra lui passer sur le corps pour
le vaincre. Bâle devra donc jouer serré
et tenter d'en finir rapidement. Parce qu 'il
plairait certainement à Lucerne de quit-
ter la ligue A sur un tel exploit.

En parlant de Lucerne, on se demande

ncore qui l'accompagnera — Winterthour.
Sion ou La Chaux-de-Fonds ? Grasshop-
pers et Saint-Gall ne peuvent être relégués
que par le biais d'un ou de plusieurs mat-
ches de barrages, mais, comme il paraît
peu probable que les trois autres réussis-
sent à gagner leur dernier match — il
faudrait un curieux concours de circons-
tances — on pense que leurs 22 points
suffisent. Si Zurich joue le jeu , Sion va
passer une soirée troublante.

Deux promus
sympathiques

Fribourg et WeMinge n vont quitter la li-
gue B, par le haut. Un ancien , un nou-
veau qui s'apprêtent — avec beaucoup de
courage — à manger de la vache enra-
gée. Deux équipes fort sympathiques : deux
équipes de village , en quelque sorte, qui
n'ont pas connu , dans leur ascension , les
problèmes que posent à leur dirigeants les
clubs contruits sur les artifices de l'ar-
gent Mais, on le sait, la camaraderie, l'es-
prit de corps , les copains ne sont plus
en mesure de maintenir une équipe en li-
gue supérieure.

Il faut, malheureusement, autre chose.
Et c'est là qu'intervient l'argent : c'est là
que l'argent devient ce mal nécessaire dont
on ne peut se passer.
Soleure doit prendre congé : même une
victoire contre Urania , à Genève, ne lui
sera d'aucun secours... Il est relégué. Mais,
de sa performance peut dépendre le sort
d'Uraniai... dans le cas d'une victoire de
Baden sur Young Fellows.

Urania compte un point de plus que
Baden et il joue sur son terrain , tandis
que Baden doit se rendre ù Zurich. Le
Genevois en sera peut-être quitte pour la
peur.

Guy CURDY

Un véritable guêpierPREMIÈRE LIGUE

Incroyable mais vrai! Martigny —
premier du classement — a perdu con-
tre le dernier, Stade Lausanne. Et sur
sol valaisan ! Certes, cette défaite n 'a
aucune incidence sur la position de Mar-
tigny, qui, avant le match, était déjà as-
suré de sa participation aux finales pour
l'ascension en ligue B.

OPÉRATION SUR VIE
Il n'en allait pas de même pour Stade

Lausanne, qui jouait son existence en
première ligue. Mais quant à prévoir un
succès des Stadistes... Il est vrai que ces
derniers, depuis quelques dimanches, ali-
gnaient des succès. Avant-hier, ils ont
continué sur leur lancée. Par là, ils ont
rejoint Fontainemelon. Tout comme
Nyon, d'ailleurs, qui a réussi également
un exploit au Locle, en empochant deux
points nécessaires à sa survie. Fontai-
nemelon, Stade Lausanne et Nyon ont
bouclé ainsi l'exercice à égalité. Il s'agit ,
maintenant , de se départager. Une pou-
le à trois sera nécessaire. Deux têtes
tomberont.

Pour la deuxième p lace de finaliste ,
Month ey et Vevey ne sont pas parvenus
à se séparer. L' un et l' autre ont réussi
une excellente prestation : Monthey en
écrasant Moutier et Vevey en allant vain-
cre avec aisance sur le pourtant dange-
reux terrain de Chênois. Là égalemen t,
un match de barrage est prévu. Le ré-
sultat sera déjà conn u ce soir, puisque
Vevey et Monthey se retrouveront à
Martigny.

DANS UN GUÊPIER
Le choix du terrain est quelqu e p eu

difficile à comprendre. A-t-o n imposé à
Vevey le déplacement de Martigny ? Si
oui, c'est le défavoriser. C'est le p la-
cer en plein guêpier. Si Vevey a donné
son accord pour aller af fronter  M onthey
à Martigny, il se sera montré bien cou-
rageux. Espérons qu'il en sera récom-
pensé !

On a également « liquidé». Cantonal
en a profiter pour continuer la forma-
tion de ses jeunes. L 'expérience paraî t
lui réussir. En tout cas par ce qu'il a

momie à Yverdon. Attendons mainte-
nant la suite , la saison pro chaine. Mey-
rin et Campagnes ont partagé l' enjeu ,
ce qui permet au premier de dépasser
Chênois et à Campagnes de se comparer
à Cantonal , puisqu'il p artage définitive-
ment la quatrièm e place avec les «bleu» .

R. PE.

Sonvilier est toujours en sursisIIe LIGUE
NEUCHÂTELOISE

Le champ ionnat est terminé puisque
toutes les équi pes ont joué 20 matches.
Exception fa i t e  pour Superga et Boudry.
Cette dernière journée n'était pas une
formal i t é . Trois rencontres revêtaient
une grande importance.

INCERTITUDE
La Chaux-dc-Fonds II est parvenue

à terminer sur une victoire. Ce gain
est , toutefois , i n su f f i san t  pour se sor-
tir d' a f f a i r e , car Sonvilier a, de son
côté , remporté le derb y du vallon de
Saint-Imier. Ainsi , les coé quipiers de
Ratvy ler sont relégués en llle ligue.
Sonvilier . en gagnant de justesse , a

obtenu un sursis. En e f f e t , 1 avant-
dernier du groupe sera aussi relégué
si Fontainemelon descend en Ile ligue.
Or, la situation des joueurs du Val-de-
Ruz a emp iré puisqu 'ils devront jouer
une poule à trois dont un seul évitera
la chute. On peut donc dire que , pour
Sonvilier , l'incertitude, durera encore
quel ques dimanches.

COLOMBIER S A U V É
Journée importante aussi pour Co-

lombier qui devait absolument obtenir
ait point pour se distancer de Sonvi-

« iie-r, . précisément. Contrat remp li par
un match nul réalisé à Bou dry qui

n'a pas fa i t  de cadeaux , c'est bien nor-
mal. Ainsi , la formation de Dousse
est-elle sauvée. Sur l' ensemble de la
saison , on peu t dire que ce n 'est que
justice . Fleurier a abandonné l' enjeu
total à Superga qui terminera la route
au deuxième rang. C' est un beau suc-
cès à l' actif des hommes de Mor and.

Audax a poursuivi la ronde des f i -
nales avec moins de réussite que lors
du premier match. Les Neuchâtelois
avaient tout pour remporter un succès
qui leur aurait ouvert les portes de la
première ligue. Malheureusement , une
certaine nervosité et aussi la valeur
de l'adversaire Malley lui ont refusé
cet honneur. Tout n 'est pas perdu ,
mais il faudr ai t  une sérieuse reprise
en main pour refaire le. terrain perdu.
Les Audaxiens se sont battus avec
cœur , mais certaines lacunes ont été
trop f lagrant es pour ne pa s être exploi-
tées pa r un Malley très bien loti sur
le plan technique.

E. R.
CLASSEMENT

MATCHES BUTS
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Audax 20 15 3 2 50-1!) 332. Superga 19 9 7 3 33-26 25
3. Couvet 20 9 fi 5 35-22 24
4. Saint-Imier 20 9 5 fi 43-32 23
5. Bondry 19 8 2 9 31-28 18
6. Etoile 20 8 1 11 35-38 17
7. Fleurier 20 6 5 9 29-33 17
8. Colombier 20 fi 4 10 26-37 16
9. Xamax II 20 l> 4 10 32-46 16

10. Sonvilier 20 6 3 11 28-42 15
11. Chx-de-Fds 20 5 4 11 23-12 14

Pour mémoire
Ile LIGUE

Résultats : Boudry - Colombier 2-2 ;
Saint-Imier - Sonvi lier 1-2 : Chaux-de-
Fonds II - Xamax II  4-3 : Fleurier -
Superga 1-2. Dimanche, il ne reste plus
qu 'un seul match : Superga - Boudry.

Résultats : Groupe I : L'Areuse - Xa-
max III 2-0 ; Bôle - Espagnol 4-0 ; Au-
vernier - Floria 2-2. Groupe II : Hau-
terive - Cortaillod 1-1 ; Etoile II -Ser-
rières 1-2 ; Les Bois - Cantonal II 7-6.
Dimanche, il ne reste plus que trois
matches : Etoile II - Le Parc ; Haute-
rive - Serrières ; Dombresson - Les Bois.
Première finale de promotion en Ile
ligue : Comète - Corcelles à Chante-
merle.

TOUT EST DITGroupe central
Contrairement an groupe romand, le

le groupe central s'est contenté du nom-
bre « réglementaire » de matches pour don-
ner à ceux qu'il intéresse tous les rensei-
gnements utiles : Langenthal et Berne parti-
ciperont à la poule de promotion ; Trim-
bach et Old Boys sont relégués en deuxiè-
me ligue.

Ainsi, les équipes bâloiscs de Nordstern
et de Concordia , qui ont longtemps été
candidates au tour final , ont-elles dû, fi-
nalement , baisser pavillon devant les repré-
sentants bernois. Le succès de Langenthal
et de Berne n'étonne, d'ailleurs, guère. Le
premier nommé est un habitué des fina-
les et le second , qui évoluait , la saison
dernière , en ligue B, devait naturellement
être en mesure de jouer un rôle en vue.
Tous deux semblent, d'ailleurs , fort bien
armés pour ie genre de combat qui at-
tend les finalistes.

Dans le domaine de la relégation, rien
de surprenant non plus. Old Boys, qui a
déjà évité la chute de peu la saison der-
nière , était un des plus « sûrs candidats »
à la basculade, de même que Trimbach,
qui n'est jamais parvenu à s'installer vrai-
ment dans le peloton de la première li-
gue. L'équipe soleuroise fait partie de ces
clubs un peu trop forts pour la deuxiè-
me ligue, mais un peu trop faibles pour
la première. D'où son instabilité.

Mais la déception de la saison aura été
Porrentruy, qui disposait de moyens suffi-
sants pour jouer les premiers rôles. Divers
ennuis d'ordre psychologique ont , malheu-
reusement, empêché la formation jurassien-
ne de donner la pleine mesure d'elle-mê-
me. Espérons qu 'un vent régénérateur souf-
flera sur elle dès le début de la saison
prochaine.

R. N.

Comète championIIIe LIGUE
NEUCHÂTELOISE

Ce championnat a donné lieu à des
émotions celte dernière semaine car deux
résultais ont été modifiés. Ils étaient im-
portants puisqu 'ils concernaient Hauterive,
dans le groupe II , et L'Areuse , dans le
groupe i.

FLORIA IN EXTREMIS
L'Areuse avai t perdu contre Ticino IB

et était reléguée d'office. Puis , deux points

acquis sur le tapis vert lui ont redonné
espoir . Mais, malgré ce succès et celui de
dimanche sur Xamax III , les joueurs du
Val-de-Travers n'ont pu éviter la culbute ,
Floria ayant réalisé un point capital en dé-
placement à Auvernier. Ainsi , les choses
n 'ont pas été modifiées en fin de classe-
ment. Au haut de l'échelle , Bôle, en bat-
tant Espagnol par 4-0, termine au troisiè-
me rang. C'est un beau succès à l'actif
de l'entraîneur Veuve qui a fait du bon
travail en un an. Tous les matches se sont
joués dans ce groupe. Corcelles va donc
pouvoir entrer en lice pour jouer les fi-
nales de promotion en deuxième ligue , le
prochain week-end.

HAUTERIVE ÉLIMINÉ
Dans le groupe II, l'incertitude où était

plongé Comète a pris fin. Sacrés cham-
pions, dimanche dernier , les Subiéreux ne
l'étaient plus après qu 'Hauterive, tenu en
tchec à Dombresson, eut été déclaré vain-
queur , un joueur du Val-de-Ruz ayant
joué sans être qualifié. Ainsi , Hauterive se
retrouvait à égalité , théoriquement , avec
Comète. Dimanch e , Cortaillod , encouragé ,
on s'en doute, par des joueurs de Comète ,
a joué le jeu et tenu en échec les Haute-
riviens sur leur terrain des Vieilles-Carriè -
res. Ce point met définitivement hors de
course les hommes de Kauer. Comète est
officiellement premier et il va le prochain
week-end recevoir Corcelles dans un derby
de la Côte qui va canaliser une nombreuse
foule à Chantemerle.

FÊTE DE TIR
Serrières a eu de la peine à s'imposer

contre Etoile II alors que Les Bois et
Cantonal II ont réalisé un récital offensif
assez rare, ce dont les défenseurs ont été
fort marris. Il n'est, en effet , pas commun
qu 'un résultat de 7-6 soit enregistré dans
celte série. Malgré le temps peu favorable
de ce pr intemps , le calendrier a pu être
mené à chef et les finales de promotion
seront terminées au milieu de juin. On ne
peut en dire autant en Ile ligue ou même
en Ire ligue, puisque des matches de bar-
rage devront désigner les deux relégués.

WE

Classements
GROUPE I

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Corcelles 22 18 2 2 104 30 38
2. La Sagne 22 18 1 3 79 38 37
3. Bôle 22 10 4 8 57 40 24
4. Le Locle II 22 10 4 8 51 45 24
5. Buttes 22 9 5 8 62 62 23
6. Auvernier 22 9 5 8 42 39 23
7. Espagnol 22 8 4 10 40 65 20
8. Saint-Biaise 22 8 2 12 54 61 18
9. Xamax III 22 8 2 12 45 67 18

10. Floria 22 6 5 11 51 62 17
11. L'Areuse 22 7 2 13 35 59 16
12. Ticino I B  22 2 2 18 24 74 6

GROUPE H
Matches Bnts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Comète 20 13 5 2 58 31 31
2. Hauterive 19 12 4 3 40 20 28
3. Cortaillod 20 10 7 3 59 34 27
4. Serrières 19 10 5 4 68 38 25
5. Le Parc 19 7 6 6 42 35 20
6. Ticino I A 20 6 8 6 57 50 20
7. Audax II 20 7 6 7 30 28 20
8. Cantonal 11 20 6 4 10 56 52 16
9. Les Bois 19 5 3 11 45 57 13

10. Etoile II 19 4 2 13 24 65 10
11. Dombresson 19 2 — 17 22 91 4

Grandes régates
à Neuchâtel

Dimanche 8 juin

La Société nautique de Neuchâtel orga-
nise d'importantes régales d'aviron, le di-
manche 8 juin. Les courses se dérouleront
entre Serrières et Neuchâtel ; l'arrivée aura
lieu devant le quai Osterwald. Toutes les
catégories de bateaux seront représentées
et le programme mis au point par le
comité d'organisation prévoit plus de vingt
courses. On annonce, d'ores et déjà , une
importante participation suisse et étrangère ,
notamment de clubs français. Nous y re-
viendrons dans un prochain article , lorsque
nous aurons davantage de précisions.

Ces régates internationales s'inscrivent
dans le cadre des épreuves mises sur pied
par l'Association des clubs d'aviron du lac
Léman, dont la S.N.N. fait partie en tant
que membre ami. Il faut espérer qu'un
nombreux public se rendra au quai Oster-
wald, dimanche prochain , car il est assez
rare d'assister à des concours d'aviron à
Neuchâtel, les dernières régates organisées
sur nos rives datant de 1965. Pour autant
que le temps soit favorable aux organisa-
teurs , on peut s'attendre à vivre des joutes
spectaculaires et passionnantes.

B. REEB

Victoire des Geneveys-sur-Coffrane
LE TOURNOI SCOLAIRE DE NEUCHÂTEL EST TERMINÉ

Ultime événement du Vile tournoi
scolaire de Neuchâtel et des environs ,
la finale de la catégorie A, qui oppo-
sait Sion aux  Geneveys-sur-Coffrane,
s'est déroulée dimanche après-midi à
Serrières, dans une ambiance « survol-
tée » . Les gars du Val-de-Ruz se sont
imposés après le tir des pénalties (5)
qui a dû être ordonné au terme de la
rencontre, car celle-ci s'était terminée ,
après prolongation , sur le résultat de
1-1 déjà acquis dans le temps réglemen-
taire.

Malgré la pluie , les acteurs de cette
finale ont su conserver le sourire et
l'esiprit sportif dans lequel ils ont
œuvré doit être souligné. Vainqueurs et
vaincus ont, en effet, montré une cor-
rection exemplaire dans les bons com-
me dans les mauvais moments. Il en
est, d'ailleurs, allé de même pour tous
les autres matches de ce tournoi, dont
le succès a été magnifique. Les remer-
ciements vont également aux personnes
responsables de l'organisation de la
compétition , ainsi qu'aux arbitres de
l'ACNF, qui , année après année, se dé-
vouent à la cause de la jeunesse.

LES CHALLENGES
Les challenges des différentes caté-

gories ont été attribués pendant la
mi-temps du match Xamax - Granges.
Voici les noms des équipes récompen-
sées :

Catégorie A (challenge Cantonal )  :
Les Geneveys-sur-Coffrane. Catégorie B
(Xamax) : Munich 1860. Catégorie C
(Gillette) : Les Geneveys-sur-Coffrane I.
Bonne tenue, catégori e A (Feuille d'avis
de Neuchâtel ) : Bâle ; catégorie B (Coo-
pérative) : Les Geneveys-sur-Coffrane IL

VAINQUEURS.  — Les gars des Geneveys-sur-Coff rane posent pour
la postérité (Avipress - Baillod)

Aeberhard champion
suisse de marche
sur 20 kilomètres

Le Bâlois Manfred Aeberhard a rempor-
té, à Berne, son septième titre national en
s'imposant dans le championnat suisse à
la marche sur 20 km. Aeberhard fut en
tête dès le départ , en compagnie de Pfister ,
Fenner , Badel et Grob.

CLASSEMENT
1. Manfred Aeberhard (Bâle) 1 h 40*04".

2. Florian Monney (Zurich) 1 h 41*10". 3.
Alfred Badel (Lausanne) 1 h 42*22". 4. Pfis-
ter (Zurich) 1 h 43*02". 5. Grob (Zofingue)
1 h 43*07".

Seizième titre pour Roland Fidel
HHSI 3̂2&H Championnats suisses

A Rorschach , le poids lourd loclois Ro-
land Fidel a remporté son seizième titre
national consécutif. Un autre Loclois s'est
mis en évidence , le jeune Jakob Zanderugo .
qui a battu deux records suisses juniors chez
les mi-lourds : celui de l'épaulé-jeté avec
131 kg et celui des trois mouvements avec
352 kg 500.

Le titre des lourds-légers n'a pas été
attribué . Les deux favoris , le Genevois Frei-
burghaus et le Chaux-de-Fonnier Blaser ont ,
en effe t , raté leurs trois essais au dévelop-
pé et ils ont été éliminés . Ils ont déposé
un protêt qui sera examiné ultérieurement
par la fédération.

RÉSULTATS

Poids mouches : Aucun concurrent quali-
fié. Coqs : Aucun concurrent qualifié. Plu-
mes : Aucun concurrent qualifié. Légers :
1. Stefan Graber (Rorschach) 312,500. 2.
Daniel Boiteux (le Locle) 300. 3. Paul
Schweizer (Bâle) 290. Moyens : 1. Hans
Kohler (Soleure) 360. 2. Walter Hauser
(Zurich) 332,500. 3. Walter Zaugg (Bâle)
310. Mi-lourds : I. Daniel Graber (Ror-
schach) 375. 2. Jakob Zanderigo (le Locle)
352,500. 3. Linus Graber (Rorschach)
352,500 (départagés au poids du corps).

I.ourds-ltgers : titre pas attribué. Lourds :
1. Roland Fidel (le l.ocle) 395. Super-
lourds : Aucun concurrent qualifié.

Le championnat national pour étrangers
a obtenu un magnifique succès populaire

Le 3me championnat national de judo
pour étrangers, organisé par le Judo-club
de Neuchâtel , s'est déroulé samedi, à Bou-
dry, devant un très nombreu x public. L'as-
sistance, outre des compétitions souvent
passionnantes, a eu la chance de suivre des
démonstrations d'arts martiaux japonais de
toute beauté et malheureusement encore
très mal connus en Suisse. MM. Inoué et
Iten ont expliqué, assauts à l'appui, ce
qu 'est le « kendo », une escrime au sabre
où les coups — ici, la tête de mon ad-
versaire devrait tomber — sont portés avec
une violence extrême. L' « Aïkido » , quant
à lui , est plus un moyen de défense à
mains nues contre un adversaire armé qu 'un
sport pur comme le sont judo et karaté.
La démonstration de son efficacité a été

Samedi soir à Boudry

faite par des membres de l'Aïkido-club
de Fribourg et par quatre Marseillais , tous
entraînés — à Fribourg et en France —
par les frè res Cauhépe. Enfi n , maître Mi-
kami, de Lausanne, ceinture noire 5me dan
de judo , a combattu à la file sept autres
ceintures noiers et remporté... sept victoi-
res, bien que malade. Une preu ve que la
technique l'emporte toujours sur la force.

RÉSULTATS
Voici les vainqueurs de chaque catégorie.

Légers : Vittorio Paterlini (Italie) ; welter :
Aloïs Ruzicska (Hongrie) ; moyens : Lo-
renz Holzmann (Italie) ; lourds : Hnns-Ja-
kob Schadler (Liechtenstein) ; open : Eric
Schromm (Allemagne).

à la maison NigiliEgP
le magnum ^̂ '$$^2
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Groupe A : Bâle - Lausanne 3-1 ; Be-
linzone - La Chaux-de-Fonds 5-1 ; Bienne -
Winterthour 5-0 ; Grasshoppers - Zurich
4-0 ; Saint-Gall - Young Boys 2-1 : * Ser-
vette - Lucerne 4-2 ; Sion - Lugano 5-0.
Classement : 1. Servette 25 - 42. 2. Bâle
25 - 34. 3. Grasshoppers 25 - 33. 4. Young
Boys 25 - 31. 5. Sion 25 - 31.

Groupe B : Chiasso - Wettingen 1-0 ;
Etoile Carouge - Urania renvoyé ; Fribourg-

i Aarau 5-0 ; Thoune - Young Fellows 0-6 ;
Soleure - Bruhl 1-2 ; Xamax - Granges
2-9 . Classement : I. Granges 23 - 42. 2.
Fribourg 23 - 40. 3. Xamax 24 - 29.
4. Young Fellows 23 - 28. 5. Thoune
23 - 26.

Matches de promotion
en première ligue

Groupe 1 : Schlieren - Rorschach 1-3.
Classement : 1, Rorschach 1 - 2. ""1 Wid-
nau I - 1. 3. Schliren 2 - 1. Groupe 2 :
Juventus - Gambaragno 1-0. Classement :
1. Juventus Zurich 2 - 4. 2. Turgi et Gam-
barogno 1 - 0. Groupe 3 : Selzach - Sursee
2-2. Classement , 1. Sursee 2 - 3. 2. Turi-
cum 2 - 2. 3. Selzach 2 - 1.

Championnat suisse
des réserves
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WMlS 

fflHflBS Pi»'̂ »'-- 
™>i *̂̂  ̂ »5gPs' «fi"**î SS
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 ̂l'épreuve de la chaleur
Le service Arcopal de Luxe est en verre opale trempé,

résistant aux chocs, résistant â ia chaleur.
De la plaque électrique ou du four... de la cuisinière à gaz (utilisez

un disque de protection)... directement sur votre table, voflà Arcopat!
A la lois batterie de cuisine à toute épreuve et service de table

ravissant, singulièrement pratique.
RerirOuvelez heureusement le décor de votre cuisine...

offrez-vous un service Arcopat!
NHni< i y»(,iqni«;uw- ' .y* i
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VOYAGES - AUTOCARS

VACANCES 69
GRAND TOUR DE BRETA-
GNE :
12-20 juillet , 9 jours Fr. 595.-
ALSACE - STRASBOURG
ET FORÊT-NOIRE :
12-13 juillet, 2 jours Fr. 120.-
BRUXELLES - HOLLANDE
ET LA RHÉNANIE :
13-20 juillet, 8 jours Fr. 580.- ]
ITALIE - YOUGOSLAVIE
14-24 juillet, 11 jours Fr. 695.—
COTE-D'AZUR ET LA RI-
VIERA ITALIENNE :
14-19 juillet , 6 jours Fr. 385.-
SAN-BERNARDINO - LO- I
CARNO - CENTOVALLI :
19-21 juillet, 3 jours Fr. 165.-
COTE-D'AZUR ET LA RI- }
VIERA ITALIENNE :
21-26 juillet , 6 jours Fr. 385.-
ENGADINE ET LES DOLO-
MITES - TYROL
21-24 juillet , 4 jours Fr. 250.-
ENGADINE - LAC DE COME
ET LE TESSIN :
26-28 juillet , 3 jours Fr. 165.-
VENISE ET COME :
28-31 juillet , 4 jours Fr. 255.-

Programmes et inscriptions chez :
VOYAGES WITTWER
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p pas de caméra B
§1 sans avoir testé la ||

IPORST CHINON 609 I
Il sans engagement B
Il dans un de nos É

•if'A Grâce à une importation directe et un cal- mx 'y,
~?J cul serré, nous pouvons vous offrir cette |J>1
fej caméra de haute performance (de la caté- l̂ Jj
3M gorie 1000 fr.) à un prix a b s o l u m e n t  Ife]

|| imbattable! 1
I # 6 x Zoom 1,7 • Grande manîabi- ĵMï 8-48 mm lité. p|

sfe] • Vitesse i 12, 18 Forme raffinée. £?j5j
WM et  ̂'

ma9es'sec- * Service 48 heures 1
f& 9 Seule caméra garanti P̂ l
Sy avec changement # 10 % de rabais I
$Ss d i r e ct  sur vi- spécial lors de I
;
k* J tesse 32 l'achat simultané I
i*-ffl| d'un projecteur B||
r'i • Vous pouvez aussi louer la Ërtjj
fe| PORST CHINON 609 pS
cfei aux meilleures conditions. B8

£y$ 16, Chavannes W&
M NEUCHATEL - Tél. 5 98 92 |||
J;./̂ 1 + Genève, Lausanne, Sion, Bâle, Berne, m̂
|t*l Soleure, Commugny. Wœ
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PRÊTS
express
deFr.500.-àFr.10000.-

• Nous accordons un
crédit toutes les
3 minutes

• Garantie de
discrétion totale

• Pas de caution;
Votre signature suffit

X 

Banque Procrédit
1211 Genèvs, Cours de Rive 2,
Téléphone 26 02 53
1701 Fribourg, rue Banque 1,
Téléphone 2 64 31

NOUVEAU :
Service express

Nom

Rue

Endroit 

V /

DÉMÉNAGEMENTS
s *j petits transports

Transport de pianos

M. MAFFLI Tél. 8 22 22 Peseux
ou 8 13 63

i PAR GALLIUS DESSINS DE FRISANO
A.
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RÉSUMÉ. — Dans la France revenue à la paix , les f
querelles politi ques recommencent comme avant 1939. 4
De Gaulle , désenchanté , démissionne de la présidence T
du gouvernement et se retire à Colombey-les-Deux- ¦'?
Eglises. .1

T
76. — Dans sa paisible retraite , à mi-chemin entre Paris et la frontière de
l'Est, De Gaulle écrit ses « Mémoires de guerre ». Mme De Gaulle en consa-

T erera les droits d'auteur à la fondation d'une maison pour enfants infirmes ,
T dans la vallée de Chevreuse. La guerre froide qui se déchaîne entre l'Est
X et l'Ouest sème l'inquiétude parmi les Français. Aussitôt on sollicite
X De Gaulle. Il réapparaît alors un moment, à la tête du Rassemblement du
S. peuple français. Puis, quand est passée l'alerte dans le corridor aérien de
4- Berlin et dissipée l'angoisse de la guerre de Corée, De Gaulle de nouveau
^. s'efface. Le silence retombe sur « La Boisserie ». De Gaulle lit les livres et
•j. les journaux qu 'il reçoit en grand nombre. Le bonheur et le chagrin tour à
•¦=• tour entrent à « La Boisserie ». Elizabeth , sa fille aînée, a épousé le comman-
¦5- dant de Boissieu. Philippe, son fils, officier de marine, s'est marié avec
•> Henriette de Montalembert. Leurs enfants font fête au grand-père, Charles
•T* De Gaulle. Anne, sa cadette, meurt en 1948. De Gaulle, qui n'a jamais ¦ cessé
^. de choyer la pauvre infirme, en souffre profondément. Â sa peine se mêle
•T- la tristesse de voir la France s'acheminer vers de nouveaux périls...

4- i.

4-

77. — 1958. Depuis que De Gaulle s'est retiré à Colombey-les-Deux-Eglises ,
la France a changé plus de dix fois de gouvernement. Intrigues politiques et
conflits sociaux déchirent le pays. Au-delà des mers, les peuples qui depuis
des générations ont lié leur sort à celui des Français tournent vers Paris
leurs regards chargés d'angoisse et de mépris. L'un après l'autre , ils vont
s'efforcer de couper les liens que les Français ne sont plus capables de
maintenir. En mai 1954, Dien-Bien-Phu sonne le glas de l'Indochine française.
Depuis le 1er novembre 1954, la révolte des musulmans gronde en Algérie.
En 1956, le Maroc et la Tunisie obtiennent leur indépendance. Après la guerre
d'Indochine, après Suez, l'armée française va être condamnée à s'humilier
dans la guerre d'Algérie. Le 13 mai 1958, Alger se soulève contre Paris.
La colère des militaires et des civils se déchaîne. La foule algéroise saccage
le siège du gouvernement général, symbole de l'autorité républicaine. Mais le
gouvernement, à Paris, est incapable de dominer l'insurrection. Un comité de
salut public, présidé par le général Massu , se constitue. Il demande au
président de la République, M. René Coty, d'inviter le général De Gaulle à
constituer un nouveau gouvernement.

[\ yj\ >Jv rfjv >JwJ* yj\ rfj\ **** *\ éW vjv Sp  yjw Ĵv >J\ vjv /Jv *J\ sjwjtjt /jv /"> ^*> /J\ 'J* '*> '[v sjt 'JwJ* 'js >js sjv /p .  J [\ 'J\ /J* >Jt >j . 'jv '">

78. — La pression de l'armée se fait de plus en plus menaçante. Le 24 mai "f
1958, les parachutistes prennent le pouvoir en Corse. La France est au bord *
de la guerre civile. Un seul homme paraît capable d'épargner aux Français *
une nouvelle catastrophe , De Gaulle. Sur l'intervention des présidents du "f
Sénat et de l'Assemblée nationale , il accepte le 29 mai de former un nouveau 2
gouvernement. Mais, pour rétablir l'unité nationale , pour reconstruire la France , X
pour vaincre les forces séditieuses, il faut d'abord restaurer l'autorité de l'Etat X
et en assurer la stabilité. Dans leur immense majorité , les Français et les .î
Françaises en éprouvent l'impérieux besoin. Ils comprennent qu 'il faut à .t.
De Gaulle des pouvoirs plus étendus pour tirer le pays de l'anarchie, de .i
manière durable. Au suffrage restreint , le 21 décembre 1958, par 78,49 % •(•
des votants, ils le portent à la présidence de la République française. •£
A 68 ans, le général De Gaulle se voit investi , pour sept ans, du pouvoir *
suprême, qui doit lui permettre avant toutes choses d'arrêter la guerre d'Algérie •(•
et de ramener en France la paix qu'elle n 'a plus connue depuis plus de "f
vingt ans. Il va s'atteler à cette tâche, au péril de sa propre vie...
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Après la doctrine Hallstein, la doctrine Brandt?
L'ALLEMAGNE FÉDÉRALE ET LES RELATIONS AVEC L'EST

De notre correspondant' ponr les af-
faires allemandes :

Le temps n'est plus , nous avons déjà
eu maintes occasions de l'écrire dans
ces colonnes, où la République fédéral e
pouvait se permettre de rompre avec
tou s les Etats qui nouaient des relations
diplomatiques normales avec l'Allema-
gne de l'Est. La doctrine Hallstein est
morte et bien morte. Il fau t dire qu'elle
eut dès ses débuts une faille d'envergu-
re : l'URSS, avec laquelle l'intraitable
Adenauer lui-même avait renoué il y a
bien longtemps déjà. Puis ce fut, plus
récemment , le tour de Bucarest et de
Belgrade , où le représentant officiel de
Bonn devra se faire à l'idée de cô-
toyer son « confrère » de Pankov aux
manifestations officielles...

Cette politique porte la marque per-
sonnelle du ministre des affaires étran-
gères , Willy Brandt. La nouvelle « doc-
trine Brandt » libère la République fédé-
rale de l'obligation de rompre toute re-
lation avec les pays ayant reconnu le
régime d'Ulbricht. C'est un pas considé-
rable en avant (ou en arrière , comme
on voudra), qui ne manquera pas d'avoir
des conséquences dans les pays du tiers
monde. En fait , la R.F.A. de 1969 ad-
met implicitement qu 'il existe une autre
Allemagne et qu 'il n'est plus possible de
considérer comme des gens malinten-
tionnés ceux qui partagent le même
point de vue.

Brandt a encore précisé sa pensée en
déclarant qu'« une reconnaissance de la
R.D.A. ne constituait un geste inamical
envers Bonn que dans la mesure où
Pankov persistait dans son attitude d'hos-
tilité à l'égard de la République fédéra-
le ». Pour qui sait lire entre les lignes,
c'est presque le feu vert...

NOMBREUSES RETICENCES

La « doctrine Brandt », bien entendu ,
ne rencontre pas l'approbation de tous
les Allemands. Si les libéraux app laudis-
sent , les réticences sont nombreuses chez
les démo-chrétiens, qui voudraient bien
qu'Ulbricht fasse lui aussi preuve d'un
peu plus de bonne volonté. Kiesinger
lui-même ne suit pas sans hésitations
son ministre des affaires étrangères, mais
l'approche des élections générales l'inci-
te à la prudence. Brandt n 'a-t-il pas me-
nacé de rompre la « grande coalition »
si le gouvernement décidait de rappeler
son ambassadeur à Pnom-Penh , après
le reconnaissance de la R.D.A. par
Sihanouk ?

Mais Kiesinger n 'est pas toute la dé-

mocratie chrétienne et nombre de ses
amis politiques lui reprochent de pous-
ser trop loin l'esprit de conciliation.
Pour eux, qui forment l'aile droite du
parti , cette politique d'éternelles conces-
sions est la politique de l'autruche, qui
ne peut que porter des fruits amers.
Sans être opposés en principe aux « ou-
vertures à l'Est », et encore moins à une
amélioration des rapports avec l'autre
Allemagne, ces citoyens lucides commen-
cent à s'inquiéter sérieusement et à crier
« casse-cou ! ». Ils le font avec d'autant
plus d'assurance que la disparition du
général De Gaulle a levé une lourde
hypothèque sur l'avenir de la collabora-
tion européenne et l'Alliance atlantique,
et que la situation internationale n'est

plus et ne sera plus ce qu'elle
^ 

était
avant le référendum français, même si
Pompidou devait être élu.

Le ministre des finances Franz - Josef
Strauss, qui brigue presque ouvertement
la succession de Kiesinger , l'a fort bien
compris. N'étant pas membre de la
C.D.U., mais de la démocratie chrétien-
ne-sociale bavaroise qui fait sa propre
politiqu e, il a profité de son récent voya-
ge à Londres pour prendre la tête des
« atlantistes », opposés à Brandt , com-
me il avait pris celle des « antiréévalua-
tionnistes » opposés à Schiller.

Un très proche avenir nous dira s'il
a quelques chances de faire triompher
son point de vue.

Léon LATOUR

NEUCHÂTEL
Aula de l'université : 20 h 15, Conférence

du R. P. Thomas Immoss.
EXPOSITIONS. — Galerie des Amis des

arts : Exposition des P.S.A.S.
Hall du collège latin : Exposition : L'Or.
Galerie Numaga, Auvernier : Expisition

Helsmoortcl.
CINÉMAS. — Apollo : 15 h et 20 h 30,

Le Deuxième Souffle. 18 ans.
Palace : 20 h 30, Bagarre à Bagdad. 16 ans.
Arcades : 20 h 15, Les Souliers de saint

Pierre. 16 ans.
Rex : 20 h 45, Noite Vazia. 20 ans.
Studio : 20 h 30, Les Hommes de Las-

Vergas. 16 ans.
Bio : 18 h 40 et 20 h 45, La Vie, l'amour,

la mort. 18 ans.
Danse et attractions

L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

Dancing
Le Corsaire de 20 h à 2 h.

Pharmacie d'office (jusqu'à 23 h) : F. Tri-
pet, Seyon.

PESEUX
Cinéma de la Côte, 20 h 30 : Mission

suicide à Singapour.

COLOMBIER
Cinéma Lux. relâche.
Pharmacie de service : Froch aux.

SAINT-BLAISE
Cinéma Royal, relâche.

LE LANDERON
Cinéma du Château , relâche.

HSBTOrWfRS ***
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28 caisses dans une grotte sous-marine :
est-ce le trésor du maréchal Rommel ?

BASTIA (AP). —Un agent immobilier
de Porto-Vecchio en Corse , M. Jean-Na-
poléon de Peretti , a fait en chassant au
harpon une bien étrange découverte au
fond d'une grotte sous-marine. En suivant
un mérou , il s'infiltra dans ce qu 'il cro-
yait n'être qu 'une simple cavité. Allumant
une lampe torche , il découvrit par 12 m
de fond , une grotte de belle dimension
au milieu ds laquelle étaient bien rangées
28 caisses en plomb les unes sur les autres ,
celles de la base se trouvant en partie en-
fouies dans la vase. Sur ces caisses était
tendu un filet aux mailles d'acier.

Le plongeur tenta d'en dégager une , à
plusieurs reprises mais en vain. Le filet te-
nait bon II fit plusieurs plongées , toutes
sans résultats.

Fervent amateur de chasses sous-marines ,
M. de Peretti , qui a la réputation d' un
homme sérieux , fut pressé de questions.

11 a donné différentes précisions sur sa
découverte , mais refuse de dire où se trou-
ve la grotte.

L'AFFAIRE PETER FLEG
Dès que la nouvelle de cette étrange dé-

couverte fut connue, les esprits se sont
quelque peu échauffés en Corse où l'on
reparle du fameux trésor de Rommel à
mots couverts , car, dit-on , le trésor de
guerre du maréchal allemand fut la cause
de plusieurs morts violentes. On rappelle
aussi dans le pays l'affaire Peter Fleg.

Peter Fleg était un scaphandrier , né en
1919 à Hambourg, qui fut enrôlé de force
dans les SS lors de la dernière guerre
mondiale. Il a affirmé longtemps avoir
immergé , le 16 septembre 1943, en pré-
sence d'officiers allemands , six caisses con-

tenant des objets précieux sur la côte orien-
tale corse. Après la guerre , Peter Fleg
était même revenu à Bastia où il passa
plusieurs mois avant de disparaître sans
laisser de traces. Ce qui fait un mystère
de plus autour de cette histoire fabuleuse.

QUE CONTIENNENT LES CAISSES ?
Il faut ajouter , toutefois , que lors d'une

récente émission « les dossiers de l'écran »,
de la télévision française consacrée à Rom-
mel , un ancien général de l'Afrika Korps
a nié l'existence de ce trésor.

Que contiennent ces caisses de plomb ?
Un véritable trésor , ou simplement quel-
ques produits de contrebande ? A moins
qu 'il ne s'agisse de déchets radio-actifs
dont on sait qu 'ils sont indestructibles et le
plus souvent immergés dans des caisses
de plomb.

Quoi qu 'il en soit la police et les affaires
maritimes de l'île suivent de très près
cette affaire au sujet de laquelle elles ob-
servent pour le moment un mutisme total.

De tout pour
faire un monde
Un corset pour les plantes en

climat sec
C'est une idée déjà vieille ; elle est âgée

de 31 ans. Mais ce n 'est que tout récem-
ment qu'on a pu la réaliser. Il s'agit
« d'emmaillotter » les plantes vivrières des
régions au climat sec, à l'intérieur d'un
fin corset de plastique, afin de réduire les

pertes d'eau par évaporation. On arrive de
cette façon à réduire de 30 % ces pertes
qui sont d'autant plus préjudiciables que
l'eau d'irrigation revient plus cher. Des
spécialistes américains de l'Université de
Californie ont obtenu d'excellents résultats
en utilisant un aérosol de laque qui a été
pulvérisé sur des feuilles de laurier rose.
Toutefois , on a constaté un inconvénient
de ce coup de frein donné à l'évaporation
de l'eau des plantes : le gaz carbonique qui
est essentiel à la vie et au développement
de la plante éprouve certaines difficultés à
franchir le revêtement plastique. Mais, on
espère découvrir un plastique qui ne com-
portera plus cet inconvénient.

Une enquête à mener
ÉLECTIONS PRÉSIDENTIELLES FRANÇAISES (France).  — Il serait très

intéressant , pour les partis po litiques, que l'on puisse déterminer scientif i que-
ment et statisti quement dans quelle mesure la p ropagande télévisée influence les
citoyens , dans quelle mesure elle est responsable des prog ressions et des régres-
sions enreg istrées par les candidats à l'élection. Nous avons suivi très largement
cette campagne électorale télévisée et nous avons été surpris par l'importance
accordée dans notre jugement à l' attitude du candidat , au ton de sa harangue
et à celui de ses réponses. Le téléspectateur , dans son milieu propre , déteste
être agressé. D'antre part , il ne peut supporter l'ironie à l'égard d'autres can-
didats qui , n'étant pa s présents , n'ont pas l'occasion de répondre aux attaques.
Chaque fo is  que l' un des candidats mettait profondément en cause les program-
mes de l'autre , ou des autres , nous nous trouvions dans la même situation. Le
téléspectateur craint d'être tromp é et attend une information aussi objective
que possible. La présence d' un public restreint ou d' un journaliste aurait pu
améliorer la situation pour autant que l' on n'ait pas choisi uniquement des gens
de son « bord ». On a souvent reproché au g énéral De Gaulle , lors de ses inter-
ventions télévisées , de s 'entretenir avec un Gaulliste et de répondre à ses pro-
pres questions. Son successeur politique et ses détracteurs , lors de la campagne
électorale , ont usé du même procédé.

Récemment , la télévision suisse romande a organisé un débat contradictoire
destiné à éclairer les téléspectateurs sur les e f f e t s  et les lacunes de la loi f é -
dérale sur les écoles pol ytechni ques. La fo rm e adop tée permettait à chacun de
saisir les aspects essentiels du problème et de se déterm iner en fonction de sa
propre concep tion des choses. Il serait là aussi , intéressant de déterminer dans
quelle, mesure cette intervention télévisée a influencé l' option des citoyens ro-
mands. La télévision a un rôle à jouer dans les domaines de l 'information civi-
que , mais c'est un instrument dangereux qui mérite d'être manipulé avec un
maximum de précaution et de psychologie .

La télévision suisse romande , dimanche soir, a consacré deux éditions sp é-
ciales aux résultats du premier tour des élections fran çaises. Par rapport à ce
qu 'o f f r a i t  la télévision français e, le st y le adopté par nôtre chaîne nous a paru
p lus intéressant , car en p lus de l' apport du résultat g lobal , elle s 'est e f forcée  de
tirer des enseignements du scrutin. En France , ce poin t a presque été escamoté.

UN MATCH SOUS LA LOUPE (Suisse romande). — Cette émission de Jean-
Jacques Tilmann nous a permis de revoir ce dont une absence de moyens tech-
niques su f f i san t s  nous avait privés samedi soir lors de sa d i f fu s ion  d i f f é r é e du
match Lausanne-Bâle. Cependant , nous aurions apprécié que les séquences con-
sacrées aux quatre buts aient été p lus longues. En e f f e t , il est toujours intéres-
sant de revoir la phase pré paratoire dans le détail. Les télévisions étrangères
appli quent avec succès ce procédé mais en direct. Nous sommes en droit d'atten-
dre de la télévision suisse une même attitude , sp écialement s'il s 'agit d'émissions
d i f f é rées  et qui se proposent de passer au pei gne f i n  une rencontre.

J .-CI. Leuba

Problème X» 807

HORIZONTALEMENT
1. Qui en bouche un coin. 2. Façonnées

avec un soin extrême. 3. Adverbe. — Elle
allonge en coupant. — Invitation au voyage.
4. Classe dans l'opposition. — Meuble , il
sert à faire des planches. 5. Qui n 'a point
l'espri t mûri. — Popote. 6. Revenu. —
Guide de pointe. 7. Il a inspiré Lamartine.
— Qui a reçu un certain lustre. 8. Arti-
cle arabe. — Mettra en pièces. 9. C'est
très facile quand on est chouette. — Issus.
10. Juridiction romaine. — Bien ouvert.

VERTICALEMENT
1. Qui vous flatte non sans intérêt. 2.

Peintre italien. — Appel sur le fil. 3. Note.
— Sa tête est bien exposée. — Autre note.
4. Très occupée. — Présent de Cérès. 5.
Partie d'une vallée envahie par la mer. —
Pour mettre noir sur blanc. 6. Dans le sac
de l'heureuse boulangère. — Ne pas dire.
7. Symbole. — Passes. 8. Il a le bras
long. — Victoire de Napoléon. 9. Sans
bavures. — Il en faut quatre pour faire
une corde. 10. Une endormeuse. — Divi-
nité Scandinave.

Solution du No 806

MARDI 3 JUIN 1969
Les inventions et les découvertes seront favorisées le matin. L'après-midi sera assez agi-
té et la soirée incitera sux discussions.
Naissances : Les enfants de ce jour seront aimables , affectueux et réalisateurs.

BÉLIER (21/3- 19/4)
Santé : Sinusite à redouter. Amour : Ne lais-
sez pas des tiers s'occuper de vos affaires.
Affaires : Certaines affaires exigeront une
attention particulière.
TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Portez des chaussures souples et
confortables. Amour : Vous triompherez des
résistances. Affaires : Effectuez un travail
sérieux.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Voyez un spécialiste pour votre
verrue plantaire. Amour : Vous obtiendrez
tout ce que vous voudrez. Affaires : Prenez
les décisions qui s'imposent.

CANCER (22/6-22/7)
Santé : Stimulez vos fonctions intestinales.
Amour : Prenez dès maintenant vos dispo-
sitions. Affaires : Attachez-vous à des
réalités solides.

LION (23/7-23/8)
Santé : Votre cœur est très fatigué.
Amour : Laissez mûrir les événements.
Affaires : Vos efforts commencent à don-
ner des résultats.

VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Pratiquez un sport de façon ré-
gulière. Amour : Essayez de comprendre
plutôt que de critiquer. Affaires : Vous ne
vous occupez guère des détails.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Vos douleurs dans les reins sont
anormales. Amour : Harmonisez les carac-
tères. Affaires : Une réorganisation serait
bien accueillie.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Risque d'infection , soignez les plus
petites blessures. Amour : Ne vous laissez
pas entraîner par une passion. Affaires :
Réfléchissez avant de prendre une déci-
sion.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Evitez de fréquenter les contagieux.
Amour : Recherchez auprès de vos amis
des conseils. Affaires : Ne traitez pas
d'affaires illégale.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Articulations fragiles. Amour : Ti-
rez un trait sur le passé. Affaires : Surveil-
lez de très près votre budget.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Evitez les épices et les viandes en
sauce. Amour : Faites quelques concessions.
Affaires : Votre grande indépendance n'est
pas appréciée.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Couvrez-vous plus chaudement.
Amour : Eloignez les doutes qui vous obsè-
dent. Affaires : Surmontez les obstacles.
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ZURICH
OBLIGATIONS 30 mal 2 juin

3 Vt Fédéra) 1949 . . 94.30 d 94.30 d
2 */. V. Péd. 1954. mars 96.85 97.—
3 */• Féd. 1955. Juin . 92.50 92.30 d
4 '/• ''o Fédéral 1965 . . 98.75 98.75 d
4 V» '/. Fédéral 1966 . . 99.50 d 99.50 d
5 •/• Fédéral 1967 . . 101.85 101.85

ACTIONS
Swissair nom 745.— 737.—
Union Bques Suisses . 5325.— 5320.—
Société Bque Suisse . 3635.— 3625.—
Crédit Suisse 3700.— 3680.—
Bque Pop. Suisse . . . 2250.— 2250.—
Bally . . . . . . . . .  1505.— 1505.—
Electro Watt . . . . .  1800.— 1800.—
Indelec 1410.— 1400.—
Motor Jolombus . . 1470.— 1465-—
Italo-Sulsse . . 225.— 226.—
Réassurances Zurich 2570.— 2525.—
Winterthour Accld. . . 1175.— 1150.—
Zurich Assurances . . 6275.— 6225.—
Alu. Suisse nom. . . . 1675.— 1690.—
Brown Boverl 2615.— 2580.—
Saurer 1550.— 1520.—
Fischer 1385.— 1375.—
Lonza 2560.— 2480.—
Nestlé porteur 3710.— 3715.—
Nestlé nom 2375.— 2355.—
Sulzer 4050.— 4050.—
Oursina 3310.— 3350.—
Alcan-Alumlnlum . . . 130.50 131.50
American Tel & Tel 245.— 944.—
Canadien Pacific . . 354.— 353.—
Chesapealce & Ohlo . 286.— d 286.— d
Du Pont de Nemours 604.— 602.—
Eastman Kodak . . . .  327.— 327.—
Ford Motor 217.— 218.—¦
General Electric . . . 407.— 406.—
General Motors . . . . 352.— 350.— d
IBM 1389.— 1385 —
International Nickel . 165.— 166.—
Kennecott 212.50 212.50
Montgomery Ward . . 257.50 256.50
Std OU New-Jersey . 361.— 362.—
Union Carbide 192.— 191—
U. States Steel . . . .  196.— 196.50
Machines Bull 93.50 94—
Italo-Argentlna . . . .  42.25 41.50
Philips 86.75 84.25
Royal Dutch Cy . . . 226.50 224.50
Sodec 179.50 179—
A. E. G 280.— 281.— d
Farbenfabr. Bayer AG 232.— 234.50
Farbw. Hoechst AG 319.— 321.—
Mannesmann 177-— 180.—
Siemens 310.— 313.—

BALE ACTIONS
Ciba , porteur . . . .  12375.— 12150.—
Ciba , nom 10475.— 10125.—
Sandoz .10425.— 10150.—
Gelgy, porteur . . . .13100.— 13000.—
Gelgy, nom 8875.— 8425—
Hoff. -La Roche (bj) 180500.— 177000—

LAUSANNE ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . .  1240.— 1240.— d
Crédit Fonc. Vaudois 1050.— 1050.—
Innovation SA 340.— 340.—
Rom. d'électricité . . 415.— d 420 —
Ateliers constr. Vevey 635.— 630.—
La Sulsse-Vle . . . . .  3175.— 3100.— d

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâtelois»

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 30 mai 2 juin

Banque Nationale . 550.— d 550.— d
Crédit Fonc. Neuchftt. 770.— d 770.— d
La Neuchâteloise as g 1750.— d 1750.— d
Appareillage Oardv . 255.— d 255.— d
Câbl élect. Cortaillod 8600.— d 8600.— d
Câbl. et tréf . Cossonay 2975.— d 2975.— d
Chaux et clm. Suie. r. 560.— d 560.— d
Ed Dubied & Cie SA. 1775.— d 1825.— o
Ciment Portland . . 4500.— d 4500.— d
Suchard Hol. SA. <A> 1475.— o 1475.— O
Suchard Hol. S.A. «B» 9050-— d 9050.— d
Tramways Neuchâtel 410.— o 410.— o
Sté navigation lacs .
Ntel-Morat . prlv. . . 65.— d 65.— d

Obligation!
Etat Neuch. 2 M, 1932 94.50 d 94.50 d
Etat de Ntel 4%. 1965 98.75 d 98.75 d
Etat Neuch 3M> 1949 97.50 d 97-50 d
Com. Neuch. 3^ 1947 99.25 d 99.25
Com. Neuch. 3% 1951 94.50 d 94.50 d
Chx-de-Fds 3 M, 1946 98.— d 98.— d
Le Locle 3 M, 1947 97.50 d 97.50 d
Châtelot 3M. 1951 99.25 d 99.25 d
Elec. Neuch. 3% 1051 96.— d 96— d
Tram. Neuch. 3W, 1946 93.— d 93.— d
Paillard SA. 3% 1960 94.25 d 94.25 d
Tabacs N. -Ser4% 1962 93— d 93.— d
Raffinerie Cressier 66 101.— d 101.— d

BORS-BOUKSE
Fund of funds . . . .  24.27 24.27
Int mv. trust . . . . . 10-25 10.24

Cours des billets de banque
du 2 iujn 1969

Achat Vente
France 78.50 82.50
Italie —.68 —70 Va
Allemagne 107.— 110—
Espagne 6.— 6.25
U. S. A 4.30 4.35
Angleterre 10.15 10.45
Belgique 7.90 8-30
Hollande 117.50 120.50
Autriche 16.60 16.90

Marché libre de l'or
Pièces suisses . . . .  57.— . 60.—
Pièces françaises . . . 57.— 60.—
Pièces angl. anc. . 53.— 56.—
Pièces angl. Elisabeth 47.— 50—
Pièces américaines 300.— 320.—
Lingots, 5975.— 6075 —

Communiqués à titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

O
L'annonce
reflet vivant du marché

L'annonce dans
LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL

DU MARDI 3 JUIN

14.15 Télévision scolaire.
18.00 Bulletin de nouvelles.
18.05 Tour d'Europe.
18.30 Bonsoir.
19.00 Trois petits tours et puis s'en vont.
19.05 (C) Flipper le dauphin

Feuilleton.
19.40 Carrefour.
20.00 Téléjournal.
20.20 Canal 18-25.
22.40 Téléjournal.

9.50 Télévision scolaire.
12.30 Midi-magazine.
13.00 Télé-midi.
13.30 Je voudrais savoir.
14.03 Télévision scolaire.
14.45 Tennis.
18,15 Dernière heure.
18.17 Contact.
18.25 Total 3000

Jeu.
18.40 Les chemins de la vie.
19.10 La Maison de Toutou.
19.15 Actualités rég ionales

Annonces.
19.40 Les Oiseaux rares

Feuilleton.
19.55 Annonces.
20.00 Télé-soir.
20.20 Les Trois Portes.
22.00 Paris à l'heure de New-York.
22.30 Continent pour demain.
23.00 Télé-nuit

18.55 Co'lorix.
19.15 Actualités régionales.
19.35 Télé-soir.
19.55 Télésports.
20.00 Yao.
20.30 Civilisations.
21.50 Connaissance de la musique.
22.20 Orchestre national de l'ORTF.

y

9.15 et 10.15, télévision scolaire. 18.15,
télévision éducative. 18.44, fin de journée.
18.50, téléjournal. 19 h , l'antenne. 19.25,
Cher oncle Bill. 20 h, téléjournal. 20.20,
l'industrie et la presse. 21 h, L'Oeil du
diable. 22.55, téléjournal.

16.35, téléjournal. 16.40, pour les enfants.
17.55, téléjournal. 18 h, programmes régio-

Canal 18-25 (Suisse, 20 h 20) : Un ex-
cellent magazine réalisé en direct ; une
formule qui pourrait éclairer les auteurs
de « Temps présent » . Au sommaire, la
venue du pape à Genève.
Les

^ 
trois portes (France , 20 h 35) : Une

théâtrale pour ceux qui préfèrent ce
genre. J.-CI. L.

naux. 20 [h , téléjournal , météo. 20.15, Euro-
party. 21 h, l'horizon. 22.35, téléjournal ,
commentaires , météo.

17.30, informations , météo. 17.35, Cette
sacrée famille. 18.05, plaque tournante.
18.40, les rêves de monsieur Cannibal.
19.10, Les Secrets de la mer Rouge. 19.45,
informations , actualités , météo. 20.15, mi-
roir-sports. 21 h, High Chaparral. 21.50,
night-club. 22.50, informations , météo.

Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.59,

horloge parlante. 7 h , miroir-première. 8 h,
informations. 8.30, revue de presse. 9 h,
informations. 9.05, bande à part. 10 h et
11 h, informations. 11.05, mardi-balade.
12 h, informations. 12.05, aujourd'hui.
12.25, quatre à quatre. 12.29, signal ho-
raire. 12.30, miroir-midi. 12.45, Chère Elise.
12.55, mardi les gars. 13.05, musicolor.
14 h , informations. 14.05, sur vos deux
oreilles. 14.30, le monde chez vous. 15 h,
informations. 15.05, concert chez soi.

16 h, informations.16.05, le rendez-vous
de 16 heures ; Sincérité. 17 h, informations.
17.05, tous les jeunes, pour vous les en-
fants. 17.55, roulez sur l'or. 18 h , informa-
tions. 18.05, le micro dans la vie. 18.40,
sports. 18.55, roulez sur l'or. 19 h, le mi-
roir du monde. 19.30, bonsoir les enfants.
19.35, photo-souvenir. 20 h, magazine 69.
21 h, Il ne faut jurer de rien , comédie de
A. de Musset. 22.20, dix minutes avec Paul
Mauriat et son orchestre. 22.30, inform a-
tions. 22.35, la tribune internationale des
journalistes. 23 h, prélude à la nuit. 23.35,
miroir-dernière. 23.30, hymne national.

Second programme
12 h, midi-musique. 14 h, Grand prix des

discophiles. 16 h, Musik am Nachmittag.
17 h, musica di fine pomeriggio. 18 h, tous
les jeunes. 19 h , per i lavoratori italiani in
Svizzera. 19.30, musique pour la Suisse.
20 h, informations. 20.15, play time. 20.30,
prestige de la musique. 21.30, la vie musica-
le. 21.50, encyclopédie lyrique, Ernani , mu-
sique de G. Verdi. 22.20, pages de F. Buso-
ni. 22.30, anthologie du jazz. 23 h, hymne
national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h , 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, informations. 6.10, bonjour.
6.20, réveil en musique. 7.10, auto-radio.
8.30, l'orchestre de la radio. 9 h, souvenirs
musicaux. 10.05, musique des gardiens de
la paix de Paris. 10.15, chants de F. Jôde.
11.05, musique anglaise. 11.30, chansons et
danses suisses. 12 h, magazine agricole.
12.40, rendez-vous de midi. 14 h, Le Bon
Comportement , série. 14.30, radioscolaire.
15.05, Régine Crespin, soparno.

16.05, ne m'oubliez pas. 16.30, musique
et divertissement. 17.30, pour les jeunes.
18 h, informations , météo, actualités. 18.15,
radio-jeunesse. 18.55, bonne nuit les petits.
19 h, sports communiqués. 19.15, informa-
tions, actualités. 20 h, hit-parade. 20.30,
chansonniers. 21 h, orchestre de Beromuns-
ter. 21.45, la situation internationale. 22.15,
informations, commentaires. 22.25, jazz.
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-̂7 La bio-lessive inédite pour machines à laver!

dynamo et ENKA
lavent plus blanc
que toute autre lessive!

Le «test de l'armoire à linge» le prouve.
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qui met pleinement en valeur le pouvoir détachant IpP11̂
et extraordinairement blanchissant de l'ENKA. *^
A eux deux , DYNAMO et ENKA viennent ainsi à f4\mCamr\ * 

~Z
bout des taches résistant aux lessives UjllalllU 61 -jj^^Hj
conventionnelles pour rendre votre linge immaculé — pOU-T Uï\ blâPlC 1, M
et d'une blancheur souveraine. înéciâlé ls|
Pour moi, DYNAMO et ENKA ont fait la preuve " ¦̂¦B

de leur supériorité, â§£n -̂WÊÊrn



La session d'été des Chambres
fédérales s'est ouverte à Berne

M. CARLOS GROSJEAN, NOUVEAU CONSEILLER
AUX ÉTATS NEUCHÂTELOIS, A PRÊTÉ SERMENT

De notre correspondant de Berne :
La session d'été s'est ouverte, hier soir

dans les deux Chambres, par des propos
de circonstances. Le président Aebischer,
au Conseil national, et le président Clava-
detscher, au Conseil des Etats, avaient ad-
mirablement coordonné leur allocution.

Tous deux évoquèrent la terrible explo-
sion de Dottikon, aai début d'avril et
adressèrent un hommage aux victimes, puis
celle de Longeau, un peu plus tard —
ne faisant que des dégâts matériels ¦—
pour se demander s'il ne conviendrait pas
de renforcer les mesures législatives pour
prévenir de tels accidents .

Ce furent ensuite des paroles de recon-
naissance à la mémoire du professeur Im-
boden, ancien conseiller national , président
du Conseil suisse de la science, brusque-
ment décédé à Pâques.

Les présidents exprimèrent ensuite la fie r-
té du Parlement de compter parmi ses
membres le nouveau président du Conseil
de l'Europe, M. Olivier Reverdin , conseil-
ler national genevois. Dans le fait que le
premier Suisse parvenu à cette charge émi-
nente soit un représentant de la minorité
linguistique , ils veulent voir un heureux
augure pour la bonne entente entre Con-
fédérés.

Et pour finir quelques considérations sur
le scrutin de dimanche. Le « non » du
peuple suisse ne doit porter aucun préju-
dice à l'ancienne EPUL. E s'agira de se
remettre au travail. Mais qu'on ne se fasse
pas d'illusions. Pour réaliser les revendi-
cations, même les plus raisonnables des
étudiants, il faudra eu temps.

M. CARLOS GROSJEAN PRÊTE
SERMENT

Au Conseil des Etats, le vice-chancelier
lit la communication du gouvernement neu-
châtelois, annonçant la réélection de M.
Biaise Clerc, pour une période de quatre
ans, et l'âection de M. Carlos Grosjean ,
au siège de M. Jean-Louis Baiirelet, qui
ne se représentait plus.

Le nouveau représentant du canton de
Neuchâtel, que son collègue avait aimable-
ment . chaperonné > et présenté aux « an-
ciens » est alors invité à prêter serment.

Escorté de deux huissiers en grand man-
teau rouge et blanc, M. Carlos Grosjean
se présente devant le bureau et, par la
lecture du serment, prononce le < je le
jure » qui lui donne le droit de partici-
per aux délibérations. Nui doute que le

Le nouveau conseiller aux Etats neu-
châtelois, M. Carlos Grosjean

(Photopress)

canton de Neuchâtel a trouvé, en M.
Grosjean , un représentant efficace.

Le président souhaite la bienvenue à
son nouveau collègue et la cérémonie est
terminée.

La Chambre fédérative peut aborde!
l'ordre du jour. Il s'agit des divergences
concernant la loi sur la nouvelle organi-
sation des PTT.

G. P.

Le cinquantenaire de l'Association
des entrepreneurs valaisans à Sion
De notre correspondant :
Les entrepreneurs valaisans étaient en

fête, ce week-end. Ils ont fêté à Sion,
le demi-siècle d'existence de leur associa-
tion. Ces festivités ont revêtu un caractère
particulier, étant donné le rôle important
joué par les entreprises dans le développe-
ment du canton.

La journée de samedi débuta par une
messe solennelle célébrée par le chanoine
Brunner , curé de la cathédrale, à la mé-
moire de tous les entrepreneurs disparus.

Invités et membres de l'association ga-
gnèrent ensuite l'antique théâtre de Va-
lère où eurent lieu concerts et discours.
La « Chanson valaisanne » dirigée par M.
Georges Haenni, exécuta les morceaux les
plus connus de son répertoire chantant
les vins du canton, l'amour, la montagne,
sans oublier les « Sentiers valaisans ».

La fête se poursuivit en la grande salle
de la Matze, dont la scène était occupée
par la « Guinguette » en toute grande for-
me, les musiciens arborant chapeaux de
paille et vestons rayés de rouge.

Plusieurs personnalités prirent la parole
au long de cette journée, soit MM. Bon-
vin, conseiller fédéral , Messmer, président
des entrepreneurs suisses, Meyer, président
des entrepreneurs valaisans, AntonioU qui
durant vingt ans présida l'association ju-
bilaire.

Des délégués des diverses associations et
fédérations d'aut res cantons romands tels
MM. Comina, de la Fédération neuchâte-
loise, Zuber, de la Fédération jurassienne
et Magnin , de la Fédération fribourgeoise
adressèrent leurs félicitations aux entrepre-
neurs valaisans et s'en vinrent leur offrir
des cadeaux de circonstance.

M. Roger Bonvin, à gauche, conseiller fédéral et M. Willy Messmer, président de
la Société suisse des entrepreneurs, se congratulent sous les yeux de M. Charles

Meyer, au centre, président de l'Association valaisanne
(Avipress France)

Collision de trains entre
Martigny et Orsières : un mort

(c) Lundi après-midi, un grave accident
s'est produit sur la ligne de chemin de
fer Martigny - Orsières à la sortie de la
gare de Sembrancher en direction d'Orsiè-
res.

Le train descendant qui ramenait pour
le repas de midi une vingtaine d'élèves
de l'école secondaire habitant Sembrancher
dut s'arrêter à l'entrée du tunnel, le si-
gnal d'entrée étant rouge. L'arrêt fut long
et la plupart des élèves quittèrent le train
pour faire le dernier tronçon à pieds, la
pause de midi étant très courte.

Seules deux filles restèrent dans leur
vagon , Christiane Métroz, fille du chef
de gare de Sembrancher, et Marle-Danièle
Métroz, qui habite en dehors du village

et qui devait prendre le repas de midi
au buffet de Sembrancher.

En gare de Sembrancher se trouvait la
train montant qui devait normalement croi-
ser l'autre train dans cette gare. A la
suite d'un oubli, l'employé envoya le train
montant sans avoir libéré le train à l'ar-
rêt. La collision se produisit à la sortie
du tunnel. Les deux conducteurs ne sont
pas blessés. Un conducteur réussit à frei-
ner au maximum. L'autre réussit à se met-
tre à l'abri avant le choc. Les voyageurs
furent bousculés, mais pas blessés. L'acci-
dent a cependant fait un mort A la suite
du choc nerveux, M. Eugène Decailler,
90 uns ,, doyen de Saivan est décédé sur
place. Les dégâts matériels aux deux loco-
motives sont importants.

Les Nyonnais ont élu
M. Pompidou président

de la République française !
Le Suisse romand est-il un Français

qui s'ignore ? Je ne répondrai point à
la question, car l'histoire qui suit vous
permettra, peut-être, de résoudre ce pe-
tit problème, quoique Neuchâtelois, Fri-
bourgeois, Valaisans, Vaudois et Gene-
vois se passionnent toujours à propos
des événements qui se déroulent de l'au-
tre côté du Jura, souvent beaucoup plus
au sujet de ce qui se déroule chez nous.

TRÈS SÉRIEUX
C'est dans une charmante petite ville

vaudoise, au bord du Léman, qu'elle
s'est déroulée — Nyon — et qui con-
sistait ni p lus ni moins qu'à élire le
président de la... Républiqu e française.
C' est un restaurateur du quartier de
Rive qui a eu l'idée d'organiser un vote

et sa clientèle était invitée à déposer le
nom d'un des candidats dans une urne,
tout ce qu'il y a de p lus vraisemblable.

Ainsi, le « scrutin » de Nyon était ou-
vert depuis plusieur s jours et f u t  dé-
pouillé, par de très sérieux scrutateurs,
jeudi soir. On tenait à connaître quel
en serait le résultat avant le véritable
scrutin français. Chose curieuse, les sept
candidats ont reçu, à peu de chose près
le pourcentage qu'ils ont obtenu en réa-
lité en France, à la différence que
« l'élection » de Nyon ne donnait pas
de ballottage, mais une victoire de M.
Pompidou. L'ancien président du conseil
a eu, en effet , 51,8 % des suffrages ex-
primés par la clientèle du restaurant
nyonnais, M. Alain Poher 30 %, M.
Gaston Defferre et M. Jacques Duclos
8 % ,  M.  Alain Krivin e 2,7% , M. Mi-
chel Rocard 1,9 % et M. Louis Du-

t catel, 1,9 % également.¦;•-'- A faire pâlir de regrets M. Georges
Pompidou...

Ajou tons que ce restaurateur organi-
se fréquemment des « élections » sem-
blables pour les grandes occasions ou
des votes sur les problèmes importants
de la politique internationale ou natio-
nale. N' est-ce pas là une excellente ma-
nière d'intéresser les électeurs aux cho-
ses publiques 1 Nos autorités pourraient
peut-être y penser ? Marcel PERRET

Sion fête l'arrêt du «TEE Léraano »

(c) Drapeaux au vent et harmonie mu-
nicipale en tête, les Valaisans ont fê té
lundi l'arrêt du TEE - Lémano à Sion.
Cela faisait des mois que cette faveur
touristique était demandée. La voici ac-
cordée. Dorénavant le Trans-Europ-Ex-
press du Léman (à ne pas confondre
avec le TEE - Cisalp in qui relie Milan
à Paris) s'arrêtera deux fo i s  par jour
dans la capitale valaisanne en assurant
la liaison Milan - Genève à p lus de
140 kmlh. Les arrêts à Sion auron t

lieu à 11 h le matin avec arrivée à
Genève à 12 h 35 et à 14 h 47 avec
arrivée à Milan à 18 h 18. C'est au
son de l 'Harmonie municipale de Sion
dirigée /par M.  Cecil Rudaz que le TEE
s'arrête lundi au pied de Valère et
Tourbillon. La première passagère f u t
une jeune dame d'Ardon, Mme My riam
Kuhnis, représentante en vins valaisans,
ce qui lui valut d'être invitée aussitôt
à l'apéritif. Des discours furent aussi
prononcés.

Zurich : le Grand conseil accepte
l'article sur le droit de vote

des femmes en matière communale
ZURICH (ATS). — Le Grand conseil

du canton de Zurich a accepté lundi en
deuxième lecture, par 134 voix contre 5
le nouvel article 16 de la Constitution
cantonale qui donne la possibilité aux

communautés politiques, scolaires et civiles
d'accorder le droit de vote et d'éligibilité
aux citoyennes suisses.

U a en outre accepté chaque fois sans
opposition et également après une deuxiè-
me lecture, une modification des articles
10 et 31 de la Constitution, qui concer-
n ent la loi sur la responsabilité ainsi que
la nouvelle loi sur la responsabilité de
l'Etat et des communes d'aine part, et les
autorités et les fonctionnaires d'aut re part.
La votation populaire sur ces modifications
de la Constitution et de la loi aura lieu
vraisemblablement le 14 septembre pro-
chain.

Le Grand conseil a finalement accordé
par 120 voix sans opposition un crédit de
1,625,000 francs pour une construction à
l'université.

Il a également commencé les délibéra-
tions sur une modification de la loi com-
munale.

Réaction du comité
vaudois pour la loi

sur les Ecoles
polytechniques

LAUSANNE (ATS). — Dans un com-
mentaire publié lundi , le comité d'ac-
tion en faveur de la loi fédérale sur les
Ecoles polytechniques estime que, par
un vote négatif et ambigu, le souve-
rain prive nos polytechnicums du sta-
tut juridique indispensable à l'harmo-
nisation de leur essor et ravale l'Ecole
de Lausanne au rang subaltern e par
rapport à celle de Zurich. Il remet en
cause le développement qu 'en attendent
les promoteurs de l'économie romande
et les autorités vaudoises. En l'ahsen-
ce d'une base de gestion clairement po-
sée, les Chambres — malgré les pro-
messes de M. Tschudi — ont désormais
un motif de se montrer réticentes à
l'octroi des crédits nécessaires à l'ex-
pansion des deux établissements et en
particulier au transfert de l'Ecole de
Lausanne à Dorigny.

Le comité demande l'adoption d'un
régime transitoire qui permette le pas-
sage à une nouvelle loi consacrant l'éga-
lité intégrale des deux écoles et sauve-
gardant leur génie propre. Mais tout
porte à croire, hélas, que l'élaboration
de cette loi prendra un temps considé-
rable, alors qu'il est urgent de doter
l'Ecole de Lausanne des moyens aptes
à assurer sa mission interne et exté-
rieure.

Berne justifie les motifs
d'une aide de 30 millions

au canton de Genève
BERNE (ATS). — Comme on l'a déjà

annoncé le 21 mai, le Conseil fédéral pro-
pose de verser au canton de Genève une
somme de 30 millions de francs à titre
de participation aux frais qui lui incom-
bent du fait de la présence des organisations
internationales. Le message, qui vient de
paraître, rappelle qu'une commission mixte
avait été instituée en 1967 pour étudier la
situation. On devait constater que les char-
ges spéciales de Genève sont réelles, mais
que certains facteurs étaient d'autre part
souvent exagérés dans les discussions. Ain-
si, une étude du département politique fé-
déral a montré que les fonctionnaires in-
ternationaux et délégués ne représentent
pas 10 à 20 % de la population de la
ville, mais 4 % seulement.

PAS SEULEMENT
DES INCONVÉNIENTS

De son côté, la commission mixte est
arrivée aux conclusions suivantes :

1) Les dépenses d'infrastructure du can-
ton pour les organisations internationales
se monteront à 75 millions de francs pour
les 25 prochaines années.

2) Le manque à gagner résultant de
l'immunité fiscale des fonctionnaires inter-
nationaux (immunité qui doit être mainte-
nue) et les autres dépenses en faveur des
organisations internationales sont estimés
à 15 millions par an. Ce chiffre tient
compte des rentrées d'impôt , s'élevant à
environ 6,5 millions , que le fisc genevois

perçoit sur les bénéfices que procurent
à l'économie genevoise les organisations
internationales et leurs fonctionnaires , et
qui se montent à environ 330 millions
par an. « On voit , écrit le Conseil fédéral
que Genève ne subit pas seulement des
inconvénients du fait de la présence de
nombreuses organisations internationales ,
mais que ces dernières donnent également
un remarquable essor à l'activité écono-
mique. >

Le manque à gagner de 15 millions est
du même ordre de grandeur que les char-
ges supportées par la Confédération : man-
que à gagner du fisc fédéral, perte d'inté-
rêt sur les prêts accordés aux organisations ,
frais occasionnés par la mission permanen-
te de la Suisse à Genève, etc.

UN APPUI QUI S'IMPOSE
S'il est difficile , conclut le Conseil fé-

déral , de chiffrer avec précision l' appui
que , pour ces raisons , Genève est en droit
d' attendre de la Confédération , un tel
appui s'impose en tout tas pour des rai-
sons psychologiques et politiques . En fixant
le montant , le Consei l fédéral tient toute-
fois aussi compte de la position économi-
que de Genève par rapport aux autres
cantons , position indéniablement favorable.
« Après avoir apprécié tous ces éléments ,
nous arrivons à la conclusion que l'octroi
d' une contribution de 30 millions de francs
payable en six ans, serait équitable. >

La Fédération romande
des employés et le

problème du logement
LAUSANNE (ATS). — La Fédération

romande des employés, forte de 20,000
adhérents , demande au parlement fédéral
de tout mettre en couvre pour apporter
une solution au problème du logement.
Dans une lettre à la commission des pé-
titions du Conseil national et du Conseil
des Etats, elle écrit que l'abolition des
dispositions fédérales de protection des lo-
cataires n'irait pas sans de graves consé-
quences sociales et économiques.

Il appartient à la Confédération d'as-
surer à tous des conditions de vie normales
en prenant les mesures nécessaires dans les
régions touchées par la crise du logement ,
toute solution de dro it .privé n 'étant qu 'un
pis-aller sans garanties sérieuses pour l'en-
semble de la population.

Aussi la Fédération romande des em-
ployés estime-t-elle indispensable que l'Etat
maintienne non seulement la surveillance
des loyers, mais qu'il introduise les mesu-
res légales adéquates pour garantir une
protection permanente des locataires et de
leurs familles. Au surplus, l'application
d'une véritable politique du logement im-
plique une aide substantielle et accrue des
pouvoirs publics pour favoriser la cons-
truction massive de logements accessibles à
tous les salariés. C'est la seule façon de
rétablir le jeu normal de l'offre et de la
demande.

Allégements douaniers pour fabriques
d'armes: « rien d'illégal > dit Berne
BERNE (ATS). — Est-il exact que la

maison de fabrication d'armement de guer-
re Hispano-Suiza à Genève a bénéficié
de la part de l'administration fédérale des
douanes, sur 64,500 douilles de cartouches,
achetées en Italie et réexportées sous for-
me de munitions suisses en Finlande, d'un
abattement douanier exceptionnel et pro-
bablement contraire à la loi ? A cette ques-
tion du conseiller national Ziegler (soc -
Genève), le Conseil fédéral répond ainsi :

Les allégements douaniers accordés pour
des marchandises importées « en vue de
perfectionnement » se fondent sur l' article
17 de la loi sur les douanes du 19 juin
1959. D'après ces dispositions, des allé-
gements peuvent être concédés lorsque des
intérêts spéciaux de l'économie l'exigent et
qu'aucun intérêt majeur ne s'y oppose.

Les dispositions légales ne précisent pas
ce qu'il faut entendre par « perfectionne-
ment » . Dans certains cas, des allégements
sont accordés même s'il s'agit de pièces
importées temporairement en vue d'être
incorporées à des produits suisses ou pour
être complétées par l'adjonction de matiè-
res ou de matériel fabriqués dans notre
pays. Dans d'autres cas, des facilités sont
aussi accordées exceptionnellement lorsqu 'il
s'agit de parer à certaines difficultés de
livraison.

Dans le cas invoqué par la petite ques-
tion et bien quo l'article 17 de la loi sur
les douanes n'exclue pas l'exonération totale
des droits, la direction générale des doua-
nes n'accorda qu'une réduction des droits.
Elle a agi dans les limites de _ l'interpréta-
tion admissible des dispositions légales.

Trois Italiens sous
les verrous pour trafic

illicite de
médicaments

LUGANO (ATS). — La /police tessi-
noise a arrêté trois frères de nationali-
té italienne accusés de commerce illi-
cite de médicaments. Le trio habitait à
Milan , s'était établi ensuite à Lugano.
Après s'être fait inscrire au registre du
commerce à titre de maison pour la
vente de médicaments, ils firent leur pu-
blicité en Italie en se faisant adresser
les commandes dans trois cases postales
différentes. Ils se faisaient payer à
l'avance et, dans plusieurs cas, n'en-
voyèrent jamais les marchandises com-
mandées et payées. Quand la marchan-
dise était expédiée elle l'était à des prix
4 à 5 t'ois supérieurs à ceux pratiqués
dans nos pharmacies. D'après les pre-
miers résultats de l'enquête, le trio
avait déjà un c chiffre d'affaires » de
plusieurs milliers de francs.

La « Vie protestante » publie
une « lettre ouverte au pape »
Le pasteur Jean-Marc Chappuis a pu-

blié dans la « Vie protestante » une « let-
tre ouverte au pape » . Dans un de ses
derniers services, l'ATS donne de ce do-
cument un résumé dont nous extrayons les
principau x passages.

Après avoir souhaité la bienvenue à
Paul VI, le pasteur Chappuis écrit : « Nos
concitoyens ot nos hôtes catholiques se-
ront heureux de vous accueillir et ils en
témoigneront massivement. Nous compre-
nons leur joie. En ces temps de crise (...)
il est sans doute fort encourageant pour
eux de serrer les rangs autour de vous
qui avez la charge infiniment redoutable
d'incarner à leurs yeux cette infaillibilité
de l'Eglise, dont nous croyons, quant à
nous , qu 'aucun homme ne peut la garan-
tir, mais seulement l'Esprit-Saint et la pa-
role de Dieu. (...) »

Après avoir déploré qu 'un évêque de
ce pays considère le voyage de Paul VI
comme ¦ la continuation du grand geste,
unique et inouï, de l'incarnation, l'auteur
de la lettre relève qu'une telle interpréta-
tion ne trouve pas sa place dans l'univers
mental du protestantisme tant il est vrai
qu 'il n'y a (...) aucune mesure entre le
voyage d'un chef d'Eglise à Genève et La
naissance du Christ à Bethléem » (...)

M A R I A GES M I X T E S
En ce qui concerne les mariages mix-

tes, le pasteur Chappuis écrit : « Depuis le
Concile, les usages se sont quelque peu
assouplis. Certaines dispenses peuvent être
accordées aux fiancés catholiques. Mais ces
dispenses sont octroyées avec un empres-
sement variable selon les diocèses. (...)
Ce qu 'il nous faut à tous, c'est la pleine
reconnaissance mutuelle des bénédictions
nuptiales, célébrées de part et d'autre, et
c'est le droit reconnu aux époux de choi-
sir librement la confession de leurs en-
fants. Je prends donc la liberté de suggé-
rer qu 'à l'occasion de votre voyage à
Genève, vous hâtiez par vos propos le mo-
ment où cette solution-là (...) prévaudra

dans toutes les Eglises. (...) Ce souhait
m'incite (...) à vous dire qu'en Suisse,
d'innombrables protestants estiment que le
moment est venu de supprimer dans notre
Constitution fédérale les articles d'excep-
tion qui limitent la liberté d'action de la
confession catholique (...). »
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L'affaire des faux billets : les
principaux membres courent touj ours

MUNICH (UPI). - La police muni-
coise a annoncé lundi que les princi paux
membres du réseau de faux-monnayage
qui a fabriqué pour près de trois millions
de francs de faux billets de cent francs
suisses dont un certain nombre ont été
mis en circulation , n'ont pas pu être ar-
rêtés. Jusqu 'à présent, ce ne sont que des
hommes de paille qui ont été arrêtes et
qui sont incapables de fournir des préci-
sions sur leurs chefs. Même l'arrestation
la semaine dernière, de cinq Anglais, à
Zurich et à Genève n'a, selon un porte-
parole de la sûreté bavaroise, pas apporté
la lumière sur cette affaire.

La police allemande affirme avoir été

sur le point de démanteler complètement
le réseau, lorsqu'un journal fit des révé-
lations prématurées, réduisant à néant les
plans de la brigade pour la répression
du faux-monnayage.

Cest en effet à la suite d'une indiscré-
tion que l'on apprit, au début de mai,
l'arrestation, à Munich, d'un Suisse et d'un
Anglais qui possédaient des fausses coupu-
res de cent francs. La publication de ces
deux arrestations a mis en garde le reste
de la bande qui a continué à opérer avec
une prudence accrue. Le déplacement de
plusieurs fonctionnaires de police bavarois
en Grande-Bretagne — où l'on suppose
que se trouve l'atelier de faux-monnayage
— n'a pas donné non plus le moindre
résultat, si ce n'est l'arrestation de quel-
ques complices peu importants.Préparation d'un

article constitutionnel
sur le sport

BERNE (ATS). — Les résultats d'une
consultation organisée en décembre 1968
éant favorables, le département mili-
taire fédéral va préparer un projet d'ar-
ticle constitutionnel sur l'encouragement
de la gymnastique et du sport.

C'est à l'unanimité, dit un communi-
qué du DMF, qu'on a estimé nécessai-
re une intensification de l'encourage-
ment de la gymnastique et du sport ,
s'étendant aussi aux femmes et jeunes
filles , ainsi que la création de bases lé-
gales ad hoc.

Dans une deuxième question , il s'agis-
sait de savoir si les organes consultés
donnaient la préférence à un article
constitutionnel, selon la variante A
(prépondérance de la Confédération,
comme jusqu 'ici) ou selon la variante B
(prépondérance des cantons).

Une forte majorité s'est dégagée en
faveur de la variante A qui donne pou-
voir à la Confédération d'édicter des
prescriptions concernant la gymnasti-
que et le sport , en consultant préala-
blement les cantons et les cercles inté-
ressés avant la publication des disposi-
tions d'exécution.

La troisième question enfin a em-
porté une écrasante majorité. Elle avait
trait à l'introduction d'un sport scolai-
re supplémentaire facultatif .

Un jeune sadique
s'attaque à deux

adolescentes
DORNACH (ATS). — Deux adolescen-

tes ont été arrêtées par nn jeune in-
connu samedi à Dornach (SO) alors
qu 'elle rentraient chez elles. L' individu
séduit alors les jeun es filles et les atti-
ra sur un chemin de campagne où il
les viola. Le jeune homme, âgé de 14 à
16 ans, prit ensuite la fuite. La police
a entrepris des recherches.

=SU1SSE ALEMANIQUEI

* M. H. Meier , de Zurich , 40 ans, a fait
une chute dimanche dans le massif
glaronais du Fronalpstbck et a été tué
sur le coup. Après avoir escaladé une
paroi de rocher , il en est tombé et a
fait une chute de quelque 200 mètres.

yAUD===

Hommage à l'ancien
et au nouveau

président du C.I.C.R.
GENÈVE (ATS). — Le conseU d'Etat

et le conseil administratif de la ville de
Genève ont reçu lundi M. Samuel Go-
nard et M. Marcel Naville, ancien et
nouveau président du Comité internatio-
nal de la Groix-Rouge (CICR).

Au nom des autorités cantonales et mu-
nicipales, M. Gilbert Duboule, président
du Conseil d'Etat genevois, a exprimé à
M. Gonard leur regret de le voir quitter
la présidence du CICR et lui a adressé
ses vives félicitations pour l'œuvre remar-
quable qu 'il a accomplie. Il a également
souhaité la bienvenue au nouvau président
du Comité international , et formé les meil-
leurs vœux pour les nombreuses et diffi-
ciles missions accomplies présentement par
le CICR.

MM. Gonard et Naville étaient entou-
rés ds MM. Hans Bachmann et Jacques
Chenevière, vice-présidents, Roger Gallopia
et Jean Pictet, directeurs généraux, et M.
Borsinger, secrétaire à la présidence.

Les autorités genevoises étaient représen-
tées par MM. Charles Braill ard, président
du Grand conseil, Jean Oger, procureur
général, Jean Babel , François Peyrot, Wil-
ly Donzé , Henri Schmitt , conseillers d'Etat ,
le Conseil administratif de la ville de Ge-
nève in corpore et M. Noël Louis, pré-
sident du Conseil municipal de la ville
dû Genève.



De Gaulle :
pas de commentaire...

CARNA (AP). — Aucun signe de
réaction lundi de la part du général De
Gaulle ou de son entourage dans la
retraite boisée de Connemara.

«I l  n'y aura absolument aucun com-
mentaire sur l'élection » a déclaré un
collaborateur du général.

Un membre de l'entourage du général
quitta l'hôtel Cashel-House en sif f lotan t

c C'est si bon » et s'arrêta interloqué
lorsqu'un journaliste lui demanda si cette
manifestation pouvait être interprétée
comme une réaction favo rable.

Le général De Gaulle a pris con-
naissance des résultats dans son hôtel.
Hier matin, comme d 'habitude, il s'est
fait apporter la presse paris ienne. Puis,
il a passé la journée à se p romener avec
Mme De Gaulle. Ils doivent déménager
dans une autre région de l'Irlande au
cours des prochains jours.

Tous les départements de la métropole
sauf un ont donné Pompidou en tête

PARIS (ATS-AFP) M. Georges Pompi-
dou est arrivé en tête dans tous les dé-
partements de la métropole à l'exception
de la Seine - Saint-Denis.

C'est dans le Oantal, dont il est l'un
des députés que M. Georges Pompidou a
réussi son meilleur résultat en obtenant
69,78 % des suffrages exprimés.

Dans le département de la Seine - Saint-
Denis le leader de 1*UDR est devancé par
M. Jacques Duclos, le candidat commu-
niste, qui obtient 38,62 % des suffrages.
C'est dans ce même département que M.
Pompidou obtient son plus faible pour-
centage avec 33,97 %.

Quant à M. Alain Poher, qui disputera
au second tour la présidence de lia Républi-
que à M. Georges Pompidou, il n'arrive
en tête dans aucun des départements.

Il obtient son meilleur pourcentage dans

le département du Gers avec 33,41 % des
suffrages exprimés. C'est dans le départe-
ment de M. Georges Pompidou, le Can-
tal, que son score est le plus faible avec
8,89 %.

PAR RAPPORT A...

Il est intéressan t de noter que le géné-
ral De Gaulle, en 1965, avait été battu
par M. François Mitterrand, au premier
tour, dans vingt départements.

Dans la Seine - Saint-Denis, où il ob-
tient , comme nous le disons plus haut,
son plus faible pourcentage national , avec
33,97 %, M. Pompidou a quand même
fait mieux que le général De Gaulle dans
l'Aude et le Gers en 1965. 11 n'avait obtenu
au premier tour que 30,02 % dans le pre-
mier département et 26,91 dans le second.

Le P.C. français à ses électeurs :
abstenez-vous pour le 2me tour

Le parti communiste refuse de choisir
au second tour entre « blanc bonnet • et
« bonnet blanc >, entre M. Pompidou et
M. Poher. Fier d'avoir récupéré sur le

nom de Jacques Duclos, vieux parlemen-
taire et habile routinier de la propagande
rassurante, son chiffre habituel de suffra-
ges, le parti communiste préconise l'absten-
tion au second tour. Ce sera la première
fois dans l'histoire du parti français que
pareille décision aura été prise, non sans
mal, dit-on, car certains dirigeants commu-
nistes estimaient que la défaite de M.
Pompidou aurait dû être l'objectif du parti,
afin de « déraciner > le gaullisme.

REVANCHE
Ces mêmes dirigeants souhaitaient la dé-

faite de M. Pompidou y voyant la seule
chance que des élections législatives aient
lieu prochainement, qui permettraient au
parti communiste d'exploiter son succès du
1er juin et de prendre sa revanche sur les
gaullistes de la cuisante défaite des élec-
tions générales de juin 1968. Il est, en
effet, certain que M. Poher, élu, aurait été
contraint de dissoudre l'assemblée à majo-
rité gaulliste que M. Pompidou aura in-
térêt à conserver en fonction jusqu 'au ter-
me du mandat des députés dans quatre ans.

MOSCOU
Les adversaires du parti communiste di-

ront certainement que cette , décision d'abs-
tention, qui ne peut que favoriser M. Pom-
pidou en défavorisant M. Poher, a été
prise à l'instigation de Moscou, qui pré-
fère voir se poursuivre, même avec quelques
accommodements, la politique d'indépendan-
ce à l'égard des Etats-Unis et de rappro-
chement avec l'Est du général De Gaulle
que courir le risque avec l'arrivée au pou-
voir de M. Poher d'un cours plus < atlan-
tique > et plus « européen » de la politique
extérieure française.

En décidant de s'abstenir, les communis-
tes lèvent l'hypothèque que leur soutien
avoué ou tacite à M. Poher aurait fait pe-
ser sur celui-ci mois Us diminuent ses chan-
ces de battre M. Pompidou dans la mesure
où les électeurs communistes suivront effec-
tivement ce mot d'ordre d'abstention.

Le cas ne s'étant encore jamais présen-
té, il est difficile de pronostiquer le nombre
des électeurs communistes du second tour
chez lesquels le désir de battre le candidat
gaulliste, l'homme dénoncé par le parti
communiste lui-même depuis dix ans comme
« l'agent des trusts du capital, des mono-
poles et de la banque Rothschild », l'em-
portera sur l'obéissance aux directives du
parti. Par contre, il est certain que les
membres du parti, les militants obéiront
« perinde ac cadaver ».

CONTRE POMPIDOU
Le parti socialiste, lui, comme il fallait

s'y attendre, en demandant aux « démo-
crates » d'assurer l'échec de M. Pompi-
dou « candidat de la continuité du pouvoir
personnel », des « violations répétées de la
Constitution », des « polices parallèles » et
de « l'exploitation scandaleuse de l'ORTF
à des fins de propagande » recommande de
voter Poher au second tour « afin d'assurer
le fonctionnement normal des institutions
républicaines ». Mais le contingent de voix
que peut fournir le corps électoral socia-
liste) dont une partie a déjà voté pour le
président intérimaire dès le premier tour,
n'est qne de S % alors que M. Poher, pour
seulement rattraper M. Pompidou doit trou-
ver 20 % de nouveaux électeurs. Même
si les électeurs de M. Rocard, le PSU
imitaient les socialistes (3,60 %), il faudrait
que plus de la moitié des électeurs commu-

nistes (21 %) du premier tour votent pour
M. Poher au second tour.

Etant donné l'énorme proportion exis-
tant entre le nombre de Français votant
habituellement communiste (plus de 4 mil-
lions) et les effectifs réduits de militants
disciplinés qu'il compte (300,000), c'est là
une éventualité qui ne peut être totale-
ment écartée, selon les spécialistes.

DÉFECTIONS ?
Si M. Poher ne souffre pas de nouvelles

M. Pompidou alors qu'il demandait à M. Poher de se retirer
(Téléphoto AP)

défections dans les équipes qui le soutien-
nent et dont certains dirigeants (M. Motte
notamment) pourraient être tentés de voler
au secours de la victoire pompidolienne, la
bataille du second tour promet d'être d'un
acharnement et d'une violence sans précé-
dent et le résultat, au soir dn 15 juin, se
fera « dans un mouchoir ». Mois les pres-
sions sur M. Poher pour qu'il se retire
de la compétition s'amplifient.

Jean DANÊS

Poher : 2me tour
Ce second tour, dans lequel M. Pom-

pidou part avec une énorme avance de
plus de 20 % des suffrages sur M. Poher
s'annonce d'ailleurs comme une bataille
entre un centriste néo-gaulliste, M. Pom-
pidou, et un centriste de gauche, M.
Poher.

Ce dernier, en effet, a bénéficié, comme
le montre l'effondrement de la candidature
Defferre - Mendès-France, dès le premier
tour d'un grand nombre de voix d'élec-
teurs socialistes, «'ajoutant aux suffrages
déjà acquis des radicaux et d'une partie
moins importante qu'on l'aurait cru des
« centristes » MRP et indépendants paysans.

L'AUDIENCE
Cette bataille du second tour semble

perdue d'avance pour M. Poher. M. Pom-
pidou aura beau jeu de montrer qu'il ne
dispose pas dans le pays de l'audience
nécessaire et que, pour l'emporter, il lui
faudrait bénéficier du soutien de la quasi-
totalité des voix communistes (avec ou
sans l'accord exprès du PC).

ET DE GAULLE
Dans le « Monde », Sirius (Hubert Beu-

ve-Mery) semble considérer l'élection de
M. Pompidou pour certaine, mais il se
montre pessimiste sur l'avenir : « Il est
(donc) impossible d'exclure que la dégra-
dation des libertés traditionnelles et l'acca-
parement de l'Etat par un parti, la lente
dérive depuis un demi-siècle vers un mode
français de fascisme ou de socialisme to-
talitaire, n'aillent en s'aggravant. Peut-être
est-ce le sort commun qui attend un peu
partout les démocraties parlementaires de
plus en plus déchirées et impuissantes, de

plus en plus incapables d'assurer a la fois
la production accrue des richesses et leur
équitable répartition.

» En France, la troisième voie paraît
aujourd'hui barrée mais il n'est pas en-
core certains qu'on ne puisse éviter Cha-
rybde que pour mieux tomber dans Scyl-
la.

DÉSAVOUÉ ?
» Pour éviter que ne se poursuive et

s'aggrave un gaullisme sans De Gaulle
— qui sait d'ailleurs si celui-ci a vraiment
dit son dernier mot — pour que s'élabore
enfin chez nous ce « socialisme à visage
humain » qui est l'aspiration commune des
peuples, il y a sans doute mieux à faire
que de maintenir à tout prix une candida-
ture qui vient — qu'on le déplore ou non
— d'être désavouée. »

Cet appel au retrait de M. Poher se
retrouvait également dans l'éditorial du
« Figaro ».

Pour une fois d'accord, le « Monde »
et le « Figaro » estimaient que le retrait
de M. Poher aurait eu au moins l'avan-
tage de placer les Français en présence
d'une situation nette, même si elle les con-
traignait à un choix « détestable ».

TOUT N'EST PAS DIT
Dans l'état-major même de Poher, cer-

tains auraient des doutes sur le bien-
fondé de la décision prise par lui de
maintenir coûte que coûte sa candidature.
M. Alain Poher a, en tout cas, jusqu'à
jeudi soir minuit, dernier délai fixé par la
Constitution, pour peser le pour et le con-
tre, et revenir éventuellement sur sa dé-
cision.

Jean DANfeS

Pompidou, Poher, Duclos...
PARIS (AP). — Un tableau dégressif des

pourcentages obtenus par M. Georges Pom-
pidou dans les départements de la mé-
tropole, avec, entre parenthèses les pour-
centages recueillis par MM. Poher et Duclos
a été établi. En voici quelques-uns et no-
tamment les départements limitrophes.

Cantal 69,78 (8,89 - 14,01).
Vendée 59,71 (22,57 — 8,99).
Bas-Rhin 59,50 (27,50 - 6).
Haut-Rhin 57,42 (28,08 - 6,67).
Manche 56,63 (26,28 - 7,98).
Corse 53,46 (24,43 - 16,04) .
Finistère 53,46 (18,87 - 17,05).
Haute-Loire 52.80 (24,46 - 12,50).
Moselle 50,85 (25 ,75 - 14,31).
Meuse 49,68 (26,33 - 14,34).
Doubs 48,89 (22,34 - 15,87).

Vosges 48,33 (24,91 - 16,50).
Calvados 48,21 (26,44 - 15,50).
Haute-Savoie 47,09 (27,89 — 14,96).
Loiret 46,60 (24,80 - 18,03).
Orne 46,44 (33, 17 - 11,28).
Ain 46,43 (26,11 - 17,84).
Landes 45,95 (24,03 - 18,32).
Côte-d'Or 45,60 (27,50 - 15,80).
Ardèche 45,50 (23,49 - 21,32).
Paris 45,23 (23,60 - 18,61).
Territoire de Belfort 44,66 (23,47-18,54)
Jura 44,21 (27,40 - 17,64).
Marne 44,12 (22,30 — 22,56).
Savoie 44,12 (25,17 - 20,12).
Isère 39,33 (24,16 - 23,65).
Saône-et-Loire 42,94 (24,69 — 23,09).
Rhône 42,89 (26,46 - 19,74).

La condamnation des Italiens
au Biafra : vives réactions à Rome

ROME (AP). — La condamnation à
mort de 18 techniciens de la Compagnie
pétrolière AGIP dont 14 Italiens , a suscité

une vive émotion en Italie.
De son côté, le Vatican a fait savoir

qu 'il poursuivrait ses efforts pour obtenir
la libération des techniciens. « Le Saint-
Siège continuera à faire tout son possible
pour aider les 18 techniciens et obtenir
leur libération > a déclaré Mgr Fausto
Vallainc, porte-parole du Vatican.

Quant au président de la Chambre des
députés, M. Pertini , il a adressé un télé-
gramme à son collègue français, M. Cha-
ban Delmas dans lequel il lui demande
d'intervenir en faveur des 14 Italiens , des
trois Allemands et du Libanais.

Les réactions de la presse italienne sont
également très vives. « Il Tempo », à mots
couverts, déclare que l'Italie devrait pro-
céder à une intervention armée au Biafra
pour sauver les 18 techniciens.

Les au tres journaux non seulement criti-
quent l' attitude biafraise mais déplorent la
mort des onze autres techniciens au cours
d'un combat à 13 km à l'est de Kwale.
Les restes des victimes ont été ramenés
à Warri . dans l'Etat du centre-ouest.

Au Biafra, on maintient toujours la
thèse, selon laquelle les techniciens avaient
participé à des opérations contre les forces
biafraises.

MANOEUVRE
II semble, en fait , que les autorités bia-

fraises entendent se servir de cette affaire
pour attirer une nouvelle fois l'attention
internationale sur le conflit biafrais et ob-
tenir du gouvernement italien la reconnais-
sance sous une forme ou sous une autre
de leur pays.

Mais déjà , le gouvernement fédéral de
Lagos a fait savoir que tous les ressortis-
sants italiens au Nigeria seraient expulsés
et toutes les installations italiennes saisies
si Rome reconnaissait le Biafra.

Grave malaise social à l'origine
des sanglantes émeutes de Cordoba

CORDOBA (AP). — A première vue,
tout fait de Condoba une ville tranquille.
Ses rues étroites, l'aiichitectuire coloniale lui
donne un aspect de sérénité et de calme.

Avec ses 600.000 habitants, Cordoba est
la troisième ville de l'Argentine et le cen-
tre de l'industrie automobile. Sa population,
comparée avec le iresite du pays jouit d'un
niveau de vie honorable.

Pourquoi alors onze personnes sont-elles
mortes dans des combats de rue et des
émeutes la semaine dernière ? Pourquoi
l' armée est-ellle intervenue pour rétablir l'or-
dre ? Pourquoi les manifestants ont-ils été
déférés déviant des tribunaux militaires ?

A l'origine de cette situation se trou-
vent les étudiants de la grande université
de Cordoba et les ouvriers des grandes
usines.

JUIN 1966...
Tout commença lorsque, après son coup

d'Etat , en juin 1966, le général Gnsania
accepta un plan d'augmentation de salai-
res pour les ouvriers. Après une première
augmentation, le gouvernement argentin, re-
vint sur ses promesses, décidant d'appliquer
un piton d'austérité en mars 1967 pour
mett re fin à l'inflation.

Puis au début du mois damier , le géné-
rai! Ongania décida de supprimer un avan-

tage dont bénéficiait les ouvriers de l'in-
dustrie automobile. Ceux-ci qui ne travail-
laient que quatre heures le dimanche étaient
en fait payés pour huit heures. Un décret
déclara que seul le travail réellement four-
ni serait rétribué.

Mais, quelques jours plus tard, le fer
fut [retourné dans lia plaie. Le "gouverne-
ment décida une augmentation du prix de
l'essenlce, du piain, du lait et des moyens
de transport.

SALAIRES
Dans le même temps, les autorités firent

savoir qu'il n'était pas question pour le
moment d'augmentation de salaires. Les fa-
milles dont beaucoup vivent seulement avec

400 francs par mois ressentirent du rement
la hausse du lait dont le prix augmenta
de 10 centimes par litre.

Aussi le 14 mai, les ouvriers de l'industrie
automobile organisèrent une réunion de pro-
testation. La police intervint. Plusieurs per-
sonnes furent blessées, tandis que d'autres
étaient arrêtées.

LA FACTURE
Deux jours plus tard, une grève générale

fut organisée dans la ville. Ce fut un
succès total qui encouragea les ouvriers.

Les dégâts provoqués par les émeutes de
Cordoba sont estimés à 30 millions de
francs. Le gouvernement a rejeté la res-
ponsabilité des troubles sur des agents sub-
versifs, mais les dirigeants syndicaux ont
rejeté cette version.

Drame familial
à Saint-Gall :
deux blessés

pSÙISSE ALEMANIQUE

SAINT-GALL (ATS). — Un tragique
drame familial s'est déroulé à Saint-Gall,
ainsi que le communique le bureau du
juge d'instruction de Saint-Gall. Un homme,
père de cinq enfants, rentra pris de bois-
son à la maison et s'en prit à sa femme.
Il lui assena des coups de hache à la
tête et la blessa très grièvement. La femme
a été transportée à l'hôpital .

Un des fils, âgé de 16 ans, voulut venir
en aide à sa mère et a été également
blessé. Le malfaiteur se trouve en détention
préventive. Une prise de sang lui a été
faite. L'individu ne peut cependant plus
se souvenu- de rien. L'homme avait déjà
nn penchant démesuré pour l'alcool. II
avait été interdit d'auberge il y a nne
année pour une période de deux ans.

Rockefeller :
mission « out»?

WASHINGTON (ATS-AFP). - A la
suite de l'ajournement du voyage de M.
Rockefeller à Caracas, et des incidents
qui ont éclaté dans plusieurs pays latino-
américains, les observateurs estiment que le
gouvernement des Etats-Unis pourrait met-
tre prématurément un terme à la tournée
de l'envoyé du président Nixon. M. Rocke-
feller devait, en effet, se rendre dans plu-
sieurs autres pays de l'Amérique du Sud ,
notamment au Chili et en Argentine.

Pour l'instant, M. Rockefeller se trouve
à Trinidad et on ignore s'il rentrera direc-
tement aux Etats-Unis ou s'il poursuivra sa
mission. Les observateurs pensent que le
gouverneur de l'Etat de New-York pour-
rait venir s'entretenir avec le président
Nixon à Washington avant toute nouvelle
décision.

Le président Nixon fondait de grands
espoirs sur les conclusions que le gouver-
neur Rockeffeler aurait pu lui fournir à la
suite de ses entretiens avec les dirigeants
des pays de l'Amérique du Sud.

M. Nixon comptait, en effet , les utiliser
pour déterminer la future politique pan-
américaine des Etats-Unis.

UN TEMOIN...
BENIN (AP). - Aux cris de « Ig-

bo IOYUII » (les Ibos vaincront), les sol-
dats biafrais ont abattu trois techni-
ciens de la compagnie pétrolière AGIP
puis ont criblé de balles les caravanes
où vivaient les autres pétroliers du camp
Kwale No 3, a déclaré un témoin
— un gardien — qui a tenu à garder
l'anonymat.

L'attaque a eu lieu le 9 mai. Les
soldats du Nigeria se trouvaient alors
à plusieurs centaines de mètres du
camp.

Le témoin qui craint des représailles
de la part des Biafrais a eu la vie sau-
ve en se cachant sous une des caravanes
à air conditionné.

La presse en Tchécoslovaquie :
pire que du temps de Novotny

PRAGUE (ATS-AFP). — Le dernier plé-
num du comité central du P.C. tchécoslo-
vaque qui s'est tenu à Prague les 29 et 30

mai, a permis entre autres enseignements,
de se faire une idée de la façon dont la
nouvelle direction du parti entendait agir
avec la presse : à savoir en refusant de lui
communiquer même les textes les plus of-
ficiels comme les résolutions adoptées par
le comité central et le rapport du premier
secrétaire.

C'est ainsi que l'agence CTK a reçu
l'ordre de ne diffuser aucun des textes du
plénum — même après que ceux-ci eurent
été lus à la radio et à la télévision et
par conséquent rendus publ ics — seule la
presse du parti ayant le droit d'en rece-
voir communication.

Les cowespondiants étrangers ont donc
été contraints de se fier à leur oreille et
au magnétophone pour rendre compte du
discours radiodiffusé de M. Husak samedi
matin, de son rapport devant le comité
central.

C'est la première fois depuis le début
des années cinquante que l'agence CTK
n'est pas autorisée à diffuser les textes
officiels du plénum. Même à l'époque de
M. Novotny, où les sessions plénières du
comité central se tenaient dans le plus grand
secret, les correspondants étrangers avaient
toujours reçu le texte des résolutions quel-
ques heures après leur diffusion à la ra-
dio.

Les astronautes soviétiques
et américains ont fraternisé

Sous le signe du whisky et de la vodka

PARIS (AP). — La journée au salon
du Baurget a été marquée par la ren-
contre des trois astronautes américains
James Mcdivitt , David Scott et Russel
Sch weickart et des cosmonautes soviéti-
ques Vladimir Chatalov et Alexei Elis-
seyev. La réunion a été p lacée sous le
signe de l'amitié, de la vodka et du
whisky-

Ce furent d'abord les Américains qui
invitèrent les Soviétiques à visiter l 'in-
térieur de la capsule Apollo-8. Puis ils
disparurent tous dans le pavillon améri-
cain pour une visite et une réception. Le
whisky aidant , Soviétiques et Américains
en arrivèrent bientôt aux confidences ami-
cales.

Puis les Soviétiques invitèrent les Amé-
ricains à gagner leur pavillon tout proche.
Le groupe prit place à bord de scooters

pour gagner un petit avion soviétique un
« yak-40 » où on leur servit caviar rou-
ge et vodka.

Les toast se succédèrent à cadence ul-
tra rapide, à la santé de l'un, de l'autre,
de la femme de l'un, du succès des pro-
jets de tous. Les Américains suggérèrent
que les Soviétiques assistent à un lan-
cement à Cap-Kennedy. Elisseyev expli-
qua qu'ils ne sont pas maîtres de leur
temps, mais remercia.Curaçao : le feu sous la cendre

WILLMENSTAD (ATS-AFP). — Le cal-
me a régné pendant le week-end sur l'île
du Curaçao». Toutefois, de nombreux Hol-
landais ont quitté le pays pour rentrer
en métropole. Les ressortissants américains
se sont regroupés dans un des grands hô-
tels de la ville de Willcmstud. Deux navi-
res de guerre américains de la base de
Porto-Rico ont jeté l'ancre en dehors des

eaux territoriales de Curaçao et se tiennent
prêts éventuellement à intervenir pour em-
barquer les ressortissants américains dans
le cas où la situation s'aggraverait à nou-
veau.

Les leaders syndicalistes ont lancé un ul-
timatum au gouvernement afin que ce der-
nier démissionne et que de nouvelles élec-
tions aient lieu.

UN PREMIER TOUR
RASSURANT

Notre bonne presse qui s'est com-
plue à parler de la bonhomie de
M. Jacques Duclos a omis soigneuse-
ment d'évoquer les dessous de ce
personnage. Suivant toutes les palino-
dies du stalinisme, M. Duclos était
révolutionnaire et antimilitariste force-
né en 1930 ; en 1936, lors du Front
populaire, il pratiquait la politique de
la main tendue aux catholiques. En
1939, il était prohitlérien à l'époque
du Pacte germano-soviétique. Après la
guerre, il épousa fidèlement toutes les
variations du P.C. soviétique, prouvant
par là que son parti méritait bien
l'appellation que lui donna Léon Blum,
celle du parti de l'étranger. Ce passé
eût dû être rappelé au cours de la
campagne électorale.

Quant à M. Alain Krivine, dont le
correspondant parisien de la «t Tribune
de Lausanne » trouvait en substance
les idées neuves et originales, le
ridicule résultat qu'il a enregistré dé-
montre, si besoin était , que les Fran-
çais sont loin d'être mûrs pour la
subversion dans le style et le goût du
mois de mai de l'année dernière.

René BRAICHET

Politique
et greffe du cœur

LONDRES (ATS). — En Grande-Breta-
gne la controverse liée aux transplantations
cardiaques a pris une telle ampleur dans
l'opinion publique que le gouvernement ne
pourra pas garder longtemps encore le si-
lence.

Le dernier en date des hommes politiques
à alimenter le débat est le député conserva-
teur Hogg, ancien ministre.

D'après lui , les chances de succès d'une
transplantation cardiaque sont si rares qu'on
ne saurait insister auprès des patients pour
qu 'ils se soumettent à une telle opération.

Une commission a été désignée par lo
ministre de la santé pour étudier les pro-
blèmes relatifs aux transplantations cardia-
ques. Elle est composée d'éminents méde-
cins, de représentants des Eglises, de ju-
ristes, etc.

Une nouvelle loi devra être votée. Elle
déterminera juridiquemen t de la santé, pré-
voit que la parenté pourra dire si elle
ne permet pas qu 'on prélève un organe
sur le patient , étant entendu que si la fa-
mille ne dit rien , on pourra procéder à
des prélèvements d'organes.

Rendez-vous
ù Moscou

UN FAIT PAR JOUR

Les Français ont jusqu au 15 juin
pour élire leur président. Le Kremlin
a jusqu 'à jeudi pour savourer son
triomphe.

Après des années de controverses,
Moscou tient enfin son sommet. Il n'en
sortira peut-être qu'une souris, mais à
cette souris-là, les dirigeants soviétiques
tenaient davantage qu'à tous leurs rou-
bles. Au fond le résultat n'est pas
mauvais. Près de 80 P.C. feront le
voyage. Qui aurait dit cela, il y a seu-
lement un an. Même le P.C. roumain
sera présent, ce qui n'était pas si
sûr ; même le P.C. cubain ira uu ren-
dez-vous, ce dont tout le monde doutait
un peu.

Certes, la Yougoslavie sera absente,
mais le Kremlin soit de quelle manière,
un jour, Tito connaîtra des heures
pénibles. Certes, aussi certains partis
orientaux resteront à la maison : ceux
de Corée du Nord et de Hanoi. Mais
l'abstention de Hanoï, quand on suit
tout ce que le Kremlin a fait pour
Ho Chi-minh, ressort sans doute da-
vantage de l'orchestration marxiste que
d'une opposition fondamentale aux thè-
ses soviétiques.

La Chine aussi sera absente. Cela
n'étonnera personne, et cependant, pour
une fois, le P.C. chinois aurait pu em-
prunter le Transsibérien, car de la Chine,
on ne parlera guère cette fois-ci à
Moscou. Une victoire morale pour Pé-
kin ? Une manœuvre soviétique ? L'ave-
nir le dira, mais c'est un fait : l'affaire
du schisme chinois n'est pas inscrite
à l'ordre du jour des travaux. L'affaire
de la « clique de Mao » ne fait partie
d'aucun des grands sujets qui seront
discutés au Kremlin.

Quand on pense que depuis des an-
nées, le P.C. soviétique ne voulait réu-
nir un sommet mondial des P.C. que
pour foire condamner l'hérésie chinoise
et faire reconnaître le droit d'aînesse
de Moscou, on serait tenté d'écrire que
cette réunion, Moscou l'a mendiée, et
de concessions en demi-mesures, vidée de
son contenu.

Il n'est pas certain qu'il faille voir
les choses de cette façon, comme U
n'est pas sûr que Lin Piao attirera sur
sa tête les mêmes foudres que celles
encourues par Mao. Ne raisonnons pas
en Occidentaux. Il faut essayer d'analy-
ser la situation en marxiste.

Or, ce qu'il convenait d'abord de
réussir, c'était la réunion de Moscou :
c'est fait. Ce qu'il convenait de ne pas
manquer, c'était que la commission pré-
paratoire se mette d'accord sur des
textes de synthèse : c'est également fait.
Ce qui était important en cette fin
de printemps 1969, c'était que Moscou
reprenne ses troupes en main. On peut
dire que la chose est réussie dans une
large mesure.

Ce qui comptait pour Moscou, c'était
ceci : chacun devait se convaincre qu 'il
y avait des limites à ne pas dépasser,
des initiatives à ne pas prendre, des
hérésies politiques que Moscou n'autori-
serait jamais pour autant qu'il en au-
rait les moyens.

Il neige sur Prague. Politiquement la
Tchécoslovaquie est à genoux. Là, ou,
sous Staline, Tito est passé, Dubcek a
échoué sous Brejnev. Moscou veut croire
que la leçon aura été entendue et com-
prise. L'avenir de la Tchécoslovaquie,
c'est l'hiver russe. Personne pour l'instant
n'y pourrait rien changer, et Moscou
espère que certains auront eu pendant
ce temps-là, des yeux pour voir et des
oreilles pour entendre. Moscou espère
que la leçon tchèque aura servi, à
ceux de ses vassaux qui se prenaient
pour de grandes personnes. Je pense
à Ceausescu dont le pays éclaterait
comme un fruit mûr, miné qu 'il est
par des problèmes de minorité, à la
Yougoslavie où pourrait quelque jour
éclater le pétard serbe.

Oui, mais il y a ce P.C. Italien
qui revendique le droit de fabriquer
un communisme à l'italienne.

Si Longo et ses amis disent cela,
c'est qu'ils vivent, travaillent, luttent et
revendiquent dans le contexte d'un Etat
bourgeois. Mais que, demain, le P.C.
fasse partie d'une majorité de gauche
vous le verrez insensiblement, pas à pas,
sans élever la voix, modifier sa façon
de faire, jouant la grande scène de
Tartuffe aussi longtemps qu'il le fau-
drait. Et puis après, on verrait com-
ment les communistes Italiens feraient la
suite.

Au Kremlin, on aime bien les P.C.
italien et français. Travestis en petits
enfants sages : ils servent.

L. GRANGER

Même après 23 heures...
...il ne sera pas trop tard ,

chez nous, pour vous restau-
rer d'un Riz colonial ou d'un
Rumpsteak Cacciatore. Ou en-
core de l' un de nos 50 autres
mets ou de l'un de nos fa -
meux desserts...

Toute la carte de 10 h à
23 heures. Une seule hésita-
tion , l'embarras du choix.

KUALA-LUMPUR (ATS-AFP). - La
police et l'armée ont bouclé un important
quartier chinois de la banlieue de Kuala-
Lumpur, à la suite de nouveaux incidents
que l'on croit avoir été provoqués par des
bandes de malfaiteurs .

Les autorités ont avancé de deux heures
le couvre-feu instauré depuis les troubles
de la mi-mai, qui ont opposé les commu-
nautés malaises et chinoises. La police a
procédé à l'arrestation de plusieurs indivi-
dus et saisi un certain nombre d'armes,
couteaux, barres de fer et chaînes de
bicyclettes.

La situation est également tendue dans le
reste de la capitale malaise, à la suite
d'incidents apparemment isolés, mais qui
ont provoqué une certaine panique dans la
Donulation.

Nouveaux remous
en Malaisie
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La liberté pour un Chinois
HAMBOURG (AP). — Un marin chinois

de 36 ans qui , au cours d'une visite dans
un grand magasin de Hambourg, avait
échappé mardi dernier aux deux commis-
saires politiques qui l'escortaient, a deman-
dé asile politique en Allemagne de l'Ouest,
a annoncé lundi la police allemande.


